
Le dénouement tragique de l'attentat de Munich sera plus lourd de conséquences
pour la République fédérale elle-même que pour le chancelier Willy Brandt

De notre correspondant a Bonn :
Eric KISTLER

Il est encore trop tôt pour pouvoir
mesurer toutes les conséquences qui
résulteront du bain de sang par lequel
s'est achevé l'attentat palestinien de
Munich. Tout indique cependant qu 'el-
les seront beaucoup plus graves pour la
République fédérale elle-même que
pour M. Willy Brandt. La question se
pose immédiatement de savoir si son
avenir politique s'en trouve irrémédia-
blement compromis. Dès lors qu 'à la
suite des nombreuses affaires qui , de-
puis plusieurs mois, ont hypothéqué son
action , le plus souvent malgré lui , ses
chances de l'emporter aux élections an-
ticipées pour le renouvellement du
Bundestag, à fin novembre ou au début
de décembre , avaient déjà fortement
diminué, le coup qui vient d'être porté
à ce pays ne pourra qu 'affecter encore
son crédit. Mais il semble bien , du
moins à ce stade , qu 'il ne constitue
qu 'un facteur supplémentaire de l'in-
fortune qui semble devoir l'attendre
dans trois mois environ et non une
raison décisive de son éventuel échec
devant l'électeur.

Trêve électorale
Pour le moment , surtout après la

décision de reprendre les Jeux et de les
mener à leur terme, dans la tristesse et
l'abattement , les partis se gardent bien
de faire de ce dénouement tragique un
sujet de controverse intérieure. La trê-
ve électorale continue donc d'être res-
pectée. Elle pourrait bien cependant
être de courte durée. Car l'opposition
a déjà laissé entendre qu'elle réclamera
des comptes, en temps utiles évidem-
ment, après avoir établi elle-même son
dossier de manière à pouvoir au be-
soin attaquer le gouvernement avec un
maximum de succès. Elle devra cepen-
dant doser ses accusations. Car , en
raison des structures fédérales dont
s'est dotée" l'Allemagne, la responsabili-
té de la sécurité d'une manière géné-
rale et des services de police relève
exclusivement des Laender. Or des dé-

Les athlètes syriens et égyptiens .ont quitté Munich pour regagner leur p ays.  A Tel-Aviv , de nombreux jeunes gens des écoles supérieures ont proteste
Notre bélino AP les montre à leur arrivée au Caire. contre la continuation des Jeux olympiques, (bélino AP)

fti illances importantes ont ete commi-
ses par les autorités bavaroises qui ont
à leur tète une équipe homogène chré-
tienne-sociale , le parti frère de la dé-
mocratie-chrétienne.

La faillite des services
d'espionnage

Au demeurant , le gouvernement a
déjà pris les devants. Conscient de l'é-
motion suscitée dans le monde entier
par ce véritable carnage , il est résolu
à faire toute la lumière sur les, con-
ditions qui y ont, hélas ! conduit. Si
au niveau régional , la Bavière a fait
montre pour le moins de quelque légè-
reté, l'Etat fédéral , une fois encore,
a prouvé qu 'il possédait des services
d'espionnage et de contre-espionnage
qui n'étaient- pas à la ihaûteur de la
situation. Ils ne l'ont d'ailleurs jamais
été.
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«Les ordres de tuer ou d'immobiliser
les terroristes sont venus de très haut»

Le ministre ouest-allemand de l'Intérieur et le préfet de Munich s'expliquent

« Le gouvernement était persuadé
que le départ des otages israéliens
signifierait leur mort et c'est pour-
quoi il a donné l'ordre à la police de
tendre tm piège aux terroristes », a
déclaré le ministre de l'Intérieur, M.
Genscher, dans une interview télé-
visée.

« Nous avons essayé d'échanger les
otages contre des hommes politiques
allemands volontaires, a dit M. Gen-
scher. J'ai moi-même vu les otages
et leur ai parlé. Ils étaient gardés
dans une pièce du village olympi-
que sous la garde constante de deux
Arabes au moins. Il n'était pas pos-
sible d'investir le bâtiment. Il nous
fallait trouver une meilleure occa-
sion. »

Le préfet de police de Munich , M.
Schreiber , a déclaré que les ordres
donnés aux tireurs d'élite « de tuer
ou d'immobiliser les terroristes »
étaient venus de plus haut que de
ceux qui avaient participé aux trac-
tations.

« Les otages avaient pour le moins
une meilleure chance que si nous
avions laissé les Arabes les emme-
ner » , a déclaré M. Schreiber.

Un porte-parole de la police a dé-
claré qu'une enquête est en cours
pour établir si un ou plusieurs mem-
bres du groupe de terroristes avaient
été employés au village olympique.

Une autopsie sera effectuée pour
établir comment les victimes de ia
base de Fuerstenfeldbruck ont suc-
combé.

Les journaux critiquent
La presse de Munich critique très

sévèrement la décision de tendre un
piège aux terroristes. « Nous ne de-
vrions pas avoir d'illusions, écrit no-
tamment le « Suddeutsche Zeitung ».
« Quoi qu 'il arrive, la République fé-
dérale d'Allemagne sera perdante.
Une bande de desperados résolus à
tout a réussi à entraîner notre ville
et notre pays dans une situation qui
n'a pas d'issue » .

Les terroristes ont tiré
les premiers

Un porte-parole du gouvernement
bavarois a rejeté les accusations des
journaux et expliqué que les autori-
tés de Munich n'avaient que des liai-
sons très mauvaises avec la police

de la base, à 24 km. de la ville.
La police munichoise a précisé que

l'enquête a établi que les premiers
coups de feu ont été tirés par le chef
masqué des terroristes alors qu'il
descendait de son hélicoptère, parce
qu'il avait aperçu des policiers prêts
à tirer, (ap)

Escalade de la violence ?
La tragédie de Munich a je té  le

monde entier dans l'horreur et la
consternation.

Même si dans la vie courante le
drame est quotidien , on n'imaginait
pas cela.

Certes, on savait déjà que dans
notre civilisation de progrès tech-
nique , d' ordinateurs et de voyages
dans la lune, la barbarie et le meur-
tre se côtoient quotidiennement.
Mais on ne supposait pas que les
Jeux olympiques verraient l' assas-
sinat d' otages , édi f ié  à la hauteur
d' une doctrine politique ; et la vio-
lence et le terrorisme se confronter
avec l'élan et l' enthousiasme d' une
jeunesse sportive.

Il a f a l l u  que des fanatiques et
des desperados utilisent cette f a b u -
leuse caisse de résonnance pour
qu'on atteigne et dépasse les limites
permises.

Encore si la centaine de bandits
qui composent le « Septembre noir»
s'en prenaient aux auteurs vérita-
bles des malheurs du peuple pales-
tinien, on comprendrait. Mais peut-
on, traiter de patriotes et de révo-
lutionnaires ceux qui massacrent et
tuent lâchement des innocents ,
comme ce f u t  le cas à Wiirenlingen
et dans tant d' autres occasions évo-
quées et énumérées hier ici même.
l^es nihilistes russes , eux aussi,
n'hésitaient pas à f r a p p e r .  Mais  ils
f rappaient  le tzarisme, en la per-
sonne du tzar, du régime et de ses
créatures. Or, le fa i t  d' avoir subi
durant vingt ans des souffrances
indicibles sans être secourus par
les Arabes eux-mêmes, et d' avoir
pâli de l ' indi f férence  puis de la
collusion des grandes puissances ,
jus l i f ie - t - i l  un terrorisme aveug le ,
prêt aux crimes les plus inexpia-
bles ?

E n f i n  le risque permanent que
pareille attitude fa i t  courir à toutes
les nations peut-il même se flatter
d' une quelconque ef f icaci té  ?

Un attentat comme celui de Mu-
nich — succédant à tous les au-
tres — est non seulement inutile

et cruel , mais totalement stupide et
défavorable  à la cause palestinien-
ne. Il est possible qu 'il ait été com-
mis pour favoriser une escalade de
la violence au moment même où
Israël et la Jordanie sont sur le
point 4e conclure la paix et où des
pourparlers secrets sont plus ou
moins engag és entre Le Caire et
Tel-Aviv. Mais le risque couru est
énorme.

Paul BOURQUIN
SUITE EN DERNIÈRE PAGE

«Trahison» clament presse et radio arabes
Si la plupart des dirigeants arabes

gardent le silence, la presse et la
radio du monde arabe ont accusé le
gouvernement ouest-allemand d'a-
voir triché et trahi en faisant tirer
sur les Palestiniens qui tentaient de
s'échapper avec leurs otages israé-
liens.

« L'incident de Munich se termine
par un piège » , écrit le journal de
gauche « Al Anouar » . « Les com-
mandos de Munich victime d'un coup
fourré » , titre pour sa part le jour-
nal de droite « As Safa » . « Trahi-
son allemande » , proclame « Liwa » .

Les radios de Syrie et de Libye ont
employé les mêmes mots pour dé-
crir les événements de Munich.

Le journal de gauche « Al Mohar-
rer » , proche des Palestiniens, se mo-
que de ceux qui affirment que ce
drame ternit l'image arabe.

« L'opinion publique a toujours été
contre les Arabes, n'a jamais pris
leur parti dans le différend avec
Israël et il lui faut donc un bon
coup pour qu 'elle devienne impar-
tiale » , écrit-il.

Selon « Al Naha » , le but politique
de cette opération était de s'assurer

que les Etats arabes comprennent
qu'aucun règlement avec Israël ne
sera complet « parce qu'il y aura
toujours des individus, aussi peu
soient-ils, qui continueront le com-
bat » .
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Perdez-vous volontiers au jeu ? Ou

supportez-vous difficilement que le
sort vous soit longtemps contraire et
que votre partenaire se fasse prendre
son nel avec le bour ?

Personnellement je reconnais que je
me passionne volontiers et que j e ron-
chonne lorsque toute une soirée j e suis
victime d'erreurs ou de malchance te-
nace.

Que voulez-vous, j'ai beau avoir,
comme on dit, le caractère mieux fait
que la figure, j'estime que dans l'exis-
tence comme au yass une certaine
justice et équité s'imposent , quitte à
ce que battu un jour on soit victorieux
le lendemain. Ce qui n'est hélas ! pas
plus certain autour du tapis de cartes
qu'autour du tapis vert...

En revanche, j e n'irai pas ju squ'à
imiter le gaillard qui avait trouvé cet-
te curieuse manière de prendre sa re-
vanche à la pétanque.

Oyez plutôt :
— L'adjudant des pompiers me bat-

tait toujours à la pétanque, alors pour
me venger, j'allumais des incendies !

C'est ce qu'a déclaré pour se justi-
fier , aux gendarmes qui l'arrêtaient ,
José-Paul Giraud , 26 ans, maçon à
Grasse (Alpes-Maritimes). Au cours de
l'été, il avait mis huit fois le feu à
des broussailles, dans la région de
Grasse et de Roquefort-les-Pins.

Celui-là, reconnaissons-le exagérait
au point d'imiter les « supporters »
qui, si on les laissait faire , tueraient
l'arbitre chaque fois que leur équipe
a perdu.

On peut même dire qu'en l'occur-
rence ce pyromane avait perdu la
boule.

Toutefois n'oublions pas que même
dans la patrie du « fair play » on pen-
dait autrefois haut et court les ami-
raux qui avaient perdu une bataille.

Ceux-là n'avaient même plus le
temps de se fâcher.

Alors... contentons-nous de dire zut !
Et effaçons l'ardoise. C'est sans doute
ce qu'aura fait Spassky, qui , à tout
prendre, était plus sympathique que son
glorieux vainqueur.

Le père Piquerez
P. S. — Merci à mes aimables cor-

respondants . J'ai été très sensible à
leur approbation. Le p. Pz;

A l'issue d'un Conseil des ministres extraordinaire, un porte-parole a
déclaré qu'Israël tiendrait pour responsables de la tuerie de Munich les
pays qui ' aident les terroristes arabes et réclamait que les gouvernements
étrangers expulsent ceux-ci de leur territoire. Israël, a-t-il dit, poursuivra
la lutte contre les terroristes et «n 'aura aucune indulgence pour ceux qui
les aident... »

De son côté, Mme Golda Meir a remercié le gouvernement ouest-
allemand des efforts qu'il a faits pour essayer de libérer les otages israé-
liens. Elle a approuvé la décision des autorités allemandes d'avoir recours
à la force contre les terroristes et a exprimé ses regrets de ce que l'opé-
ration ait échoué. Mais sa déclaration ne manifestait aucun ressentiment.

M. Abba Eban, ministre des Affaires étrangères, a affirmé, pour sa
part, que les véritables responsables du massacre de Munich sont les pays
arabes, qui, a-t-il dit, « équipent, financent, arment les mains des assas-
sins et leur accordent l'appui moral et l'asile dont ils ont besoin ».

Au cours d'une interview à la Télévision israélienne, le ministre a
ajouté : « Voici pourquoi nous avons été particulièrement sensibles aux
déclarations du président Heinemann, qui a indiqué que la responsabilité
appartient aussi aux pays qui n'empêchent pas ces personnes d'agir ».
Enfin, le ministre a condamné la décision du comité des Jeux olympiques
de continuer les Jeux, (ats, afp)

Israël serre les poings

Le Comptoir
du Val-de-Travers
ouvre ses portes

ce soir
Lire en pages 9, 10 et 11



Multiplicité du rôle de l'artiste
LA CULTURE A L'HEURE EUROPEENNE (I)

La culture ? Un art de vivre, un facteur de la qualité de la vie, un droit de
l'homme, une exigence fondamentale du progrès de l'humanité, un besoin de
communication, une façon de se comporter avec soi-même, et les autres, avec
la nature elle-même. Ces définitions, qui ont été proposées lors de la Conférence
des ministres européens sur les politiques culturelles, réunie par l'Unesco à
Helsinki du 19 au 28 juin , comme elles tranchaient soudain de façon irréversible
avec les notions héritées du 19e siècle identifiant la culture aux seuls beaux-

arts et belles-lettres et qui avaient encore cours il n'y a pas si longtemps !

Le développement culturel ? L'objec-
tif même du progrès , dans un monde
où la croissance économique entraîne
une inadaptation de plus en plus accu-
sée de l'homme à son milieu , où le
cadre de vie répond de moins en moins
aux exigences physiques et psychiques
des individus, où la ville contraint sou-
vent plus qu'elle n'abrite. Comme ces
vues — présentées en commun par plus
de la moitié des délégations et retenues
à l'unanimité — marquaient soudain
une distance par rapport au concept de
développement tel qu 'il s'était répandu
après la Deuxième Guerre mondiale,
quand ravages et destructions ne lais-
saient place qu 'à une préoccupation :
produire, produire davantage !

La démocratisation de la culture ?
Une étape vers l'instauration d'une dé-
mocratie culturelle où chacun puisse
non seulement recevoir mais participer
et agir. Comme cette vision prospec-
tive — également approuvée par tous —
permettait de mesurer le chemin par-
couru depuis la Conférence internatio-
nale sur les politiques culturelles, réu-
nie par l'UNESCO à Venise à la fin de
l'été 1970 et où cette formule « démo-
cratisation de la culture » avait semblé
choquer certains. .

UNE ÉVOLUTION RAPIDE
DES IDÉES

Autant que des supports, les mots
sont des indicateurs. A ce titre, les
conclusions de la Conférence d'Helsinki
montrent bien avec quelle rapidité les
idées ont évolué à mesure que les socié-
tés — et singulièrement celles du vieux
continent — se transformaient. Et com-
bien, avec l'expansion démographique
et l'entrée dans le monde du travail
des nouvelles classes d'âge, les valeurs
se sont modifiées, la qualité de la vie
primant les autres considérations.

Quoi de plus normal, d'ailleurs, si
l'on veut bien se rappeler que c'est la
rareté qui donne leur prix aux choses.
Si à la fin des années quarante, le
pain , les vêtements, l'énergie étaient
encore rationnés en Europe, aujour-
d'hui c'est bien souvent le temps qui
manque le plus : il n'est que d'entendre
le slogan « métro-boulot-dodo », qui,
pour les travailleuses, s'alourdit encore
de deux éléments : « fourneaux - mar-
mots ».

La Conférence d'Helsinki était la pre-
mière des rencontres régionales dont
le principe avait été arrêté à Venise
voici à peine deux ans. Pendant dix
jours , les quelque trois cents délégués
représentant vingt-neuf pays européens
et le Canada, et parmi lesquels on
comptait vingt-six ministres, siégeant
sous la présidence de M. Pentti Holap-
pa , ministre de l'Education nationale de
Finlande, ont examiné successivement
les tendances actuelles des politiques
culturelles en Europe et les problèmes
que posent l'élargissement de l'accès et
de la participation à la culture, les
nouveaux moyens d'information de
masse, l'environnement, le rôle et la
place de l'artiste dans la société, la for-
mation des nouveaux spécialistes que
sont les animateurs et les administra-
teurs culturels, les instruments d'ana-
lyse du développement culturel, pour
envisager enfin les perspectives de la
coopération culturelle en Europe.

Etait-ce parce qu'ils se déroulaient
au Finlandia Talo, palais de marbre
blanc dû au célèbre architecte Alvar
Aalto et destiné à accueillir les concerts
aussi bien que les congrès ? Ou parce
qu'ils avaient lieu en ce « printemps de
la paix » comme devait le souligner le
président de la République de Finlande ,
M. Urho Kekkonen, lors de la séance
inaugurale ? Les débats de l'« Euro-

cuit :> — la conférence repondait à ce
sigle — furent caractérisés par une
grande volonté d'harmonie à laquelle
s'ajoutait le souci général de compléter
tout accord doctrinal par l'adoption de
mesures concrètes.

LE STATUT DE L'ARTISTE

Et pourtant , si certaines questions de
l'ordre du jour devaient permettre de
dégager des points de convergence,
d'autres — et notamment celle qui avait
trait au statut de l'artiste — suscitèrent
des prises de position souvent fort
opposées. Bien qu 'il se fût  agi là d'une
conférence intergouvernementale, plu-
sieurs pays avaient choisi d'y envoyer
comme délégués non seulement des mi-
nistres et hauts fonctionnaires mais
aussi des artistes — écrivains, peintres,
architectes, musiciens, metteurs en
scène, etc. L'exemple venait de haut ,
M. Holappa étant lui-même poète et
traducteur en finnois de Claude Simon
et Robbe-Grillet, et les travaux de la
commission chargée d'étudier l'a place
de l'artiste s'étant poursuivis sous la
présidence d'un autre écrivain , Ivan
Boldizsar, le premier à avoir, en les
traduisant en hongrois, fait connaître
au public de son pays les œuvres
do Ionesco.

Le célèbre dramaturge se trouvait ,
lui aussi , à Helsinki mais , bien que
membre de la vénérable institution
qu'est l'Académie française, non pas en
qualité de délégué mais comme journa-
liste quelque peu contestataire envoy é
par la radio. C'est dire la multiplicité
du rôle de l'artiste dans la société
contemporaine.

Monique HECKER (UNESCO)
(A suivre)
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j j  QUATUOR BARTOK

Une aussi magni f ique  réussite peut
se passer de longs commentaires ! Les
organisateurs du Festival de Lucenie
ont eu la main heureuse en invitant le
Quatuor Bartok en remplacement du
Quatuor Janacek empêc?i é de sortir de
Tchécoslovaquie.

Le Quatuor Bartok est actuellement
l' un des tout premiers ensembles de
musique de chambre du monde , un des
seuls qui  sache allier arec autant de
bonheur  la perfection matérielle et ('au-
thent ic i té  musicale. Ces deux é léments
fondamentaux de l ' interprétation se
complètent , mais à l 'heure actuelle,
t?-op d' ensembles — parm i [es nom-
breux quatuors , notamment , qui nais-
sent un peu partout — s 'en tiennent à
la simple perfection , sans jamais at tein-
dre d la véritable interprétation, celle
qui traduit l'œuvre dans la pro fondeur
de son esprit et sait toucher l' auditeur.

C' est a ce miracle prolonge que nous
avons assisté au travers du quatuor
KV 405 de Mozart , musique où seule la
perfect ion est tolérable désormais , où
la pureté de l'écriture ne supporte pas
la moindre défaillance de style ou de
justesse , des t rès intéressants « Stiicke
f u r  Streichquartett » de Strawinsk i/ ,  du.
fameux  « Quartettsatz » de Schubert ct
du 4e quatuor de Bartok.

Pour cette dernière œuvre encore,
l' accord entre les musiciens était idéal:
une même et par fa i te  compréhension
de l' œuvre se manifestait  par le jeu de
ces artistes , équilibre sonore d' une par-
f a i t e  homogénéité , précision dans les
redoutables mouvements rapides , cha-
leur et lyrisme de l' ensemble , une
interprétation superbe de musicalité ,
d' authentique grandeur. Du meilleur
quatuor assurément.

D. de C.

LA NOUVELLE EXPOSITION DE PIERRE STAMPFLI
A BIENNE

Il existe à Bienne des artistes fort
connus bien au-delà de nos frontières,
mais, il faut le répéter, pas un seul qui
ait gagné les faveurs d'un aussi vaste
public que Pierre Stampfli, le peintre
biennois par antonomase, pourrait-on
dire. Au début de la saison, depuis
trente-trois ans, presque jour pour
jour, il ouvre son exposition annuelle.

Il s'est imposé à . plusieurs généra-
tions, comme le démontre ce dernier
vernissage où des centaines de Bien-
nois de tous les milieux et des visiteurs
lointains ont fait de nouveau acte de
présence.

La cote de Pierre Stampfli, enfant
de St-Imier, reste au faîte. Dans cette
exposition , il nous laisse voir une soi-
xantaine d'huiles et seize gouaches,
d'après sa tradition , qui n'en sont pas
moins une nouvelle ascension vers la
lumière.

SES FIGURES
Son ensemble pourrait s'intituler :

« Plus près du soleil ». Il ne s'agit au-
cunement d'un saut vers le « soleil
africain » aveuglant que tant d'autres
recherchent pour s'étourdir. Un soleil
tamisé par la discrétion et le contrôle

du tempérament où la douceur baigne
le tout et permet les nuances d'une
sensibilité délicate, foncièrement modé-
rée. L'artiste ne renonce pas pour au-
tant à- ses thèmes de prédilection — il
ne trahit jamais sa personnalité.

Point facile d'analyser l'œuvre mû-
re d'un peintre si fidèle à lui-même
quoique une perception épidermique
pourrait être déroutée par la réitéra-
tion. Que n'a-t-on pas dit de sa tech-
nique, qui s'écarte de l'éclat banal dans
son obstination d'épurer ses formes
d'extériorisation ?. Inutile d'y revenir.
Restons-en aux caractéristiques les plus
accentuées de son actuelle exposition
qui contient son imposant travail de
toute une année. Croirait-on qu 'il s'agit
d'exercices de style ? C'est une idée
qui ne nous passerait nullement par
l'esprit bien que cela puisse être un
préjugé ancré tenacement chez d'au-
tres, tant il est certain que d'aucuns
formulent un rejet systématique de tout
sauf , souvent , de ce qui est gratuit.

LUMIÈRE

Nul ne manquera de capter dans les
œuvres récentes de Pierre Stampfli
deux aspects qui représentent une pro-

gression évidente — Maigre son irré-
ductible esprit de ténacité. D'une part ,
l'auteur a intensifié ses teintes de quel-
ques degrés fort perceptibles d'emblée
sans pour cela tomber dans le moindie
clinquant qu 'on ne saurait concevoir
en lui. Il abhorre la vulgarité et le
prosaïsme même dans ses natures mor-
tes où il met toujours l'accent sur un
figuratif dépassant le simple réel pour

« Personnage coloré »
de Pierre S tampf l i .

relever le plus saillant de leurs élé-
ments — réalisme exigeant d'ailleurs
des dons de virtuose, de vieux routier
de la peinture qu 'il est, tout en ba-
nissant les outrances.

Au demeurant, certes, ses toiles sont
plus lumineuses qu 'auparavant avec
une élévation discrète de degré.

DENSITÉ

Plus frappant et combien plus im-
portant encore son effort couronné de
succès pour vaincre le chaos de l'ob-
scurité, des taches étendues et unies,
taches dites « de composition » . L'au-
teur a réussi à trouver le moyen d'en
tirer des formes et des nuances qui se
cachent généralement dans les aplats.
On dirait que de nouveaux tableaux
en surgissent pour enrichir les ensem-
bles sans gêner aucunement la struc-
ture. Songe-t-il aux grands maîtres
qui n'ont jamais manqué cette heu-
reuse éventualité, capables qu 'ils sont
d' aller plus loin ? Rarement les ar-
tistes de nos jours seraient en mesure
d'accomplir cette sorte d'insertion.

Pierre Stampfli , répétons-le, sans
abandonner ses sujets de prédilection
(paysages de la région des lacs, vues
méditerranéennes, personnages péné-
trés d'un sens philosophique de son
cru...) ne cesse de préciser davantage
sa technique et son esthétique égale-
ment. Regardez longuement LE MAS
AUX OLTVIERS (29), LE FORGERON
(53), LE TEMPS DU REFUS (56), PER-
SONNAGE COLORE (55), notamment,
avant de quitter l'exposition.

ARS

Les femmes reprennent du service
Par ennui ou pour améliorer l'ordinaire

L'ennui ou le désir d' améliorer
l' ordinaire, le divorce ou l'indigen-
ce, nombreuses sont les raisons qui
poussent des milliers de femmes à
exercer à nouveau une activité pro-
fessionnelle après une interruption
p!us ou moins longue. Près de la
moitié des femmes qui décident de
« retravailler » sont âgées de 25 à 35
ans et la plupart ont « arrêté » en
moyenne de 7 à 8 ans. Parmi celles
qui reprennent du service après
une interruption supérieure à 8 ans,
48 pour cent sont âgées de 35 à 50
ans et 20 pour cent ont déjà dépassé
55 ans.

D'ici à 1980 la participation des
femmes de plus de 30 ans : à la vie
professionnelle sera en constante
progression, surtout dans le cadre
de la « seconde phase » . Dès main-
tenant , la moitié de celles qui « re-
travaillent » ont repris le collier
vers la trentaine.

L'activité professionnelle de la
femme est pratiquement la règle
actuellement: sur 100 femmes âgées
de 40 ans et davantage, dix seule-
ment n 'ont jamais travaillé, 53 pour
cent ont au moins travaillé pendant
un certain temps et 37 pour cent
font partie de la population active
de l'heure. Selon un sondage effec-
tué pour le compte du ministère
fédéral allemand du travail, il res-
sort que sur 100 femmes n'exerçant
pas une activité professionnelle 80
avaient déjà travaillé autrefois , 46
étaient disposées à retravailler, 32

se maintenaient au courant et 24
étaient prêtes à suivre un cours de
recyclage.

C'est pour préparer cette rentrée
dans la vie professionnelle, que la
RFA a élaboré la loi sur la promo-
tion du travail, en application de-
puis le 1er janvier 1972. Les bu-
reaux de placement se chargent de
conseiller les femmes qui désirent
retravailler. L'Etat apporte son sou-
tien pour les périodes de réadapta-
tion, de recyclage et de préparation
à la nouvelle vie active. En outre,
des cours spéciaux de rattrapage
sont organisés également dans le
cadre de cette loi. Les bureaux de
placement ne les mettent pas sur
pied , mais ils fournissent les impul-
sions nécessaires pour les initiatives
privées. Ce sont donc les entreprises
et les chambres de commerce qui se
chargent de ces cours en collabora-
tion avec la grande centrale syndi-
cale, le DGB.

Selon la Confédération allemande
des syndicats ouvriers, quatre mil-
lions de femmes mariées exercent
aujourd'hui une activité profession-
nelle. En 1969, le total des salaires
perçus par ces travailleuses se mon-
tait à 64 milliards de marks (cette
somme est estimée à 80 milliards
pour 1971). Si toutes les femmes
mariées décidaient un jour de ne
plus travailler, cela représenterait
pour l'Etat une perte soudaine de
5,5 milliards de marks sous forme
de rentrées fiscales ! (Dad)

Disentis, dans la vallée du Rhin
antérieur, est en train de se trans-
former en station de sport et de dé-
tente tant estivale qu'hivernale. Evo-
lution qui ne manquera pas d'amé-
liorer le sort de la population indi-
gène. On veut aménager tout un ré-
seau de remontées mécaniques qui ren-
dront facilement accessibles les pentes
du massif de l'Oberalp, tant pour les
skieurs que pour les touristes d'été
(un skilift de glacier est prévu). Le
téléphérique Disentis-Caischavedra et
ses trois sections de skilifts assurant le
transport jusqu'au pied du Piz Aults
(ait. 2867 m.) sont d'ores et déjà en
service. Une fois terminé, le restaurant-
terrasse disposera de 600 places à l'in-
térieur et de 600 places sur la terrasse.
Aux hôtels existants sont venus s'a-
jouter en série des établissements nou-
veaux. Au-dessus de Disentis, on pro-
jette de construire un village pour
vacanciers « Crest d'Acletta » de vingt
immeubles locatifs et de 65 chalets.
Disentis est relié à l'ensemble des Gri-
sons par chemin de fer et par de
bonnes routes, et bientôt au Tessin par
le col du Lukmanier praticable même
en hiver.

Nouveau centre
de vacances

Un inculpe a jausse compagnie
au juge d'instruction de Lucerne ;
puis il est allé dans un garage fa i -
re semblant de vouloir acheter une
voiture. Il l'a essayée, le vendeur
étant au volant. En cours de route,
il a demandé à conduire lui-même.
Pendant que le vendeur faisait le
tour du véhicule, il a démarré en
vitesse. « Avant que le vendeur ait
pu réintégrer sa voiture, cette der-
nière était loin. »

Elle n'était pas loin ,' elle était
partie.

Le Plongeur

La Perle

C'est la nouvelle mode : des jouets géants gonflables, en matière plastique,
qui peuvent prendre toutes sortes d'apparences, ballons , matelas, etc.
Voilà qui favorise les ébats publics dans les parcs ainsi qu'on peut le

constater sur cette photo. (Photo Dad)

Taxis sans chauffeur
Les problèmes que posent la pol-

lution atmosphérique et le ravitail-
lement mondial en carburants vont
porter un coup fatal au moteur à
combustion interne et hâter l'avè-
nement de l'automobile électrique.
Telle est l'opinion du professeur
John O. Bockris , de l'Université
Flinders à Adélaïde, qui avance la
date de 1985 pour cette révolution
technique.

En substituant aux voitures par-
ticulières des taxis sans chauffeur
dont les batteries seraient chan-
gées au lieu d'être rechar-
gées, on pourrait réaliser d'appré-
ciables économies, de temps comme
d'argent, tandis que l'air des villes
redeviendrait , enfin, respirable.

Le professeur Bockris s'adressait
aux 5000 scientifiques, réunis à Syd-
ney pour le 44e Congrès de l'Asso-
ciation d'Australie et de Nouvelle-
Zélande pour l'avancement de la
science, quelques jours avant l'ex-
périence actuellement en cours à
Dijon et quelques mois après celle
qui a eu Montpellier pour cadre.

V?4  ̂V*
Automobilistes
sous la loupe

Une conférence internationale —
la première du genre — consacrée
au comportement des conducteurs
d'automobiles, aura lieu à Zurich du
8 au 12 octobre 1973. Organisée par
l'Association internationale pour
l'étude du comportement des con-
ducteurs (IJDBRA) fondée en 1970,
elle doit permettre un échange d'ex-
périences entre experts et détermi-
ner les priorités en matière de
recherche.

Jouets géants



L'équipe ckaux-de-fonnière se prépare
Dans moins d'une semaine, la finale de Jeux sans frontières

C'est dans le cadre de la piscine
de Bellerive, à Lausanne, mercredi
prochain, que se déroulera l'ultime
émission de Jeux sans frontières
1972. La grande finale réunira les
meilleures équipes de Belgique, de
France, d'Allemagne, d'Angleterre,
d'Italie , de Hollande et de Suisse.
Avec 44 points lors des jeux de Spa,
La Chaux-de-Fonds a réalisé la

meilleure performance suisse. C'est
donc à elle qu'échoit l'honneur de
représenter la Suisse à ces joutes
suivies par quelque 300 millions de
téléspectateurs. Une bonne propa-
gande pour les Montagnes neuchâ-
teloises !

La Télévision romande bénéficiant de
l' appui de la Municipalité de Lausanne

est responsable de l'organisation de
cette dernière émission 1972. Le tra-
vail de préparation a débuté il y a
plusieurs mois déjà. Depuis quelques
semaines aussi la plage de Bellerive
est livrée aux mains des constructeurs,
préparant les estrades et les jeux.

« LES EXPLORATEURS »
Le thème des jeux , « Les explora-

teurs » a été choisi en fonction des
multiples possibilités qu 'il permet d'ex-
ploiter. Il ne s'agit pas de l'explorateur
moderne et de ses perfectionnements
techniques, mais de l'explorateur du
début du siècle. Mis à part le « fil rou-
ge » qui sera une périlleuse cueillette
de fruits exotiques, huit autres jeux
sont prévus au programme. « Vers la
cité interdite » est un jeu où l'explora-
teur , juché sur un pousse-pousse, avan-
ce sur une piste semée d'embûches.
Pour « La casserole des Papous », le
concurrent malchanceux fera une chute
vertigineuse dans la gamelle des Pa-
pous. « Les chutes du Zambèze » per-
mettront à l'audacieux explorateur de
s'aventurer sur un pont suspendu au-
dessus de flots tumultueux. Dans la
plus pure tradition de la jungle se
présentera « Duel avec Tarzan ». Avec
le jeu « Les Crocos de l'Amazone » , il
s'agira de se tenir en équilibre sur des
radeaux dans un marais infesté de cro-
codiles. « La traversée du Niger » est
aussi au programme. D'un tronc à l'au-
tre, les porteurs chemineront dans la
brousse. Comment emporter un trésor
à travers les défenses d'un palais ?
vous l'apprendrez encore en suivant
sur votre petit écran « Le trésor du
Maharadjah » . Enfin , dans « Le mirage
saharien », l'eau de l'oasis suffira-t-
elle à abreuver les chameaux assoiffés ?

LA CHAUX-DE-FONDS
SE PRÉPARE

C'est la troisième fois qu'une équipe
romande participe à la finale de
Jeux sans frontières. En 1969, Martigny
s'était déplacée à Blackpool et en 1970,
Vevey se rendit à Vérone. A Lausanne,
l'équipe chaux-de-fonnière veut faire
bonne impression. Elle se prépare d'ail-
leurs sérieusement tous les soirs à la
Piscine des Mélèzes, étant donné que
les jeux seront nautiques et aquati-
ques. Rappelons que les concurrents
participant aux sept premiers jeux se-
ront tirés au sort mercredi matin tan-
dis que les équipes engagées choisiront
leurs représentants pour le dernier jeu
et pour le «fil rouge». D'autre part , elles
disposeront d'un « joker » qui doublera
les points enregistrés dans le jeu sé-
lectionné. -'rt'.w
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Un trophée d'or, un trophée d'argent
et un trophée de bronze seront remis
aux équipes classées respectivement
première, deuxième et troisième, alors
que toutes les équipes finalistes rece-
vront une plaquette portant les sym-
boles des pays ayant pris part à cette
septième émission de « Jeux sans fron-
tières ».

Du côté des organisateurs lausannois
rien ne semble avoir été négligé. Le
budget non plus d'ailleurs puisqu'il se
situe aux environs de 450.000 francs.

R. D.

A l' entraînement, tous les soirs à la piscine des Mélèzes. (Photo Impar-Bernard)

Capitaine: ¦ Berger Fernand 1935 dir. Office du tourisme
Fntraîneur: Besson J.-P. '942 agriculteur

Buèche Chantai 1951 secrétaire
Vuilleumier Sonia 1951 aide de bureau
Liengme Nicole 1954 étudiante
Penseyres Marlène 1954 étudiante
Crevoisier Catherine 1955 étudiante
Francillon Anne 1955 étudiante
Feuz Frédy 1938 électricien
Gentil J.-P. 1941 typographe
Pfister Pierre 1945 constructeur
Vuilleumier Willy 1945 électricien
Besson Daniel 1946 agriculteur
Emmenegger J.-P. 1947 technicien dentiste
Berger Daniel 1948 agen t de police
Voirol J.-Ph. 1948 employé de commerce
Ding Gèrald 1950 ramoneur
Perroud J.-Cl. 1951 typographe
Jeanmairet Maurice 1952 étudiant
Thiébaud J.-D. 1953 étudiant

Remplaçants: Brodbeck Micheline 1956 étudiante
Matile Gérald 1951 micromécanicien
Bouquet P.-Alain 1951 horloger
Fahri Pierre 1954 étudiant

Finalistes chaux-de-fonniers

Les Ârmes-Réunies de retour de Frameries
Partis vendredi soir , les musiciens

chaux-de-fonniers sont arrivés same-
di matin à Valenciennes, accueillis
par les représentants de la cité de
Frameries. C'est en car que s'est
poursuivi le voyage et la réception
eut lieu à la Maison du Peuple en
présence de M. Max Audain, bourg-
mestre, accompagné de ses collègues.
D'aimables paroles furent prononcées
à cette occasion par M. le Dr Tou-
beau , président de la Société de mu-
sique L'Avenir. Une grande partie
des musiciens furent les hôtes choyés
de l'a population de Frameries, qui
les a hébergés avec générosité et
amabilité.

En fin d'après-midi, les musiciens
se retrouvèrent pour une courte ré-
pétition avant le concert de gala qui
eut lieu dans la grande salle de la
Maison du Peuple, en présence des
autorités locales, de nombreux invi-
tés et des représentants du Conseil
communal de La Chaux-de-Fonds.

Dimanche matin, une manifesta-
tion se déroula au Monument aux
morts avec la participation des Ar-
mes-Réunies. Puis, l'après-midi eut
lieu le cortège du millénaire de Fra-
meries. A cette occasion, plusieurs
corps de musique étrangers furent

associés à ce cortège, haut en cou-
leurs, par la richesse des costumes
d'époque recréés pour la circonstan-
ce. A l'issue de cette remarquable
rétrospective de la vie de la cité, se
déroula sur la grande place un show-
p,arade qui débuta par la musique des
équipages de la flotte belge, suivie
d' une musique militaire anglaise et
hollandaise. Les Armes-Réunies,
quant à elles, exécuta la « Marche
des Armourins ». A la tribune d'hon-
neur , érigée au pied de l'Hôtel de
Ville , se trouvaient M. Maurice
Payot , président de la ville, accom-
pagné des deux conseillers commu-
naux Claude Robert et Etienne Broil-
let. Puis ce fut la réception dans le
hall de l'Hôtel de Ville, en présence
des autorités, des représentants de
tous les groupes ayant participé au
défilé. La soirée se termina dans une
ambiance sympathique et permit aux
uns comme aux autres de fraterniser
avec la population de la cité jumelée
à la nôtre.

Tous les participants conserveront
un inoubliable souvenir des quelques
heures passées en Belgique, mais plus
encore des autorités et de la popu-
lation de Frameries, qui se sont dé-
pensées sans compter.

Tournoi de football aux Eplatures
Douze équipes ont participé samedi ,

le matin et l'après-midi, au stade des
Eplatures, au deuxième tournoi de foot-
ball Paci. Gratifié d'un beau temps,
il a obtenu un grand succès et toutes
les équipes disputèrent les rencontres
au programme sous le signe du fair-
play. Il y eut près de cent buts mar-
qués.

La victoire est finalement revenue à
L'Impartial qui s'est retrouvée cham-
pionne de groupe grâce aux pénalties.
Elle avait battu Piersa (6-0), puis Ber-
nasconi (8-0), mais s'était inclinée de-
vant Paci (6-1).

Dans la ' poule finale , qui se disputa
entre la SBS, l'UBS et L'Impartial, le
premier match se termina par une vic-
toire de la SBS sur l'UBS. Puis cette
dernière partagea les points avec L'Im-
partial. Enfin , dans l'ultime match, la
SBS s'inclina, 3 à 2, devant L'Impar-
tial. Voici d'ailleurs le classement :

1. L'Impartial ; 2. SBS ; 3. UBS ; 4.
Paci ; 5. FAR, Le Locle ; 6. Piersa,
Marin ; 7. Sandoz ; 8. Hôpital ; 9. Méroz ;
10. Garage des Trois-Rois ; 11. Bernas-
coni , Les Geneveys-sur-Coffrane ; 12.
Voumard. (imp.)

A la Salle de Musique.
Aujourd'hui , à 20 h. 30, grand con-

cert public gratuit , donné par les Mu-
siques « La Lyre » , dir. M. L. Wich t
et « Les Armes-Réunies » , dir. M. A.
Delmotte.
Vente de pincettes.

Sur l'avenue Léopold-Robert, ven-
dredi après-midi et samedi matin , tou-
jour s sur l'avenue et aussi au marché,
le Service d'aide familiale de La
Chaux-de-Fonds vendra les tradi -
tionnelles pincettes. Il a besoin de
cette vente pour assainir ses finances
et continuer son œuvre au service de
la population chaux-de-fonnière.
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;i COMMUNIQUÉS ;

Une méthode de vente très contestable
Méfiez-vous des offres par téléphone

Dans un marché libre, où la concurrence déploie ses effets avec une âpreté
croissante, il est des méthodes de prospection qui ne manqueront jamais
d'étonner les plus fins « businessmen ». C'est ainsi qu'une importante maison
de commerce, disposant de nombreuses succursales dans plusieurs cantons de
Suisse romande et d'outre-Sarine, exploite actuellement, avec succès, une

méthode de vente dont le moins qu'on puisse dire est qu'elle est peu
scrupuleuse. '

Selon le centre chaux-de-fonnier de
l'Association suisse des invalides (ASI),
qui a été saisi du stratagème par la
population , plusieurs personnes se plai-
gnent , en ville', de recevoir , et ceci
depuis plusieurs mois, des offres télé-
phoniques de divers poduits , prétendu-
ment vendus au profit des invalides.
Il s'agirait particulièrement de rou-
leaux de papier WC, d'épongés et de
divers autres articles, dont le prix rela-
tivement élevé ne pourrait être accepté
qu 'au vu du caractère charitable de
l'offre. Or, l'ASI, organe officiellement
reconnu , et principal représentant des
invalides en Suisse, n'est concernée en
rien par ces opérations. De plus , il
semble bien que l'entreprise, dont les
nombreux démarcheurs ignorent le plus
souvent le caractère-même, n'a aucun
aspect philanthropique. On ne saurait
donc assez conseiller aux gens de se
montrer prudents devant des offres de
ce style, d'autant plus que leur forme
téléphonique n 'a qu 'une valeur jur i -
dique très contestable.

UNE SOCIÉTÉ BIEN PROTÉGÉE
Juridiquement parlant , ce genre ' de

société n'est que difficilement attaqua-
ble du fait qu 'il est quasi impossible
de prouver la véritable malhonnêteté
des bénéficiaires. Il arrive , en effet , que
ceux-ci emploient dans leur réseau des
handicapés ou encore qu 'ils le soient
eux-mêmes. Dans ce cas, ils parvien-
nent à amonceler une fortune coquette ,
en utilisant des arguments souvent peu
loyaux , qui causent inévitablement un

tort certain aux ateliers structurés et
aux organismes d'entraide subvention-
nés. Il est bon de rappeler à ce propos
que la plupart des institutions suisses
d'aide aux handicapés ont peu à peu
modifié leur principe d'action au cours
des dix dernières années.

L'effort consenti par ces institutions
et l'apport financier de l'assurance
invalidité fédérale visent , de plus en
plus , à une intégration active du han-
dicapé dans le circuit économique ou
dans des ateliers spécialisés, permet-
tant ainsi, dans une grande partie des
cas, de supprimer ou de réduire le
versement de rentes directes. Ainsi ,
l'ASI, qui était il y a dix ans encore
une simple coopérative de revente pat
colportage, est devenue une entreprise
industrielle qui occupe des salariés.
La maison bénéficie naturellement de
subventions, mais elle gère son exploi-
tation avec une certaine autonomie.

LICENCE OU PATENTE »
OBLIGATOIRE

Il subsiste toutefois des insti tutions
officiellement reconnues qui procèdent
par colportage à la vente d'articles de
fabrication artisanale (brosses des aveu-
gles par exemple). C'est dans leur inté-
rêt que le consommateur doit examiner
attentivement la justif ication (carte de
l'association représentée avec photo du
colporteur) attestant l' authentici té  de
l' œuvre concernée. Par ailleurs — et
ceci est valable pour toutes les formes
de vente ou prise de commande à domi-
cile — le représentant ambulant a

l'obligation formelle d'être en posses-
sion, soit d'une licence rose, délivrée
par la Confédération , lorsqu'il s'agit de
simple prise de commande, soit d'une
patente cantonale de colportage, déli-
vrée par la Préfecture. Ces attestations ,
dûment visées, doivent préciser le genre
de commerce effectué et porter la photo
et la signature du représentant. Le
voyageur ambulant est en outre tenu
de présenter sa carte sur demande aux
personnes qu 'il visite. A. R.

24 h. en vi je

Don apprécié
au Musée paysan

Une maison spécialisée de la place
vient d'offrir au Musée paysan un
enregistreur automatique destiné à
rendre la présentation des collec-
tions beaucoup plus vivante. Cet
appareil , un des derniers modèles
sortis de fabrication , est vivement
apprécié des visiteurs et les respon-
sables du musée sont enchantés de
cette nouvelle acquisition. Par ail-
leurs, les étrangers qui découvrent
le musée deviennent de plus en plus
nombreux. C'est ainsi qu 'un physi-
cien romain vient de faire  le vo-
yage de La Chaux-de-Fonds, inté-
ressé qu 'il avait été par un article
paru dans une revue d'art italienne
et consacré au Musée paysan.
« L'Italie, a-t-il dit , si riche de tré-
sors artistiques , oublie et néglige
la conservation des traditions popu-
laires et paysannes. Je suis émer-
veillé de ce que je viens de décou-
vrir et je repars avec le désir de
tenter un sauvetage analogue dans
mon pays ».

Bilan de la dernière
Fête villageoise

Chacun sait l'importance grandissan-
te que prend cette fête dans la vie du
village. Cette année encore , la réussite
fut totale sur tous les plans (financier ,
temps, musique... etc). Aussi les sociétés
organisatrices se font-elles un plaisir
d'inviter à son assemblée générale à
Sommartel vendredi soir, toutes les
personnes qui ont de près ou de loin
collaboré à cette nouvelle réussite. Il
y sera fait état du bilan final et des
perspectives d'avenir, (wr)

LA SAGNE Vers 15 h. 45, les premiers .secoursès
sont intervenus pour éteindre un po-
teau . électrique en feu, au nord de
l'immeube B'id des Eplatures 38. C'est
la foudre qui a communiqué le feu
au poteau. Une surveillance a été faite
en attendant qu 'interviennent les hom-
mes des Services industriels. Le po-
teau a été carbonisé.

Poteau électrique en feu "

La Chaux-de-Fonds
Salle de Musique: 20 h. 30, Concert par

La Lyre et Les Armes-Réunies.
Galerie Club 44 : 17 à 20 h. 30, expo-

sition Nazzareno Mêla et Artisanat
des Andes.

Musée d'horlogerie : 10 à 12 h., 15 à
17 heures.

Musée d'histoire naturelle : 14 h. à
16 h. 30.

Musée des Beaux-Arts: 10 à 12 h.,
14 à 17 h.

Vivarium de la Bonne-Fontaine : 9 h,
à 12 h., 13 h. 30 à 19 h. 30.

Cabaret 55 : Attractions internationales.
Bar 72 : Dancing-attractions.
Le Scotch : Bar-dancing.
La Boule d'Or : Bar-dancing.
Le programme des cinémas figure en

page 25.
ADC : Informations touristiques, tél.

(039) 23 36 10, avenue Léopold-
Robert 84.

Service d'aide familiale : tél. 23 88 38
(en cas de non-réponse : 23 20 16).

Pharmacie d'office : jusqu 'à 21 heures,
Guye, Léopold-Robert 13 bis.
Ensuite, cas urgents, tél. No 11.

Service d'urgence médicale et den-
taire : tél. -No 22 10 17 renseignera.
(N'appelez qu 'en cas d'absence du
médecin de famille.)

Police secours : tél. No 17.
Feu : tel. No-18.
Alcooliques anonymes AA : tél. 23 75 25.

M E M E N TO
¦M—W—¦—¦l——

Chœur mixte de l'Eglise réformée. —
Lundi 11, 20 h. 10, répétition au
Presbytère.

Club Alpin Suisse. — Chalets Joux-
du-Plâne, Mont-d'Amin ouverts. Sa-
medi 9, Gurnigel , rendez-vous 12 h.
45, gare. 16-17-18 (Jeûne fédéral) ,
Piz Badile (difficile), inscriptions M.
J.-J. Zui buchen. Cabane Chanrion
(familles) , inscriptions M. Schneeber-
ger.

Club Suisse des Femmes Alpinistes.
— Ce soir , assemblée, 20 h. 15, au
local . Paiement du train pour les
participants à la course de Fafle-
ralp.

Société chorale , La Chaux-de-Fonds ;
Chorale mixte, Le Locle. — Jeudi 7,

20 h. 15, au Conservatoire de La
Chaux-de-Fonds, reprise des répé-
titions.

Union Chorale. — Dimanche 10, cour-
se, départ , 7 h. 30, place de la Gare.
Mardi 12, répétition , 20 h. 15.

Société « La Pensée » (Chœur d'hom-
mes). — Vendredi , 20 h. 15, répéti-
tion générale , au local (Ancien
Stand). Dimanche, course annuelle
(Niederhorn) .

I Sociétés locales I

MARDI 5 SEPTEMBRE

Promesses de mariage
Délia Vedova Giuseppe, caviste et

Racine Josette Rose. — Béguin Jean-
Luc, ingénieur et Guillaume-Gentil
Marlyse.

Mariages
Ducommun Didier Georges et Gilles

Odile Marie Bernard.
Décès

Stehlé Paul , né le 11 janvier 1895,
veuf de Elise Justine, née Fasel. —
Guillarmod Marcel Alfred , ouvrier TP,
né le 18 avril 1902 , veuf de Hélène,
née Brandt. —• Streiff Pierre Arthur ,
coiffeur, né le 5 novembre 1921, céli-
bataire. — L'enfant Cardinale Vladi-
miro, né le 22 juillet 1972.

MERCREDI 6 SEPTEMBRE
Naissances

Aellen Jean-Luc Roland , fils d'Eric
Sully, employé de bureau et de Marie-
Claire Yvonne, née Grandjean. — Del
Mastro Karim Jean-François, fils de
Lino Giovanni Sergio, cuisinier et de
Josiane Henriette, née Sivette. — Vit-
toria Myriam , fille de Giuseppe, dessi-

nateur technique et de Marisa Anna ,
née Minigher. — Stawarz Xavier Ri-
chard , fils de Richard , professeur et de
Laurence Eisa , née Racle. —¦ Rouiller
Thierry, fils de Georges André, em-
ployé de commerce et de Maria Luise,
née Nafzger. — Bippert Yann Jacques,
fils de Claude André, employé PTT et
de Christine Marianne, née Kônig. —
Lebet Fabrice Dominique Pierre, fils
de Roger Pierre, représentant et de
Chantai Fernande, née Grisselin. —
Belloto Edi , fils de Renzo, ouvrier
sur bâtiment et de Noemi , née De
Nardo.

Etat civil



CINÉMA CASINO - LE LOCLE
Jeudi, vendredi, samedi et dimanche à 20 h. 30

GEORGE HILTON et ERNEST BORGNINE
dans un western de classe !

LÈS 4 DESPERADOS
Une lutte féroce, impitoyable !

Une lutte féroce, impitoyable ! Avec Léo Anchoriz,
Annabella Incontrera, Alberto de Mendoza

Eastmancolor-Scope - 16 ans

Location : tél. (039) 31 13 15

LE SALON
DE COIFFURE

G. BLASER
Côte 12, Le Locle

sera

F E R M É
du 11 septembre

au 3 octobre

JE CHERCHE un

MONTEUR
DE PNEUS

Situation intéressante.
Mise au courant éventuelle.

Ecrire sous chiffre 28 - 900239 à
Publicitas, 2001 Neuchâtel.

y&4 \Si NEUCHÂTELEl '
engage pour la CITÉ UNIVERSITAIRE
dans des locaux ultramodernes :

jeunes cuisiniers
commis de cuisine
casseroliers
garçons de cuisine
Congé tous les soirs, le samedi après-midi, le di-
manche et les jours fériés.
Prestations sociales d'une grande entreprise
Petit appartement à disposition

Faire offres à la Cité universitaire, tél. 038/24 68 05,
ou au Restaurant LA TREILLE, tél. 038/24 00 44.

MUNICIPALITÉ DE MOUTIER

MISE AU CONCOURS
La commune municipale de Moutier met au concours
une place d'

AGENT
iH «tr-a *»s* 'Jr-' l̂ wwi'Jl>C r" '***

Limite d'âge : 35 ans
Traitement : selon règlement
Entrée en fonctions : à convenir..

Les candidats devront être de langue maternelle
française et posséder de bonnes connaissances de
l'allemand.

Les offres , avec curriculum vitae, sont à adresser au
Chancelier municipal jusqu'au 23 septembre 1972.

CHANCELLERIE MUNICIPALE MOUTIER

HÔTEL DU LAC - LES BRENETS

TERRINE DE FAISAN TRUFFÉ
SELLE DE CHEVREUIL GRAND-VENEUR

NOISETTES DE CHEVREUIL DIANE
RABLE DE LIÈVRE À LA CRÈME AU GENIÈVRE

CUISSOT DE LIÈVRE EN CIVET

Prière de réserver

Pour vous bien servir : M. et Mme Large
Tél. (039) 32 12 66

 ̂
W. VOGEL - AMEUBLEMENT

5L Rue de France 2 LE LOCLE Tél. (039) 31 60 22

9̂MW Des transformations importantes sont envisagées dans notre magasin et sur
Af\. les deux étages d'exposition.
K^* J Avec l'autorisation de la Préfecture , nous liquidons la plus grande partie de
 ̂ W notre stock, pendant

,(Ç 60 JOURS, DU 1er SEPTEMBRE AU 31 OCTOBRE

O 

MEUBLES DE PREMIÈRE QUALITÉ AVEC GARANTIE
QUELQUES EXEMPLES :

¦¦ SALLE À MANGER EN CHÊNE RENAISSANCE FLAMANDE JXttF- 4250.-
comprenant : 1 grand buffet , 1 argentier, 1 table à

^¦k rallonges et 
4 chaises rembourrées rouge.

ÇP SALON RUSTIQUE, brun-beige r̂SûT- 1850.-
mfm

 ̂
SALON SUÉDOIS, vert JZà8G? 1685.-

w SALON D'ANGLE, dralon or 9̂9  ̂ 3250.-

# àfh SAL0N À 0REILLES' VEL0URS DE GÊNES, vieil or -32O0, 2885.-
ï fj  SALON ACRYL, rouge ^HStfT 980.-

£̂ PAROI IMITATION NOYER 6̂̂ T- 1485.-

< 

PAROI TEINTE PALISSANDRE, FILET OR ^3tT 1885.-
BUFFET DE SERVICE STYLISÉ AVEC SCULPTURES .̂ 25tT 2480.-

m 

BUFFET DE SERVICE PALISSANDRE DE RIO t̂T- 1350.-
BUFFET DE SERVICE NOYER PYRAMIDE, 225 cm ^Ô5t  ̂ 1485.-

< 

VAISSELIER NOYER PYRAMIDE ' ^5tT 1 150.-
CHAMBRE À COUCHER NOYER DE FIL, armoire 4 portes ^2835  ̂ 2585.-
CHAMBRE A COUCHER TEINTE PALISSANDRE, 4 portes JSrtt~- 1685.-

Imra TABLES - CHAISES - PETITS MEUBLES - TABLES DE SALON - ARMOIRES, etc.

r~ >
AUTOMNE...
Par les soirées fraîches et les ma-
tinées à chair ^e poule...
une « fiolée » «r-QlJS rendra le con-

!; f6«Moàffleï̂ y*'»f* $«»« ;-' *¦

grâce au radiateur
à butagaz

Voulez-vous en essayer un gratui-
tement, 8 jours ?

CHAPUIS-Le Locle
Girardet 45, tél. (039) 31 14 62 j
Cuisinières, lampes, chauffe-eau
SERVICE APRÈS-VENTE

LA BATTERIE
durable, toujours fraîche et

MEILLEUR MARCHÉ
chez le spécialiste

ÇLE l̂iftO
P. HUGUENIN-GOLAY
Temple 21 - Le Locle

Tél. (039) 31 14 85

Nous cherchons pour entrée immédiate :

DÉCOLLETEURS
formés ou à former

pour machines Tornos

TAILLEURS DE PIGNONS
pour machines Wahli

PERSONNEL MASCULIN ET FÉMININ
(Suisse ou étranger avec permis)

pour visitage, rivetage, lavage

Prière de faire offre ou téléphoner pendant les heures de travail.

f 

RESTAURANT

Point du Jour
«chez Guido>
2034 Boudevilliers
Tél. (038) 36 12 G6

cherche pour tout de suite

jeune cuisinier
sommelières (ers)
commis de cuisine
garçon de cuisine

Téléphoner ou se présenter.

St
L'annonce
reflet vivant du marchéCherchons

JEUNE FILLE
ou

GARÇON
pour servir dans bar à café de
midi à 14 h. ou éventuellement
demi-journée.
Tél. (039) 31 67 77, Le Locle.

Pp«g| VILE DU LOCLE

A LOUER
pour tout de suite et pour le 31 octobre 1972, dans
les immeubles HLM situés à l'est de la ville :

2 logements de 1 pièce
2 logements de 2 pièces
1 logement de 3 pièces
Conditions d'admission :

— La location est subordonnée à une norme de
salaire fixée par le Conseil d'Etat.

Pour renseignements et inscription, s'adresser à
l'Office du logement , Hôtel de Ville, bureau No 13.

CONSEIL COMMUNAL

IL N'Y A PAS
DE
MAUVAISE
PLACE

pour une
publicité I
bien faite ¦

f Wi
A VENDRE
••
¦ >¦ SJSfe ¦a-*' •:-"' «'

jeunes

chiennes
« Bruno du Jura »

TéL (039) 31 28 22,
Le Locle, heures
des repas.

On offre à louer à
Villeret, proximité
gare

appartement
1 pièce, cuisine, dé-
pendances, chauffa-
ge mazout automa-
tique.

Ecrire sous chiffre
120751 à Publicitas
S. A., 2610 Saint-
Imier.

A louer au Locle

2 chambres
meublées, indépen-
dantes. Fr. 70.— et
Fr. 80.—. S'adresser
au bar Dee Jee's
Club.
Tél. (039) 31 67 77.

A LOUER
AU LOCLE

appartement
de 3 V» pièces, mo-
derne , tout confort ,
cuisine avec frigo ,
tapis. Ascenseur.
Service de concier-
gerie. Grande ter-
rasse à disposition.
Libre tout de suite.

FIDUCIAIRE
J. & C. JACOT
Envers 47 , Le Locle
Tél. (039) 31 23 54.

¦QSBi Feuille d'Avis des Montagnes WÊimMMELWMM



Championnat cantonal neuchâtelois de tennis
C'est la saison des championnats de

tous les sports et les champions foi-
sonnent de toute part. C'est ainsi que,
après le Tournoi des Bosses, les fer-
vents du tennis de tout le canton se
retrouvaient ce dernier week-end à
Neuchâtel. Ce championnat a connu
une belle réussite au cours de laquelle
les favoris ont largement conservé leur
place, qu'ils ont bien défendue.

Comme il était prévu chez les dames,
c'est Christine Messerli qui s'est impo-
sée, grâce à son assurance.

Chez les messieurs, André Capt , bien
connu au Locle pour ses succès au
Tournoi des Bosses, a finalement battu
son adversaire Mounier, au terme d'une
très belle finale. La demi-finale Mou-
nier - Cattin (ce dernier également par-
ticipant aux Bosses), fut également ex-
cellente. Ce dernier a de plus remporté
pour la deuxième fois le titre en senior
contre M. Golaz.

En double messieurs, Cattin et Capt
ont fait une très belle démonstration
de leurs talents.

Voici enfin le palmarès de ces ren-
contres où l'on voit quelques noms de
Loclois.

Dans la liste ci-dessous, nous ne
répétons pas tout une partie du clas-
sement que nous avons publié hier en
page chaux-de-fonnière.

Résultats
Dames ouvert

Demi-finales : Mmes Beiner - Jungen
6-2, 6-3. Messerli - Frei 7-5, 6-4. —
Finale : Mmes Messerli - Beiner 6-4,
6-3.

Dames D
Demi-finales : Mmes Philipossian -

Gallet 6-0, 6-0. Geiser - Augsburger
7-5, 7-6. — Finale : Mmes Philipossian -
Geiser 6-3, 6-4.

Messieurs ouvert
Demi-finales : Capt - Pittet 6-0, 6-2,

Mounier - Cattin 5-7, 6-3, 6-2. — Fina-
le : Capt - Mounier 5-7, 6-1, 6-0.

Messieurs D
Demi-finales : Sagesser - Grenacher

6-2, 6-1. Kâhr - Rumley 6-3, 6-2. —
Finale : Sagesser - Kâhr 7-5, 6-4.

Double-messieurs
Demi-finales : Capt-Cattin - Hoff-

man-Sandoz 6-1, 6-0. Poirier-Poirier -
Hoffman-DuPasquier 6-2, 4-6, 6-3. —
Finale : Capt-Cattin - Poirier-Poirier
6-1, 6-1.

Double-mixte
Demi-finales : Cavadini-Messerli -

Sandoz-Beiner 6-4, 6-0. Capt-Hugue-
nin - Collet-Bruhlhart 7-6, 6-4. — Fi-
nale : Cavadini-Messerli - Capt-Hugue-
nin 6-2, 6-2.

Messieurs senior
Demi-finales : Cattin - Hoffman 6-4,

6-3. Golaz - Julia 6-2, 6-2. — Finale :
Cattin - Golaz 6-2, 6-1.

Cyclo-tourisme et marche populaire au Locle
Sous le patronage de «L'Impartial»

Le Vélo-Club Edelweiss organise les
23 et 24 septembre son premier cyclo-
tourisme populaire ainsi que sa pre-
mière marche populaire.

Le parcours du cyclo-tourisme sera
le suivant : départ de la piscine du
Communal - Les Entre-Deux-Monts -
La Sagne - Les Ponts-de-Martel - La
Grande-Joux - La Chaux-du-Milieu -
La Châtagne - traversée de la vallée -
Le Prévoux - Le Crosot - route de Bel-
le Roche - La Jaluse - et montée au
Communal par la route des Primevè-
res. Parcours de 40 km. environ balisé,
avec des postes de contrôle. Tous les
genres de vélos seront acceptés. Age
minimum de participation : 12 ans.

U ne s'agit pas d'une compétition,
mais d'une promenade touristique dans
une belle région.

MARCHE POPULAIRE
Le parcours de la marche populaire

est le suivant : départ de la piscine
du Communal - Montpugin - La Com-

be Girard - Les Ravières - Les En-
tre-deux-Monts - Communal de La Sa-
gne - Sommartel - Les Jean d'Hotaux -
Le Voisinage - Le Communal. Par-
cours de 12 km. environ balisé, avec
des postes de contrôle.

Départs pour les deux manifestations
à la piscine du Communal Le Locle,
les deux jours de 8 h. à 15 h.. Ferme-
ture des contrôles à 18 heures.

Inscriptions : 10 francs par personne
(jusqu 'à 16 ans 9 francs).

Inscriptions : cep. 23-3631 VC Edel-
weiss, Le Locle (inscrire au dos du
coupon : marcheur ou cycliste^. Inscrip-
tion au départ : supplément 2 fr. Un
ravitaillement est compris dans le prix.

Une médaille sera remise aux mar-
cheurs ou aux cyclistes.

Renseignements et programmes : M.
pierre Vermot, Corbusier 9, Le Locle,
président de la Commission sportive,
tél. 31 33 02.

Faute de combattants
U devait y avoir hier après-midi le

championnat scolaire de natation dont
les éliminatoires se disputaient simul-
tanément dans tous les districts du
canton pour désigner les équipes qui
ont droit à la finale d'Engollon. Or la
piscine du Communal, sous un ciel
de plomb semblait déséspéremment vi-
de, à part quelques marmousets venus
seulement pour barboter. Il semble que
la constitution des équipes telles qu'el-
les doivent être formées pour ce cham-
pionnat ait rencontré quelques diffi-
cultés.

La saison avance à la piscine puis-
que la fermeture en est normalement
prévue pour le lundi du Jeûne au plus
tard. Tout dépend du temps et de la
fréquentation. Cette saison 1972, malgré
quelques petites pointes d'affluence, se
solde par un compte peu réjouissant
d'entrées, quelque 35.000 seulement. On
ne voit pas encore poindre cette fa-
meuse 50.000e entrée pour laquelle une
seule fois on préparait en pensée le
magnifique bouquet de bienvenue et
dont le compte s'est arrêté à peu de
longueur du but !

La participation à «Cridor» moins élevée que prévu

' •• ~ DANS yo^Mi^i'Œiiiïîffiifflffi 1 1 î s
Les travaux du Conseil municipal de Sonvilier

A la suite d'un accident survenu sur
le préau de l'école; le Conseil munici-
pal, à la demande de la Commission
d'école, a décidé dé fermer la cour du
collège par une chaîne.

Grâce à une politique de subvention-
nement, quelques dizaines de logements
ont été construits au cours de ces der-
nières années à Sonvilier, et le Conseil
municipal a recommandé la construc-
tion de trois maisons familiales. Il a
donné un préavis favorable à la cons-

truction d'un « locatif », mais à la con-
dition que la commune ne soit pas
engagée, et ce sous quelque forme que
ce soit. Cette décision a été prise en
séance commune avec la Commission
d'urbanisme.

Le problème d'un home pour per-
sonnes âgées a également retenu l'at-
tention du Conseil. Ce dernier visitera
un bâtiment pouvant convenir (environ
dix logements).

Par ailleurs, la commune devra parti-

ciper, conformément aux dispositions
légales, à l'éventuelle construction d'un
local destiné à recevoir les archives de
la bourgeoisie, dans son immeuble «Aux
Pendants ». Le Conseil municipal a pris
acte, avec regrets, de la démission de
Mlle Anny Geiser, première conseillère
municipale de la localité. Cette démis-
sion étant présentée à quelques mois
à peine des prochaines élections muni-
cipales, le Conseil municipal a décidé
d'attendre ces élections pour assurer
son remplacement. Le Conseil munici-
pal a également pris connaissance, avec
plaisir , de la diminution de la participa-
tion municipale à « Cridor », ramenée
de 165.000 fr. à 139.000 fr., par suite de
nouvelles adhésions au groupement in-
téressé.

Les nouveaux plans de la construc-
tion prévue sur le terrain Courvoisier
ont été acceptés. Le poste sanitaire, le
poste de commandement et les locaux
annexes seront construits ensemble,
d'où économie prévisible de plus d'un
demi-million de francs.

Bien que le chemin de la Montagne
du Droit soit ouvert à la circulation,
les cantonniers poseront encore quel-
ques « gabions » destinés à la sécurité
des usagers.

Le Conseil municipal a demandé
qu'un sens unique soit introduit et si-
gnalé sur le chemin Tissot-Grânicher,
ainsi qu 'une interdiction de tourner à
gauche en débouchant sur la route
cantonale.

Une entrevue a eu lieu avec M. Mau-
rice Born, pour discuter l'éventualité
de rattacher Sonvilier à l'antenne col-
lective TV de Diatel , à Saint-Imier.
U y a lieu de chiffrer la dépense qu'en-
traînerait l'installation nécessaire,
avant toute décision.

M. Juillard assistera à une séance
convoquée par Saint-Imier, concernant
l'ouverture d'une classe de perfection-
nement, (ni)

On en parle
au Locle 

Comme si les motifs de discorde
n'étaient pas suffisamment nom-
breux sur cette terre, il faut  bien
reconnaître que certains s'acharnent
à en inventer sans cesse de nou-
veaux. Qu 'il s'agisse de chicanes
dites de famil le , de brouilles entre
voisins à propos des gosses , du bruit
ou encore de l'utilisation abusive
de la lessiverie, qu'il s'agisse tout
simplement de communes scènes de
ménage , ce n'est jamais très joli ,
c'est souvent plus sérieux qu 'on ne
le voudrait, c'est toujours plus ou
moins stupide !

Les . doléances de deux lecteurs
sont causes de ce commentaire, qui
d' ailleurs n'apprendra rien à qui-
conque. Ces deux personnes ont la
faiblesse d' aimer les animaux et la
malchance d'habiter des immeubles
dans lesquels chiens et chats sont
interdits. La première habite à l' est
de la ville et elle avait accepté de
garder un. caniche durant deux ou
trois jours , pour rendre service a
une belle-soeur. Résultat: reproches
sévères de deux locataires de la
maison, échange de propos acidulés ,
conclusion sur un ton élevé , on ne
se salue plus !

A l' ouest , là-bas, une dame au
coeur sensible a commis la faute  de
donner, devant la maison, une as-
siette de lait à un petit chat aban-
donné ou égaré. Le laitier qui pas-
sait par-là y est allé lui-aussi d'une
ration supplémentaire. Réaction im-
médiate de la part de co-locataires
à cheval sur le règlement, reproches
et menaces. On ne se salue plus !

Le caniche a retrouvé sa maîtres-
se, le petit matou a trouvé un nou-
veau f o y e r  du côté des Replattes , le
calme est revenu à l' ouest , comme
à l' est. Ma i s  le ciel est lourd de
nuages et l' orage menace ! Il  s u f f i -
rait d'un rien pour qu'on montre
les dents ou les g r i f f e s  dans des
lieux où pourtant les animaux sont
interdits !

M E M E N T O

Le Locle
Cinéma Casino: 20 h. 30, Les 4 Des-

perados.
Pharmacie d'office : Breguet jusqu 'à

21 h., ensuite, tél. No 17 rensei-
gnera.

Permanence médicale : en l'absence du
médecin traitant, tél. No 17 ou
service d'urgence de l'hôpital, tél.
(039) 31 52 52.

Permanence dentaire : tél. No 17 ren-
seignera.

Au cinéma Casino: « Les 4 Despera-
dos ».
Un western de classe italo-espagnol.

Ce film vous entraîne dans les aven-
tures téméraires des quatre justiciers
de Santa Maria ; ne craignant ni la
mort , ni le diable, ils luttent pour la
justice et pour la liberté. George Hil-
ton, Ernest Borgnine, Alberto de Men-
doza , Léo Anchoriz, Annabella Incon-
trera sont les principaux acteurs de
ce film en couleurs. Jeudi , vendredi ,
samedi et dimanche, à .20 h. 30. Dès
16 ans. . .. . . .

;; COMMUNIQ UÉS :
: ::

Sur la pointe des pieds
Fritz est un bon vivant. Comme

on dit dans la région, il aime nap-
per son beefsteack d'une sauce re-
levée et l'arroser de deux ou trois
verres de rouge. Cela ne l'empêche
pas d'ailleurs de se lever à cinq
heures du matin et de travailler
avec une précision légendaire pour
ceux qui le connaissent. Le boulot ,
c'est le boulot , l'apéro, c'est l'apéro
et le repos, c'est le repos.

Fritz est un cyclique. Il ne bouge
pas une oreille pendant des semai-
nes et, soudain, il se met en « rade »
pendant tout le week-end. Comment
résister au grand « Fil », à Pierrot
la tendresse, à Angelo, à « T-azor ,»
à Carlo la baramine et à tous les
chasseurs et mycologues qui son-
nent à sa porte. Trop sollicité parce
que trop hospitalier.

Fritz a été obligé d' enfiler son
costume des grands jours pour faire
connaissance avec les parents de sa
belle-fille. Une grande virée outre-
Crenchen.

Fritz a tout de. suite sympathisé
avec le « paternel » de sa bru. Un
grand gaillard qui parle « carré »,
mais qui ne crache pas sur le Beau-
jolais-Villages. Hélas, tout l'après-
midi a été consacré à une promena-
de de santé: , programmée par la
t muitér ». 'H ' 'faut  bien montrer à

ces Romands les beautés de l'Ale-
manie. Concession d' emblée accep-
tée au nom de son f i l s , de sa femme
et de ses hôtes.

Fritz s 'est déguisé en touriste. La
chemise largement ouverte, le pan-
talon fraîchement repassé , la godas-
se rutillante des grands jours au
pied , Fritz a quadrillé une ville
suisse - alémanique.

Sans louper la moindre curiosité
inscrite sur les prospectus édités par
la société de développement du coin.
Des kilomètres de macadam, des
mètres carrés d' expositions et des
mètres cubes de cathédrale. Pres-
que la mer à boire.

Fritz a eu beaucoup so i f .  Le beau-
père itou. Les « mutter » se sont
engou f f rées  dans un estaminet sans
lire les plaques vissées contre la
maison, et Fritz a eu droit à une
bière ex. Du malt , du houblon mais
pas d'alcool. Et Fritz s 'est noyé la
gargoulette sans broncher. Juste
avant de reprendre le chemin du
Locle.

Cela s'est passé à Soleure ! Alors,
quand sa femme lui dit qu'il était ,
la veille , tout près de Soleure, Fritz
entre dans une colère noire. Olten,
passe encore, mais Soleure, pour
lui... c'est la capitale du cidre doux !

S. L.

« Nos Oiseaux » tiendra
son assemblée en plein air
La Société romande pour l'étude et la

protection des oiseaux tiendra, diman-
che, à La Brévine, son assemblée géné-
rale. La manifestation revêtira cette
année un caractère particulier, puis-
qu'elle marque le 25e anniversaire de
la création du Groupe des jeunes. Ce
sont les jeunes qui ont d'ailleurs mis au
point le programme auquel ne figure
ni réunion en salle, ni banquet , mais
une journée en plein air à la découverte
des oiseaux par des excursions et des
exposés ainsi qu'un pique-nique, tiré
des sacs, au voisinage d'un site ma-
gnifique. L'assemblée générale trouvera
place dans cette journée en nature et
permettra de passer en revue les pro-
blèmes relatifs aux recherches orni-
thologiques et à la sauvegarde de l'a-
v i f aune  de la région. (Imp.)

Etat civil d'août
Naissance

Cerf Angélique Marie, née le 22 août ,
fille de Robert Marie-Louise et de Ro-
gelaine Marguerite, née Michel.

LA BREVINE

MMMMEMêë Feuille dAvis desMontagnes ¦!!¦¦

Les 1900 en course

Ceux de la fin du XIXe siècle (car,
qu'on le veuille ou non, le XXe siècle
n'a commencé qu'en 1901) sont partis
mercredi au petit matin. Un car est
venu les cueillir sur la place du Mar-
ché, pour une randonnée d'un jour qui
les a conduit par Delémont et Bâle,
Mulhouse, le Hartmannweilerkopf, le
Col de La Schlucht pour gagner Ribau-
ville et Colmar. De là, le retour se fit
en traversant l'Ajoie et les Franches-
Mnotagnes. Un repas choucroute leur
fut servi au Ballon d'Alsace, mais il
y eut d'autres petits arrêts car le re-
tour était prévu aux petites heures.
Quand on a 72 ans, il faut profiter, car
le temps qui reste, personne ne peut
le mesurer ! (jd)

LES BEAUTÉS
DE COLMAR

MERCREDI 6 SEPTEMBRE
Promesses de mariage

Geyer René Robert, caissier, et Le-
coultre Marie Josée. — Bischof Michel
Alois, faiseur d'étampes, et Voirol Ma-
rie-France. — Bertôzzini Saturno, som-
melier, et Rossi Giuditta.

Etat civil

L'Association des parents d'élèves
s'est constituée à Saint-Imier

L'association de parents d'élevés de
Saint-Imier et environs a été constituée
dernièrement. Elle s'est donné pour
tâche : d'établir une collaboration entre
les usagers de l'école (élèves et parents)
et les responsables de celle-ci (autorités
et enseignants) ; de permettre aux pa-
rents d'étudier les problèmes relatifs
au développement harmonieux de l'en-
fant à l'école ; d'être l'intermédiaire
entre ses membres et les autorités, sco-
laires notamment ; de recueillir et de
diffuser des informations en relation
avec ces buts.

L'assemblée contitutîve est présidée
par M. Claude Ray, et le programme
arrêté témoigne de l'intérêt soulevé par
l'action des initiateurs. En effet , près
de 140 familles ont adhéré à l'associa-
tion, et la majorité d'entre elles étaient
présentes à l'assemblée constitutive qui

s'est tenue dans la grande salle du
Buffet de la gare, comble pour l'occa-
sion. Les autorités municipales et sco-
laires étaient représentées.

Après un rappel du travail du comité
d'initiative, l'assemblée approuva les
statuts. Le comité provisoire a été con-
firmé pour une période d'une année.

Une cotisation annuelle de 12 francs
a été décidée par l'assemblée, (ni)

Menuisiers de père en fils
M. André Luelli, menuisier à Saint-

Imier, vient de reprendre l'entreprise
familiale de menuiserie, d'excellente
réputation. La maison a été fondée en
1913 par M. Jacques Luelli ; elle a été
reprise par son fils Anastasio qui l'a
confiée maintenant à l'un de ses fils,
M. André Luelli. (ni)

A la mémoire
de Paolo Fasolis

La « Corale Ticinese », pour honorer
la mémoire de son premier directeur,
le regretté Maestro Paolo Fasolis, dé-
cédé voici vingt-cinq ans, organisera
une grande manifestation artistique. En
hommage à M. Fasolis, le directeur
actuel de la « Corale Ticinese », M. An-
dré Tschanz, à Saint-Imier, a composé
une fantaisie, haute en couleurs, «E viv-
va il Ticino », décors originaux, riches
de beauté eux aussi, d'Henri Aragon,
maître de dessin à Saint-Imier.

Le spectacle, monté par la société
(un prologue et deux actes), sera offert
à la population le dernier samedi d'oc-
tobre 1972, à la salle des spectacles, (ni)

Certificat de solfège
M. Ulrich Moser, ancien élève des

écoles de Saint-Imier, a obtenu le cer-
tificat de solfège, et a été appelé h
dispenser son enseignement aux élèves
du Conservatoire de La Chaux-de-
Fonds. (ni)

Avec les aînés
Il  ne fa l lu t  pas moins de 34 voitures

pour transporter les 88 passagers que
comptait l'excursion des aînés.

Par la vallée de La Sagne on se
rendit à L'Auberson où un excellent
dîner f u t  servi à cette cohorte a f famée .

Il y eut ensuite la visite du musée
des pièces à musique anciennes, puis le
départ pour Mauborget et le retour à
Villeret où la fan fare  municipale ac-
cueillit tout le monde en musique.

Une collation f u t  enf in  servie à l'hô-
tel de la Combe-Grède, durant laquelle
d'aimables paroles furent  échangées et
où l'on fél ic i ta  M. et Mme Yvan Hou-
riet qui fêtaient leurs noces d'or ct
Mme A. Ruchti et M . W. Bourquin,
doyens de la course.

M. et Mme Ph. Langel , qui furent les
principaux organisateurs de l'excur-
sion, ont été chaleureusement remer-
ciés, (pb)

VILLERET

Nouveau secrétaire
de préfecture

M. Jean-Michel Oswald a été nommé
secrétaire de la préfecture du district
de Courtelary.

Jusqu'ici, M. Oswald a travaillé à
l'Office des poursuites et faillites, et à
la Recette de district.

Pendant de nombreuses années,
M. Oswald a été un excellent employé
CFF, à Saint-Imier en particulier. Au
bureau comme aux guichets, il a laissé
le meilleur souvenir, (ni)

¦ 

Voir autres informations
jurassiennes en page 7
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4 plaques, grand luxe, gril , à Fr. 598.—
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NOUS ENGAGEONS tout de suite

gérante-
vendeuse

âgée de 25 à 35 ans.

Personne active et commerçante, de
très bonne présentation. Très bon
salaire à personne capable.

Se présenter à :
TEX-PRESS NETTOYAGES À SEC
Avenue Léopold-Robert 10 (vis-à-vis
de l'UNIP)

Nous cherchons pour entrée immé-
diate ou à convenir :

tôlier
en
carrosserie

I 

Sporting Garage-Carrosserie J-F Stich
Crêtets 90 - Tél. (039) 23 18 23

Terminages
Compteurs de sport Roskopf , calibre :
BFG sont à sortir. Travail suivi pour
termineurs capables.

Ecrire sous chiffre RF 19649, au bu-
reau de L'Impartial.

Grand Magasin ___

w A. mmm\ ̂ kmmm*Êm

;./: cherche

H MAGASINIER
H NETTOYEUR (SE)
? y "SI R Nombreux avantages sociaux
" .; .; ¦;-";¦ dont caisse de pension, plan
'̂ i- '- -BJsi d'intéressement et rabais sur les
W"| \ sS achats.

^^J W Semaine de 5 jours par rota-
^^B fions.

§f Se présenter au chef du per-
m sonnel ou téléphoner au (039)
I 23 25 01 |

U R G E N T
A LOUER

appartement
4 pièces, tout con-
fort , ascenseur.

S'adresser :
CRÊTETS 141

7e étage, droite.
Tél. (039) 26 92 26

$41
cherche pour tout de suite ou à
convenir

MANŒUVRE
pour département de fabrication

Bonnes conditions de salaire

Semaine de 5 jours

Faire offres à BELL S. A.
Charrière 80 a
La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 22 49 45

Ouvrières
i

sont cherchés pour tout de suite,

ainsi que

personnel qualifié
sur la fabrication du cadran.

S'adresser à : Fabrique de cadrans LE TERTRE
Beck & Buhler
Tourelles 13 — La Chaux-de-Fonds — Tél. (039)
22 23 52.

¦ . 
¦ ¦ . . ' .;. ' . • . i - ¦ i

GAIN ACCESSOIRE
Si vous disposez de quelques
heures, le soir , pour visiter clien-
tèle privée, sur adresse (voiture

; indispensable).
Ecrire sous chiffre OFA 937 L à
Orell Fussli Publicité, 1002 Lau-
sanne.

¦BBfflffiĤ CTBfflW

Commissionnaire
possédant vélo est demandé entre les
heures d'école. S'adresser au magasin
Waelti, Serre 8.

NOUS CHERCHONS un

OUVRIER
pour être formé sur le polissage.

S'adresser à UNIVERSO S.A., No 3
Fabrique des Trois Tours
32, rue du Locle
Tél. (039) 26 07 07
La Chaux-de-Fonds

Représentant
connaissant la clientèle horlogère désire
entrer en contact avec fabrique de boîtes
de montres.

Ecrire sous chiffre FG 19661 au bureau
de L'Impartial.

On demande tout de suite

Femme de ménage
quelques heures par jour. — S'adresser:
Maison pour jeunes filles, Parc 69, tél.
(039) 22 68 06.

Fabrications microtechniques
Albert-G. Rickly
Sempach 2. Tél. (039) 22 41 74

engage

personnel féminin
stable et consciencieux pour être
formé sur travail propre et de
précision.

Horaire individuel.

Prendre rendez-vous par téléphone

! Mme F. RAMPONI

Avenue Léopold-Robert 76
Tél. (039) 22 66 10

9e étage (lift)

Soins amincissants par
aérovibrations et

électroniques

Soins du visage,
peeling,

réhydratation

A VENDRE cause départ

Triumph spitf ire 4
expertisée mai 1972. Bas prix. Télépho-
ner aux heures des repas au (039)
22 48 72 ou 22 46 02.

Nettoyages
Bâtiments, lavage de cuisines, vernissage,
fenêtres, fonds, tapis — DÉBARRAS de
chambres-hautes et caves. Tél. (039)
22 38 74.

PROPOSITION
J'offre mes services pour des travaux de
gérance, de comptabilité et secrétariat ,
rédaction de textes, éventuellement vente
par correspondance.
Pour mon activité, je peux mettre à
disposition presque tous les locaux d'une
grande ferme, à 15 minutes en voiture
de Neuchâtel et de La Chaux-de-Fonds.
Je pourrais être aidé par 2 personnes.
Titulaire d'une maturité commerciale et
d'une licence en droit , je suis prêt à
envisager une collaboration sous n'im-
porte quelle forme, même à temps par-
tiel.
Offres sous chiffres P 28-300534 à Pu-
blicitas 2001 Neuchâtel. 

Employée de bureau
précise et ordrée cherche place. Libre
tout de suite ou à convenir. TéL (039)
26 08 81.

Retraité
cherche emploi à la demi-journée.
Bureau ou magasin.
Ecrire sous chiffre AD 19663 au bureau
de L'Impartial.

COFFRES-
FORTS
grandeurs moyen-
nes, sont demandés
à acheter.

Ecrire sous chiffre
FB 12624 au bureau
de L'Impartial.

J'ACHÈTE
fusil, psitolet, sa-
bre, baïonnette,
jouets, table ronde,
canapé, secrétaire,
le tout ancien.

E. SCHNEGG
Balance 10 b
Tél. (039) 22 16 42
ou 31 64 50.

Appartement
2 chambres
à louer pour le 1er
octobre 1972.
Quartier de l'Hôpi-
tal, avec chauffage
général , douches et
dépendances.
Loyer mensuel Fr.
232.—.

Tél. (039) 26 75 65,
pendant les heures
de bureau.

A LOUER
rue de l'Industrie

appartement
de 2 pièces, sans
confort.
Loyer : Fr. 105.—
par mois.

S'adresser à Société
Fiduciaire Vigilis
SA., tél. 039/23 43 57

Abonnez-vous à L'I M PARTI AI

tr
L'annonce
reflet vivant
du marché

1 BASSIN EN BOIS, 1 table avec tabou-
rets rustiques. Conviendraient pour jar-
din. Tél. (039) 31 51 12.

ROBE DE MARIÉE longue, avec man-
teau en dentelle nylon, taille 42. - Tél.
(039) 22 27 75.

CHIEN BOUVIER bernois avec pedigree
. ainsi que caniche. Tél. (039) 61 14 38.



[LA VIE JURASSIENNE • LA VIE JURASSIENNE * LA VIE JURASSIENNE )
Début timide mais prometteur
du Volleyball-Club de Tramelan

Fonde il y a à peine quatre mois,
l'activité du Volleyball-Club est déjà
bien remplie. Si les débuts ont été un
peu di f f i c i l e s  (côté résultats), tout sera
mis en œuvre pour pallier quelques
lacunes qui sont apparues en cours de
route.

Ce jeune club, qui inaugurait ses
maillots à Porrentruy dans un tournoi
l' opposant à deux équipes de l 'Ecole
normale ainsi qu'à une équipe « Gyr.i.
dames », n'aura certes pas brillé. Vol-
leyball - Club Tramelan a subi deux
sévères défai tes .

L'adversaire était bien sûr de taille
puisque ECN I est champion jurassien.
Pourtant tout ne fu t  pas négatif  puis-
que deux victoires ont récompensé Tra-
melan I ( face  à Gym. dames et Volley-
ball Tramelan II ) .

Après ce modeste début, les respon-
sables mettront tout- en œuvre pour
fa ire  échec aux lacunes techniques et
physiques. C' est ainsi que les entraîne-
ments auront lieu deux fo is  par
semaine,- sans compter les séances de
iliéorie et les nombreux matchs ' de
préparation.

Les tramelots participeront avec deux
équipes ou championnat suisse, en caté-
gorie 3e ligue , avec les équipes formant
le group e « Jura-Seeland ».

Rappelons que l'action lancée der-
nièrement , et qui devait constituer un
f o n d s  de financement pour l'achat de
matériel et de maillots , a rapporté la
somme de 355 francs.

Ce club, formé essentiellement de jeu-
nes encore en âge de scolarité, a un
bel avenir et son entraîneur, M.  R. Voi-
rol , est confiant, (vu)

La Commission parlementaire pour l'examen du statut
du Jura comprendra neuf députés de langue française

Au Grand Conseil bernois

En ouvrant la séance d'hier, le président du Grand Conseil bernois, M. Freiburg-
haus, n'a pas manqué d'évoquer les tragiques événements de Munich et a pro-
posé l'envoi d'un télégramme de condoléances au Comité olympique international.
Le décret concernant l'administration financière des communes, lequel supprime
notamment l'existence des fonds spéciaux des municipalités et ne retient plus
que les notions de fortune financière et de fortune administrative, a été approuvé

par 132 voix contre 0.

Trois députés de l'ancien canton ont
développé des motions relatives à la
constitution de régions. L'un exige la
présentation d'un projet de loi dans le
délai d'un an ; un autre un projet de
révision constitutionnelle avec loi cor-
respondante sans délai ; le troisième,
qui préconise que la régionalisation
s'applique aux limites des districts, ac-
cepte que sa motion soit transformée
en postulat. ' Ces trois interventions ,
qui expriment la déception causée par
le fait que la nouvelle loi sur les com-
munes ne tiennent pas compte de tel-
les dispositions modernes, sont accep-
tées après que le conseiller d'Etat Ja-
berg ait précisé le calendrier envisagé
par le gouvernement en cette affaire
liée à la présentation du statut du
Jura , lequel devrait encore être dis-
cuté au sein du Grand Conseil avant
la fin de l'année.

VÉRIFICATION DES COMPTES
M. Francis Erard (rad., Moutier) dé-

veloppe ensuite une motion par laquel-
le il demande l'organisation régulière

Erreur ne f ai t  pas compte
Une erreur s'est glissée dans le

compte-rendu de la séance du
Grand Conseil à propos de l'examen
de la loi sur les communes. Tous les
députés radicaux jurassiens n'é-
taient pas opposés à l'abaissement
facultatif à 18 ans du droit de vote
sur le plan communal. La plupart
d'entre eux étaient même acquis à
cette modification, puisque seuls
trois d'entre eux (MM. Morand , Pe-
ter et Sandmeier) s'y sont opposés.

(fx)

de cours de formation pour les vérifi-
cateurs des comptes communaux, afin
d'éviter que les municipalités ne subis-
sent des préjudices à la suite de mal-
versations. Il demande également que
soit? encouragée' "l'attribution 'Ses con-
trôles financiers communaux à des fi-
duciaires. Cette motion est acceptée à
une majorité d'autant plus grande
qu 'une partie des voeux de M. Erard

se trouve déjà réalisée par le décret
sur l'administration financière adopté
peu avant.

AFFAIRES JUDICIAIRES
Après examen du rapport de gestion

de la Direction de justice —• il a été
relevé à ce propos que la lutte contre
la drogue manquait de coordination
dans le canton ¦— le décret sur les
amendes d'ordre a été accepté par 106
voix contre 2. Dorénavant, une amen-
de de 10 francs frappera celui qui lais-
sera des chiens en liberté sans marque
de contrôle officielle, le pêcheur qui ne
sera pas porteur de la patente (valable
également pour la chasse) ; une amen-
de de 15 francs pour ceux qui fréquen-
teront un dancing ou salon de jeu
avant d'avoir atteint l'âge légal ; une
somme de 20 francs pour ceux qui
n 'auront pas quitté une auberge malgré
l'invitation faite réglementairement
lors de la fermeture ou qui auront
commis un cas léger de conduite in-
convenante.

L'acceptation d'un nouveau décret
sur l'organisation des autorités judi -
ciaires dans le district de Delémont
permet la création d'un- second poste
de président de tribunal.

Les indemnités journalières et de dé-
placement dans l'administration de la
justice et des tribunaux sont également
relevées.

La matinée s'achève par l'examen du
rapport de gestion de l'économie pu-
blique.

ALLOCATION DE FAMILLE
En reprise de séance, la loi sur l'as-

surance - maladie,, celle sur l'introduc-
tion du Code civil suisse et le décret
concernant le versement unique d'une
treizième prestation complémentaire
mensuelle en 1972, ont été acceptés
sans autre.

La motion déposée par M. Joseph
Schaffter (chr.-soc. ind., Delémont), de-
mandant que le droit pour tous les
travailleurs mariés à une allocation de
famille soit fixé dans une loi, a soule-
vé une très grande discussion. Les so-
cialistes, d'accord sur le fond de la
question soulevée, ont néanmoins pré-
tendu que la solution devait être trou-
vée par les partenaires syndicaux et
patronaux . Finalement, la motion a été
rejetée — le Conseil exécutif disait
également non — par 81 voix contre 24.

A. F.

Commission parlementai re
pour l'examen du statut du Jura

Les membres jurassiens et biennois
qui formeront la Commission parle-
mentaire appelée à examiner le projet
de statut du Jura et de création de
régions à l'intention du Grand Conseil ,
ont été désignés lors des réunions des
cinq groupes parlementaires. Ils seront
au nombre de 9 et représenteront tou-
tes les tendances en présence dans la
question jurassienne. Les députés sépa-
ratistes ont. toutefois boudé cette com-
mission ; ils n'y auront qu'un seul re-
présentant, lequel remplira en quelque
sorte, semble-t-il, un rôle d'observa-
teur.

Les déléguési du parti- libéral - radi-
cal sont MM. ' Georges CKSpùïs (Le
Noirmont), Jean-Jacques Wuthricli
(Bienne), et Roland Staehli (Tramelan) ;
ceux des agrariens, MM. Paul Gehler
(Bassecourt), et Aurèle Noirjean (Tra-
melan) ; les socialistes ont désigné MM.

Marc Haegeli (Tramelan), et Georges
Hennet (Courtételle), tandis que M. An-
dré Cattin (Saignelégier) représentera
le pdc, et M. Richard "Walter (Bienne)
l'Alliance des indépendants.

Les grands partis ont fait preuve de
compréhension à l'égard de leurs col-
lègues jurassiens en leur cédant géné-
ralement un représentant supplé-
mentaire. Les députés de l'ancien can-
ton seront toutefois encore très large-
ment majoritaires puisqu'ils auront 16
délégués. ;

Il faut encore noter que la Commis-
sion paritaire se réunira également
pour discuter de ' ce -projet de statut du
Jura. De ce fait , MÏVÏ j j séiehlî et Haegeli
auront l'occasion de faire valoir deux
fois leur opinion , puisqu'ils appartien-
nent aussi bien à la Commission parle-
mentaire que paritaire.

A. F.

Journée de gymnastique à Delémont

Dans le cadre de la 19e Journée de
gymnastique hommes, la section de
Delémont a accueilli quinze sociétés
provenant de toutes les régions du Jura.
Cette manifestation coïncidant avec le
50e anniversaire de l'association delé-
montaine, le comité d'organisation , pla-
cé sous la direction de M. Paul Werth ,
avait élaboré un programme de qualité.
Outre les divers concours , le public a

pu assister aux démonstrations de la
SFG de Châtillon et de Fémina-Gym
de Delémont, deux groupements qui
avaient acquis d'excellents résultats à
la récente fête fédérale d'Aarau. A l'is-
sue des compétitions, M. Franz Ehrsam
remit le challenge « Jean Marchand »
à la section de Courrendlin-Choindez,
vainqueur du tournoi de balle aux
poings.

Quatre blessés, dont trois graves

SAINT-IMIER • SAINT-IMIER '
Une voiture dévale un talus

Hier, à 14 h. lo, une voiture conduite
par M. Jean-René Wermeille, né en
1953, domicilié à Saulcy, a eu un acci-
dent au passage à niveau situé à la
sortie de la localité, en direction de
Sonvilier. A la suite d'une perte de
maîtrise du véhicule, celui-ci a heurté
une glissière de sécurité, a dévalé le
talus et effectué plusieurs tonneaux.
Le conducteur et deux jeunes auto-
stoppeuses de Villeret qui venaient d'ê-

tre prises en charge, Mlle Christine
Wenger et Sonia Gertsch , ont été griè-
vement blessés. Quan t au passager, qui
se trouvait aux côtés du chauffeur, M.
Gérard Frésard , 19 ans, de Tramelan ,
il est également blessé, mais son état
n'est pas inquiétant. Les quatre blessés
ont été hospitalisés à Saint-Imier. Les
dégâts matériels s'élèvent à 8000 francs.

(fx)

Candidat refusé à l'Ecole normale de Porrentruy
Vive réaction du Rassemblement jurassien

« Votre comportement et vos attitudes à l'égard de nos institutions, en particu-
lier à l'égard de ceux qui les servent, votre façon quasi diffamatoire d'attaquer
par la presse, dénotent des dispositions d'esprit incompatibles avec les études
dans une Ecole normale, et qui plus est, avec l'attitude exemplaire que l'on est

en droit d'attendre d'un futur enseignant ».

Tel est le texte que la Direction de
l'instruction publique du canton de
Berne a remis à M. Victor Giordano,
32 ans, ancien rédacteur du « Jura »
de Porrentruy (journal qui a cessé de
paraître) , pour lui expliquer que, bien
que se trouvant au septième rang des
20 candidats ayant réussi l'examen
d'entrée au cours accéléré de deux ans
pour le brevet d'instituteur, à l'Ecole
normale de Porrentruy, il n'était pas
admis.

Dans un communiqué remis hier à
la presse, le Rassemblement jurassien ,
dont M. Victor Giordano est un mem-

bre très actif , dénonce cette éviction
en la qualifiant d' « atteinte à la liberté
d'expression », précisant en outre que
l'Association de la presse jurassienne,
dont M. V. Giordano fut membre actif
et dont il est toujours secrétaire, a été
saisie du dossier.

Autre reproche fait à M. V. Giordano ,
mais qui n 'est pas mentionné par le
RJ, son « manque d'oreille musicale »
qui « représente un obstacle majeur à
la réussite de l'examen final ».

M. V. Giordano n'a fait l'objet d'au-
cune condamnation, pour diffamation ,

par exemple, dans 1 exercice de sa pro-
fession de journaliste. En revanche, il
a été condamné à vingt jours d'empri-
sonnement , peine qu 'il a purgée, pour
objection de conscience au titre d'« ob-
jecteur - patriote » séparatiste. Comme
ses amis du Bélier , ce n'était pas l'ar-
mée, en tant que telle, qu'il rejetait ,
mais en déposant ses effets militaires,
il entendait mettre en cause la Confé-
dération qui , à ses yeux, à tort , n 'inter-
venait pas dans la question jurassienne.

Saisi du dossier , le Comité de la
presse jurassienne entend l'étudier. Il
n'a fait encore aucune déclaration. Sur
un autre plan , on notera que c'est la
première fois que le Rassemblement
jurassien met en cause aussi nettement
M. Simon Kohler, conseiller d'Etat ju-
rassien , directeur de l'instruction
publique, (ats)

Condamnation d'un voleur
Le Tribunal dé district , dans sa séan-

ce hebdomadaire de mercredi , a con-
damné à 5 mois de prison, avec sursis
durant trois ans, dont à déduire 24
jours de préventive, et aux frais se
montant à 1140 francs, le nommé K. L.
né en 1940, marié, manœuvre, accusé
de vols divers , escroqueries et infrac-
tion à la loi sur les stupéfiants. Ce ju-
gement est soumis au sursis de 3 ans.

NOCES D'OR
M. et Mme Gottfried Haas-Hugli ,

âgés de 76 et 72 ans, ont fêté mardi
leurs cinquante ans de mariage, (fx)

LE NOIRM ONT
Munition manquante

Un membre de la société de tir a
constaté que de la munition faisait dé-
faut dans sa réserve de cartouches. Un
décompte sérieux est en cours afin de
pouvoir déterminer l'ampleur de la dis-
parition , et la police enquête pour sa-
voir s'il s'agit éventuellement d'un vol.

(fx)

BIENNE

Huitième cross-country du HC Reconvilier
Pour la huitième fois, le Hockey-

Club de Reconvilier vient d'organi-
ser son cross-country annuel qui a
remporté un franc succès, tant par le
nombre que par la qualité des cou-
reurs présents. Chez les juniors, le
jeune et prometteur Arnould Beuchat,
d'Epauvillers, s'est imposé aisément
devant Amez-Droz, de Courtelary, et
Erard , des Breuleux. Chez les vété-
rans, Tschanz, de Longeau, a une
nouvelle fois barré la route de la vic-
toire aux Francs-Montagnards Mar-
cel Vallat et Jean-Pierre Froidevaux.
En catégorie élite, deux athlètes ont
nettement dominé le lot des concur-
rents : Biaise Schull de Courroux a
triomphé devant le Loclois Warem-
bourg.

CLASSEMENTS '
Juniors : 1. Beuchat Arnould, Epau-

villers ; 2. Amez-Droz Michel, Courte-
lary ; 3. Erard Michel, Les Breuleux.

Dames : 1. Schumacher Juliette,
Tramelan ; 2. Mugeli Ida , Le Locle ;
3. Krebs Martine, Bévilard.

Vétérans 1: 1. Tschanz Rudolphe,
Longeau ; 2. Vallat Marcel, Saignelé-
gier ; 3. Froidevaux Jean-Pierre, Sai-
gnelégier.

SAINT-IMIER. — M. Charles Kuen-
zi a été enlevé à l'affection des siens,
après une pénible maladie.

Il fut l'un des fidèles collaborateurs,
durant 36 ans, de la fabrique de ca-
drans Fliickiger & Cie.
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Vétérans II : 1. Wambst Raymond,
Saint-Dié ; 2. Zitterli Walter, Bienne ;
3. Eracle Pierre, Genève.

Elite: 1. Schull Biaise, Courroux; 2.
Warenbourg André, Le Locle ; 3.
Baumgartner Walter, Lyss. (y)

Carnet de deuil

veuve Henri Houriet , née Georgette
Racine, . s'est paisiblement endormie
dans sa 81e année.

La défunte était l'épouse de feu
Henri Houriet, secrétaire de la com-
mune bourgeoise de Saint-Imier.

Enfin , de Bienne, où il s'était établi,
nous est parvenue la nouvelle du dé-
cès de M. Fernand Meyer, industriel,
fondateur et président du Conseil
d'administration de la fabrique de
verres de montres « Fernand Meyer
SA», (ni)

COURTELARY. — Le décès brutal
de Mme Dorothée Vaucher-Hofe-r a je-
té la consternation parmi la popula-
tion du chef-lieu. Tous ceux qui la
connaissaient ont été bouleversés en
apprenant la triste nouvelle.

Mme Vaucher donna le meilleur
d'elle-même à sa famille, et à la
Commission de l'Ecole primaire de-
puis 1964. Un mal sournois a brutale-
ment ravi cette personne très appré-
ciée dans la localité, alors qu'elle se
trouvait à la fleur de l'âge, laissant
deux enfants, de 18 et 14 ans.

SAIGNELÉGIER. — Mlle' Marie Jo-
bin est décédée à l'hôpital Saint-Jo-
seph, dans sa 61e année. Gravement
atteinte dans sa santé depuis quelques
mois, la défunte avait déjà été hospi-
talisée à La Chaux-de-Fonds, en juil-
let.

Mlle Jobin était une lingere habile
et consciencieuse. Personne sympathi-
que et modeste, elle a donné le meil-
leur d'elle-même à sa famille. Très
affectée par le décès de son père, elle
l'a suivi cinq mois plus tard seule-
ment, (y) - , :

Engins de chantier
barbouillés

Dans la nuit de mardi à mercredi ,
plusieurs engins de chantier entrepo-
sés à l'entrée ' ouest du village et appar-
tenant à l'entreprise de construction
Julien Peter , de Bure , ont été couverts
d'inscriptions diverses. Les dégâts s'é-
lèveraient à plusieurs milliers de fr.

Il y a quelques jours déjà , un ca-
mion de la même entreprise, stationné
à Champoz, avait subi un sort identi-
que. Fait plus grave, la cabine avait
même été endommagée à coups de bar-
re à mine, (fx)

LA FERRIERE
Ecusson barbouillé

L'écusson jurassien apposé à l'an-
cienne demeure des botanistes Gagne-
bin a de nouveau été maculé. U a été
recouvert de peinture grise. La proprié-
taire de l'immeuble a porté plainte, (fx)

CORNOL

Près de 190 œuvres sont actuelle-
ment exposées au Palais des Congrès,
à Bienne, dans une exposition organi-
sée par la section bernoise de la Société
suisse des peintres, sculpteurs et archi-
tectes, et placée sous le patronage de la
ville de Bienne. Un jury, dont la tâche
a été particulièrement délicate, a choisi
190 œuvres sur près de trois cents
présentées.

C'est avec plaisir que nous y avons
trouvé le Tramelot Noël Jeanbourquin
qui a eu les trois toiles qu 'il avait pré-
sentées retenues par le jury, (vu)

En laveur des handicapes
Dernièrement , la population qui ef-

fectuait ses achats a pu du même coup
apporter sa contribution au profit de
l'Association suisse des paralysés. En
effet, ce n'est pas moins de quatre cents
lavettes qui furent achetées par les
Tramelots qui se montrent toujours gé-
néreux dans de pareilles circonstances.
Le but de cette action : créer de nou-
veaux foyers, avec ateliers ouverts aus-
si bien aux handicapés des contrées
voisines qu'aux pensionnaires, (vu)

Un Tramelot expose
au Palais des Congrès



MODE DU DÉSIR
Seyon 23 Neuchâtel

Vendredi 8 septembre

OUVERTURE OFFICIELLE
GRAND CHOIX ROBES et PANTALONS

pour dames

AINSI QUE ROBES DE GROSSESSES
Une attention sera offerte à chaque cliente

FLEURIER
Place de Longereuse
Du 7 au 16 septembre 1972

6e comptoir
du Val-de-Travers

21 exposants - 4 restaurants
Stand d'animation

Pavillon d'honneur : SAINTE-CROIX

Jeudi 7 septembre : journée d'ouverture
Samedi 9 septembre : journée de Sainte-Croix
Dimanche 10 septembre : journée paysanne
Mardi 12 septembre: journée des autorités villageoises
Samedi 16 septembre : journée des anciens Fleurisans
(clôture)

Le Comptoir reçoit chaque soir une commune du
Vallon

HEURES D'OUVERTURE :
Stands : de 18 h. 30 à 22 h. ; samedi et dimanche : de
13 h. à 22 h.
Restaurants : de 18 h. à 24 h. ; samedi et dimanche :
de 11 h. à 24 h.

Cartes permanentes.
Renseignements : caisse du comptoir : tél. 038/61 30 30

I

j Nous cherchons pour notre département «secrétariat»
une jeune

I sténodactylographe
consciencieuse et attentive

, Nous offrons :

— Travail intéressant et varié
— Possibilités de perfectionnement
— Ambiance agréable
— Salaire et autres prestations au goût du jour
— Horaire à discuter.

Veuillez présenter vos offres écrites à

; 
^^ _ Fiduciaire de gestion
^T^^* "¦ et d'informatique S. A.

I Avenue Léopold-Robert 67

j LjH ! 2301 La Chaux-de-Fonds

La Chaux-de-Fonds
(Tuilerie 42, près du Parc des Sports)

' engage

1 mécanicien-outilleur
I ou

I 1 mécanicien faiseur d'étampes
pour la fabrication de moules d'injection de haute
précision.

1 S'adresser ou écrire à Universo S. A.
i Département plastique - Tuilerie 42 - Tél. 039/23 30 33
I ;j 2300 La Chaux-de-Fonds

cherche

un chef mécanicien
faiseur d'étampes

avec expérience de plusieurs années
dans la boîte de montre, et habitué

\ à diriger du personnel.

— • I

; un etampeur
Se présenter ou téléphoner.
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CHAMPION DU MEUBLE,

PROFITEZ DU SOLEIL
D'AUTOMNE et des
PRIX SPÉCIAUX
que vous offre

L'HÔTEL
DU DÉSERTEUR

à Haute-Nendaz, VALAIS
Pension complète dès Fr. 28.—
Famille Louis BOURBAN
Tél. (027) 4 54 55.

CHEZ TONY
CAFÉ PARC DE L'OUEST

Jardinière 43
La Chaux-de-Fonds

BOLETS FRAIS
rôstis, salade

Tél. (039) 23 19 20
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JEUNE FÉDÉRAL
Dim. 17 septembre Dép. 6 h. 30

BEAUNE-DIJON
en Côte-d'Or avec visite de cave
Prix du car : Fr. 33.-; AVS 29.-
Prix avec dîner : Fr. 50.- AVS 46.-

ALSACE-STRASBOURG-
TITISEE

2 jours, 23-24 septembre
Prix : Fr. 140.- ; AVS 135.-

+ Fr. 9.- pour chambre à 1 lit

Inscriptions et renseignements :

AUTO-TRANSPORTS d'ERGUËL S. A.
2610 Saint-Imier, tél. (039) 41 22 44

Hôtel de la Croix-d'Or

TRIPES
à la neuchâteloise

TOUS LES VENDREDIS

Marc Fahrny Balance 15

Dim. 10 sept. Dép. 14 h. Fr. 18.—
COURSE SURPRISE

JEUNE FÉDÉRAL
Dim. 17 sept. Dép. 8 h. Fr. 27.—
LA GRUYÈRE-CHATEAU-D'ŒX

PAYS-D'ENHAUT
LE SIMMENTHAL

Dim. 17 sept. Dép. 14 h. Fr. 19.—
COURSE SURPRISE

Lundi 18 sept. Dép. 14 h. Fr. 18.—
COURSE SURPRISE

GARAGE GLOHR Ilo tZ^̂ l
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) VACANCES D'AUTOMNES AUX FRANCHES-MONTAGNES

NOUVEAU
A l'intention de tous ceux qui désirent passer un
séjour dans des conditions agréables et nouvelles,
nous avons ouvert à MONTFAUCON

l'Hôtel garni de la Poste
20 lits Tout confort.

Notre devise : Liberté. Prix modérés. Amabilité.

Notre offre d'ouverture : 10 jours = Fr. 180.—.
Tél. (039) 55 13 77 Gérance : R. Meyer-Membrez

i 

Achète
table ronde, secré-
taire, bureaux 2
corps et 3 corps,
tous genres de pen-
dules ainsi que
montres anciennes,
établis d'horloger ,
chaises, guéridons,
bibelots , armes an-
ciennes, armoires,
fauteuils, canapés,
débarras de cham-
bre-haute, achat de
logement complet.
Magasin J. Guyol
Puits 4
Tél. (039) 23 71 80
ou (039) 23 52 71.

Particulier achète à bons prix tous gen-
res de MONTRES ANCIENNES, or, ar-
gent et métal, gravures, argenterie.
Payement comptant. Faire offres à M.
ROLAND HUG, Parc 137, La Chaux-de-
.Fonds, tél. (039) 22 41 06 ou 26 83 53.

A VENDRE

Mini 1000
break beige, comme neuve, 39 000 km.,
cause double emploi. Fr. 3000.- comptant

Tél. (039) 23 23 55, le soir.

On offre à louer à Cormoret
pour le 1er octobre :,

APPARTEMENT
de 3V2 pièces
tout confort.

S'adresser :
Lucienne Jeanneret
Rue du Midi 15, 2610 Saint-Imier
Tél. (039) 41 35 50.

À LOUER \

appartement
2 pièces, Tour de la Gare, 2e étage.
Fr. 301.—, charges comprises.

S'adresser à GÉCO, Jaquet-Droz
58, tél. (039) 22 11 14.

A LOUER
pour tout de suite ou date à convenir :

APPARTEMENTS
de 3 et 3 Vs chambres avec salle de bains,
chauffage central , -eau chaude et ascen-
seur, rues du Nord , des Crêtets et Abra-
ham-Robert.

CHAMBRES INDÉPENDANTES
meublées ou non , chauffage central,
part à la salle de bains, rues Neuve,
Temple-Allemand et Serre.

APPARTEMENTS
de 5 et 6 chambres, avec tout confort ,
dans immeuble neuf ou ancien rénové ;
rues Jardinière, Locle et Léopold-Robert.

S'adresser à Charles Berset
gérant d'immeubles

Rue Jardinière 87 - Tél. (039) 23 78 33

TRANSFORMA-
TION et RÉPARA-
TION de manteau*
et vestes de

R. POFFET Tatlleni
Ecluse 10 Neuchâte!
Tél. (038) 25 90 17

A l'avenue Léo-
pold-Robert 33 el
sur 2 étages

(Reyfmdtu)
mon libraire qu
me laisse bouquinei
à ma guise.

ACHEVAGE
et
MISE EN MARCHE
seraient sortis à do-
micile pour travail
régulier.
Tél. (021) 85 58 76.

CHIENS
à vendre, bergei
allemand, 6 semai-
nes, tél. 039/22 40 6(

DAME est deman-
dée quelques heure;
par jour , pour aidei
au buffet et net-
toyages. — Café dv
Marché , rue Neuve
10, tél. (039) 23 18 09

APPARTEMENT
est cherché pai
fonctionnaire, 3-3 V
pièces, confort , côt<
nord. Tél. (039
23 21 59.

À LOUER rue Jar-
dinière 129, peti
appartement une
chambre + cuisine
chauffage indépen-
dant. Sans salle de
bains. Tél. (039
23 23 70 , heures de;
repas.

APPARTEMENT i
remettre, 4 pièces
Quartier Grenier
Prix Fr. 125.—. Tel
(039) 23 45 93.



Les surfaces protégées sont doublées
Réserves naturelles neuchâteloises

« Dès que l'on parle d'environnement, le public a tendance aujourd'hui à
sombrer dans la sinistrose. Or, en l'état actuel des choses dans notre can-
ton, c'est de l'optimisme que l'on devrait au contraire afficher ». Pour M.
C. Grosjean, conseiller d'Etat, chef du Département de police et des travaux
publics, rien en effet ne va à la rencontre de ceux qui voient tout en noir.

« Nous avons encore une lourde tâ-
che à accomplir, mais nous devons
tenir le dernier quart d'heure, celui
qui est décisif. Et nous sommes en
bonne voie de réussir pleinement ».

« Pourquoi ? Simplement parce que
le canton de Neuchâtel a déjà été,
dans les années passées, particuliè-
rement attentif à ces problèmes de
protection de la nature ; si attentif
que sa situation actuelle est enviable.
On ne saurait toutefois s'en conten-
ter. Et c'est bien pourquoi , régulière-
ment , de nouveaux aménagements
sont apportés à ce que l'on pourrait
appeler « le statut de la nature » .

C'est dans cet esprit réaliste, donc
efficace , que le Conseil d'Etat vient
d'édicter un arrêté dont les lignes
directrices sont la création d'une
quatrième réserve naturelle neuchâ-
teloise et l'agrandissement des trois
déjà existantes. C'est ce que M. Gros-
jean , entouré de ses plus proches
collaborateurs et des représentants
des associations concernées (sociétés
faîtières, chasseurs, pêcheurs, amis
de la nature, SPA, etc) devait pré-
senter en détail hier au cours d'une
conférence de presse.

QUATRIÈME RÉSERVE
Après le Creux du Van, la Combe-

Biosse, le Bois des Lattes, est consti-
tuée une nouvelle réserve du Bas-
Lac, de 4,8 km2, essentiellement or-
nithologique, qui complétera admi-
rablement ses homologues vaudoise,
bernoise et fribourgeoise qui partent
de Cudrefin. Le trafic lacustre y sera
réglementé en conséquence.

En ce qui concerne l'agrandisse-
ment des réserves existantes, il se
justifie par la nécessité de mettre à
disposition des animaux des pâtures
qui permettent de bonnes conditions
de subsistance à l'arrière saison et
au printemps. Ainsi, le Creux-du-
Van gagne 2,5 km2 au sud et 3,6 km.2
au nord pour atteindre une super-
ficie de 15,5 km2. Elle s'étendra do-
rénavant jusqu 'à la route cantonale
en gros et jusqu'aux ruines. du .châ-
teau de Rochefort tandis qu au sud,
elle gagnera dans la montagne de
Boudry. Celle de Combe-Biosse pas-

se, elle, de 2,25 km2 à 4,95 km2. Elle
ira notamment jusqu 'à la route des
Pontins et jusqu'à la frontière ber-
noise au nord, ce qui permettra d'en
faire un biotope d'une qualité par-
ticulière. Quant à celle du Bois-des-
Lattes, elle reste inchangée.

La superficie totale des réserves
naturelles permanentes neuchâteloi-
ses passe donc de 12,15 km2 à 25,65
km2, soit plus du double. A quoi
viennent s'ajouter des surfaces pro-
tégées dites « à volet », zones fermées
selon les circonstances pour les be-
soins du maintien de l'équilibre bio-
logique, au nombre de 52 réparties
sur tout le territoire du canton.

CHAMPIGNONS PROTÉGÉS
L'arrêté pris par le Conseil d'Etat

comporte encore un certain nombre
d'autres innovations. A propos des

interdictions et de manière incondi-
tionnelle, on ne pourra plus doréna-
vant sur le territoire de ces réserves
cueillir des plantes, des fleurs ou des
champignons entre autres choses.
Evidemment, la surveillance ne sera
pas touojurs aisée et les actes de
braconnages, si l'on peut dire en ma-
tière de champignons, inévitables.
Mais les contrevenants doivent sa-
voir qu'ils s'exposent à de lourdes
sanctions. Avis aux amateurs.

Dans l'ensemble donc, il s'agit là
d'un train de mesures qui vient
étayer une politique cantonale de la
protection de la nature dont les ré-
sultats sont déjà très appréciables.
Ces nouvelles dispositions ont pu
être prises grâce à la collaboration
de tous ceux qui se préoccupent de
l'environnement, et plus précisément
des associations de chasseurs qui
oeuvrent constamment avec le gou-
vernement et l'administration canto-
nale pour que les succès acquis ne
restent pas sans lendemain. Nous re-
viendrons sur cette question dans
une prochaine édition. (L.)

Sainte-Croix, hôte d'honneur
du Comptoir du Val-de-Travers

H3ANS LE VAL-DE-TRAVERS j
L . . -~'.... . ;*VTV .> , . ¦ - .... - ¦ .i

La ville de Sainte-Croix sera l'hôte
d'honneur du 6e Comptoir du Val-de-
Travers qui s'ouvre aujourd'hui à
'Fleurier. Sainte-Croix compte 3600
habitants alors que la commune com-
posée de L'Auberson, La Chaux-de-
Sainte-Croix, La Vraconnaz, Le Châ-
teau de Sainte-Croix et La Sagne de
Sainte-Croix compte un total de 6100
habitants. La municipalité est compo-
sée de sept membres et présidée par
M. Robert Junod, syndic.

INDUSTRIES ET TOURISME
On peut juger de l'isolement où se

trouvaient autrefois des lieux comme
Sainte-Croix. Coupée du reste du pays
par des pentes abruptes, couvertes de
forêts, la population montagnarde y
menait une vie agreste et sédentaire,
s'occupant principalement d'agriculture
et de l'exploitation des bois.

Survint l'industrie de la montre. Pra-
ticable à domicile durant la longue
saison hivernale, n'exigeant pas de gros
moyens de transport, elle fut pour ce
peuple ingénieux et minutieux, une
source idéale de travail et d'expansion.
Une crise économique au XIXe siècle
fit ensuite dévier l'horlogerie vers d'au-
tres fabrications délicates. C'est ainsi
que s'installa celle de la boîte à musi-
que que l'on fabriquait chez soi, à l'é-
tabli. Les petits mouvements à musi-
que que l'on introduisait dans les taba-
tières et dans les montres à carillon
se répandirent par le monde. Puis,
on fit de plus grands instruments : les
« cartels » . à- ' musique*1 avec rouleaux
interchangeables, dont les notes lim-
pides ont charmé notre enfance, et en-
fin les phonographes. Sainte-Croix a
encore à l'heure actuelle, le monopole
de la boîte à musique.

Sainte-Croix fut dès lors le « village
des sons ». La construction de la li-
gne de chemin de fer permit l'expédi-
tion de marchandises plus volumineu-
ses. Des fabriques virent le jour où l'on
allia au génie local, les moyens puis-

sants de la technique moderne. Boites
à musique, tourne-disques et changeurs
de disques, appareils de cinéma cla-
ment aujourd'hui aux quatre coins des
cieux , la réputation du « village des
sons ».

Ce soir ouverture
du Comptoir

Le programme de la journée
d'ouverture du 6e Comptoir du Val-
de-Travers que préside M. Biaise
Galland est le suivant: 18 h. récep-
tion des invités, environ 60 person-
nes, dont le président du gouver-
nement neuchâtelois, M. François
Jeanneret; 18 h. 30, cortège conduit
par la fanfare l'Ouvrière; 18 h. 45,
ouverture officielle du Comptoir et
visite; 19 h. 30, dîner aux chandelles;
lors de ce repas prendront la pa-
role, le chef du protocole, M. Frédy
Juvet, le président du Comptoir, M.
Claude Montandon, président d'hon-
neur de l'USL Fleurier, M. André
Junod, président de la commune
de Fleurier, M. Jacques Steudler,
président de l'ADEV, et M. Fran-
çois Jeanneret, président du Con-
seil d'Etat.

Au village neuchâtelois ce sera
la soirée de Fleurier.

C'est aussi à Sainte-Croix que se fa-
briqua la première fixation de ski à
diagonale.

En:, hiver- comme en;., été* la -«région
de Sainte-Croix confortablement assise
sur un épaulement du Chasseron, ' à
l'abri des vents voit accourir de nom-
breux touristes. Des forêts de sapins
et des vastes pâturages émane un air
léger et vivifiant. C'est un lieu où il
fait bon vivre. Une région idéale pour
le repos, (sh)
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Le Conseil communal fera l'impossible
Electricité neuchâteloise

Le Conseil communal de Neuchâtel
fera l'impossible pour que l'Electricité
neuchâteloise maintienne son siège
social au chef-lieu : c'est ce qu'ont dé-
claré hier, lors de la conférence de
presse mensuelle de l'exécutif , MM. Du-
vanel, Allemann et Martenet. En effet ,
le Conseil communal ne tient pas le
vote de lundi soir pour une fin de
non-recevoir catégorique adressée à
l'ENSA : personne, sinon le mouve-
ment pour la protection de l'environ-
nement, n'est opposé à ce qu'elle ins-
talle dans la région ' de Piërre-à-Bot

i.les i bâtiment3'don^ elle a besoin.
Reste à savoir si les négociations,

difficiles , entreprises dès l'an dernier
avec l'ENSA pourront reprendre. Les

autorites de Neuchâtel y sont évidem-
ment disposées, mais il faut être deux...
Et l'ENSA ne compte pas que des res-
sortissants de Neuchâtel-Ville dans son
Conseil d'administration. Les Monta-
gnes pourraient s'intéresser à accueil-
lir l'entreprise, bien que cela paraisse
peu plausible, et des communes du lit-
toral et du Val-de-Ruz, qui semblent
mieux placées que celles du haut , fe-
ront sans doute des efforts méritoires
pour convaincre l'ENSA de l'excellence
de leur situation et de la modicité de
leur taux d'impôt. Çah)

B©wciix et CSorgier opposés
Désaccord encore à propos de la RN 5

La RN 5 n'a pas fini de faire parler
d'elle dans le Bas du canton , et les tri-
bulations de sa mise en place ne sont
pas sans rappeler le grand burlesque.

Hier soir pourtant , ce ne fut pas la
foire d'empoigne à l'assemblée commu-
nale de Bevaix , convoquée par le Con-
seil exécutif du village. Des sept pro-
jets élaborés par l'Etat pour le tron-
çon allant de Perreux à la frontière
vaudoise, deux sont restés en discus-
sion. Malgré cela, il n'est pas encore
possible de s'entendre : si Bevaix a
pris une option claire et nette, hier
soir, pour le tracé sud de la future
route nationale, Gorgier a choisi, lui,
un projet intermédiaire entre la ten-
geante nord qui ne l'intéresse pas non
plus, et le tracé sud qui sépare le vil-
lage de son château, au grand dam de
sa population.

Ce projet intermédiaire, que Gorgier
a fait établir à ses frais par un bureau
privé , ne convient pas, lui , à Bevaix
qui ne veut d'un échangeur ni à deux
pas de son centre, ni à deux pas de
son château. Aucun accord ne semble

possible entre les deux communes qui
doivent transmettre leur choix à l'Etat
jusqu 'au 15 septembre prochain. Il
s'agira donc de trancher au Château,
en sachant pourtant que la décision
dernière appartiendra à l'autorité fédé-
rale. Qui paie en effet commande et,
en l'occurrence, la Confédération pren-
dra 84 pour cent des frais de construc-
tion après que la RN 5 ait passé de
classe 3 en classe 2.

Mais là n'était pas la seule question
débattue en assemblée, les habitants
du village voyant d'un mauvais oeil la
construction d'une nouvelle route dans
la région. Pollution, dégradation de la
nature et bruit ont fait l'objet de nom-
breuses interventions.

Il semble pourtant que le Conseil
communal a su rassurer bien du mon-
de en montrant que le tracé sud em-
prunterait en gros le chemin de la rou-
te cantonale actuelle, qu'un nouveau
remaniement parcellaire ne serait pas
nécessaire, et que la lutte contre le
bruit des véhicules a fait de grands
progrès, (vlg)

La Réserve neuchâteloise du Creux-du-Van
l'un des atouts touristiques du canton

Posséder, dans un canton où la densité de la population dépasse 200 habitants
au km2 un territoire de 10 km2, où la faune et la flore sont protégées est un
privilège rare. Le massif et le cirque du Creux-du-Van, dont la ferme Robert
est le centre, le versant nord de la Montagne de Boudry, limité par l'Areuse
du Pont de Noiraigue à Combc-Garot , réunissaient les conditions idéales à celte

vocation.

La beauté du site, l'un des joyaux
du Jura, la faible densité de la popula-
tion résidante, moins de deux habitants
au kilomètre carré, qui l'apparente au
Grand Nord, le fait que dans sa quasi
totalité, le territoire est propriété du
canton et de communes sont les élé-
ments d'une réussite qui dépasse les
plus grands espoirs.

La flore de la Réserve est d'une ri-
chesse exceptionnelle, en particulier
celle du cirque du Creux-du-Van, où
selon l'exposition, l'altitude et la na-
ture du terrain, on découvre des plantes
méditerranéennes, alpines ou typiques
du Grand Nord. Et les forêts, traitées
selon les méthodes instaurées par Biol-
ley, sont un ornement de la Réserve.

Enfin la faune ! Décimée au cours
des siècles par l'avidité et la stupidité
de l'homme, elle a été restaurée déjà
en partie. Proposées encore à temps
des mesures adéquates ont sauvé le
chevreuil de la disparition totale. Le
but a même été momentanément dé-
passé, mais c'est une autre histoire...

La réussite la plus spectaculaire a
été la réintroduction du chamois, due
à l'initiative de l'inspecteur cantonal
de la pêche et de la chasse, M. Archi-
bald Quartier. N'est-il pas extraordi-
naire de penser que, durant des siècles
et jusqu'en 1950, le chamois avait tota-
lement disparu du Jura neuchâtelois et

qu'aujourd'hui ces gracieux animaux,
parfaitement acclimatés, non seulement
peuplent la Réserve mais se sont ré-
pandus le long de toutes les crêtes.
L'histoire du chamois a été brillamment
illustrée par le film de Cédric Troutot ,
« Les chamois du Jura ».

Le deuxième objectif , réintroduction
du bouquetin , connaît un début promet-
teur. Du côté des oiseaux, la réappari-
tion du grand corbeau a été saluée par
les amis de la nature. Mais les ambi-
tions des responsables de la Réserve
ne s'arrêtent pas là et les succès d'hier
sont un gage des réussites de demain.

Promue depuis peu au rang de ré-
serve fédérale, la Réserve neuchâte-
loise du Creux-du-Van est un des plus
beaux fleurons de notre patrimoine.
Puisse-t-elle encore s'agrandir pour la
sauvegarde d'une nature dont on con-
naît toujours mieux le prix ! (jy)

Iles jeunes ne mangeront rien durant trois jours
REDONNER UN SENS AU JEUNE FEDERAL

Le Jeûne fédéral , cette vénérable
institution qui figure au calendrier hel-
vétique depuis 1832, perd chaque année
un peu de sa couleur : on en profite
de moins en moins pour se serrer la
ceinture en signe de contrition ou de
solidarité, mais on se pourléche, bien
souvent, des « menus du Jeûne » — voir
la publicité de certains restaurants —
lorsqu'on ne prend pas prétexte d'un
week-end dévolu , à l'origine, à la médi-
tation , pour prendre quelques vacances
supplémentaires. Et l'on se rachète une
bonne conscience en remplissant le bul-
letin vert qui fleurit à cette époque
dans les boîtes aux lettres. Cette année,
la collecte sera destinée à un centre
d'élevage bovin au Tchad.

Aux temps anciens, lorsqu 'une cala-
mité frappait une population — guerre ,
famine , épidémie — les jeûnes étaient
un signe de repentance, et peut-être
l'occasion de retrouver de nouvelles
forces spirituelles pour rebâtir un
monde meilleur. C'est en fait le sens
profond du Jeûne fédéral. Plusieurs
groupes de jeunes dans le canton ont

décidé de lui redonner cette année
cette signification , et ils expliquent ain-
si leurs raisons :

« Aujourd'hui, une des calamités de
notre temps est la course aux arme-
ments. La fabrication et l'exportation
d'armes finissent par tuer chaque jour
des enfants, des femmes et des hommes,
provoquant la dévastation de plusieurs
pays du tiers monde.

» Le fait que la Suisse, pays neutre,
exporte des armes, pose un problème
de responsabilité et de conscience. »

Une vingtaine d'hommes et de fem-
mes, dont plusieurs couples, ont décidé
de jeûner du vendredi 15 au soir au
lundi 18 à midi, dans des locaux qui
seront ouverts au public, en quatre
endroits dans le canton. Ceux qui vou-
dront partager leurs préoccupations et
leur réflexion , le temps d'un repas ou
d'une journée , y seront les bienvenus.

« Le Jeûne fédéral , expliquent les
responsables de l'entreprise — plus
proches de l'Eglise que de partis poli-
tiques — peut trouver une signification
nouvelle si, en jeûnant, les Suisses dé-

montrent qu 'ils veulent être solidaires
de ceux qui souffrent de la répression
et de la guerre ;

» qu'ils désavouent les contrats qui
font réaliser à notre pays de gros béné-
fices grâce au commerce d'armes ;

» qu'ils rappellent à chaque citoyen
qu'il peut agir pour empêcher l'expor-
tation d'armes ;

» que la cessation de l'exportation
d'armes est un complément indispen-
sable à l'aide financière de l'action¦.< Notre Jeûne fédéral » et à la politique
de coopération définie par le Conseil
fédéral ;

» et qu'enfin ils se repentent d'une
situation dont ils se savent solidaire-
ment responsables. »

Les groupes de jeûn eurs — ils ne
boiront que de l'eau et renonceront
aussi au tabac — seront installés aux
adresses suivantes : à La Chaux-de-
Fonds , rue du Temple-Allemand 25.
Au Locle : 2, rue Daniel-JeanRichard.
A Fleurier : dans la maison de paroisse,
rue des Moulins . A Neuchâtel : dans les
locaux mis à disposition par le centre
de loisirs, chemin de la Boine. (ab)

Neuchâtel
Pharmacie d'office : jusqu'à 23 heures,

Tripet, rue du Seyon.
Ensuite, tél. (038) 25 10 17.

M E M E N T O
L»~_«™™ I

Plus de 7000 signatures
L'initiative lancée au début de l'été par diverses personnalités hors-parti, à
Neuchâtel, pour la sauvegarde du Bois-de-I'Hôpital et d'autres secteurs verts de
la commune, a virtuellement abouti. Plus de 7000 signatures ont en effet été
récoltées à ce jour, soit près du double du nombre nécessaire. Elles seront dépo-
sées vendredi à la chancellerie, pour vérification. Détail piquant : selon une per-
sonnalité qui a participé activement au lancement de l'initiative, le Mouvement
pour la protection de l'environnement n'a récolté qu'une centaine de signatures.

Neuchâtel: initiative pour le Bois-de-I'Hôpital

EXPORTATION D'ARMES
ET AIDE AU TIERS MONDE

L'assemblée des délégués du Parti
libéral neuchâtelois, tenue hier soir à
Fleurier, sous la présidence de M. R.
Scheurer, a eu quelques difficultés à
se prononcer sur les deux points les
plus importants inscrits à l'ordre du
jour : la votation fédérale des 24 et '25
septembre prochains sur l'exportation
d'armes, et la votation cantonale con-
cernant le versement d'un subside an-
nuel de l'Etat pour l'aide au tiers mon-
de.

Le problème de l'exportation d'ar-
mes a été présenté par MM. Peyrot
(GE) et Jean-François Aubert (NE),
tous deux conseillers nationaux libé-
raux. L'assemblée s'est décidée pour le
projet du Conseil fédéral, après une
longue discussion, par 29 voix contre
14 et 32 abstentions. Pour ce qui con-
cerne l'aide au tiers monde, les camps
étaient encore mieux partagés et les
abstentions presque aussi nombreuses,
puisque 23 libéraux ont voté pour et
21 contre.

L'assemblée a en revanche accepté
largement la participation de l'Etat à
l'exploitation de l'Ecole d'études socia-
les et pédagogiques à Lausanne, et la
révision de l'article constitutionnel sur
le référendum financier obligatoire.

(ab)

Les libéraux divisés

Trois rendez-vous
de plein air

Les Lyons'clubs du canton se sont
réunis avec leurs familles à La Ban-
derette sur Travers, autour d'une fa-
meuse soupe aux pois.

Les membres du choeur d'hommes
L'Espérance étaient, eux, à La Jotte,
selon une vieille tradition concernant
les reprises de répétitions. La torrée,
la grillade ont été assortis de beau-
coup de chants et de souvenirs égrenés
du récent jubilé de la société.

De leur coté, les vieux « gym » du
village sont montés à Blonay - Cham-
bly par le pittoresque petit train, lors
d'une récente course des familles ; re-
tour en bateau sur le Léman, (rt)
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6e Comptoir du Val-de-Travers

IH FLEURIER
^§0 du jeudi 7 au samedi 16 septembre

S'il est une manifestation régionale
qui est en passe de devenir une solide
tradition , c'est bien le Comptoir du
Val-de-Travers. Pour la majorité
de la population , c'est l'attraction No 1
de la fin de l'été, les grandes réjouis-
sances qui suivent la période des va-
cances, l'occasion unique de visiter
la plupart des commerçants de la
région, réunis en un même lieu, traiter
avec eux un achat. Bref , c'est le grand
rendez-vous du Vallon sur la place de
Longereuse. Ce 6e Comptoir va prouver
la réussite de cette entreprise régionale.

SOIRÉE VILLAGEOISE
Chaque soir , le Comptoir recevra une

commune du district pour la soirée vil-
lageoise qui a pour but de resserrer
les liens entre toutes les localités de
la région. Les fanfares locales prête-
ront leur concours en compagnie d'au-
tres groupements. Au village neuchâte-
lois on trouvera des restaurants, des
stands de dégustation,' ' dès fanfares et
de rambiahce.1,,U:, t "" "" ; ' ' ' = '

¦ ' daïl  -' • : { . . . . .

UN BEL ESSOR
Parti modestement en 1962, avec des

ambitions uniquement commerciales, le
Comptoir du Val-de-Travers, sous l'im-
pulsion du dynamique Claude Montan-
don, a pris une importance inattendue.
De 7000 , les visiteurs ont passé à
25.000, alors que la surface d'exposition
triplait. Mais ce sont incontestablement
les manifestations d'intérêt général qui
ont donné à cette démonstration bisan-
nuelle (renvoyée en 1971) son rayonne-
ment et des dimensions nouvelles.

Sainte-Croix hôte d'honneur
C'est ainsi que le Comptoir, soucieux

d'être autre chose qu'une simple foire,
informe le public des grandes réalisa-
tions vallonnières, prend contact avec
l'étranger (en 1969, la province de Na-
mur, Belgique) en recevant un invité
d'honneur (aujourd'hui la ville de
Sr.inte-Croix) et tente de recréer, dans
l'ambiance de sa place de fête entourée

(Photos D. Schelling)

de restaurants, stands de dégustation
et guinguettes, un esprit communau-
taire entre les onze villages du district.

Le Comptoir du Val-de-Travers ac-
cueillera donc avec joie tous les Juras-
siens désireux de prendre un contact
direct avec les habitants des bords de
l'Areuse.

Place donc maintena*nt au 6e Comp-
toir du Val-de-Travers !

J.-H. Sch.

La T10 un axe
revalorisé

Avec la N 5 et la déviation de Valan-
gin, le chantier de la T 10, cordon om-
bilical du Val-de-Travers, montre le
dynamisme de la politique routière du
canton de Neuchâtel. La T 10, qui
relie Neuchâtel aux Verrières, est ea
effet en pleine mutation.

Des corrections importantes et par-
tiellement de nouveaux tracés doivent
lui assurer un confort de circulation
qui sera très apprécié des usagers. Ces
aménagements sont rondement menés.
Dès 1968, le tronçon Fleurier-Couvet
pouvait être inauguré tandis qu 'actuel-
lement, on termine celui de Couvet-
Travers. Cette tranche est d'ailleurs de
loin la plus spectaculaire. De Brot-
Dessous à Fleurier, la chaussée est
dotée de caractéristiques modernes sur
17 km. comme entre Couvet et Travers
où les travaux doivent être terminés
d'ici la fin de l'année. L'ensemble n'a
pas été conçu en demi-mesures, mais
bien en tenant compte de tous les impé-
ratifs d'avenir. C'est ainsi que deux
ouvrages inédits ont dû être entrepris.
D'abord un tunnel de 72 mètres de
long pour le RVT, qui a permis de
supprimer le passage à niveau du Lo-
clat ; ensuite et surtout un tunnel rou-
tier pour le franchissement de la Clu-
sette. Celui-ci offrira trois voies de
circulation sur 10 m. 50 de large et sera
ouvert à tous les véhicules. Ce passage
devrait être terminé en 1975. Ce sera
le premier tunnel routier réalisé dans
le canton et le premier ouvert à la
circulation mixte de Suisse.

Depuis mars 72, chaque jeudi, nos lecteurs trouvent une chronique
spéciale « Val-de-Travers : une région ». Si le présent retient l'attention
de nos collaborateurs , l'avenir dans la direction touristique le fait aussi.
Cette chronique permet de faire le point sur différentes préoccupations
socio-culturelles qui marquent la vie du Vallon. C'est aussi le reflet de
la découverte d'une région aux multiples possibilités et que trop souvent
ses propres habitants ignorent. En même temps, cette chronique plaide
pour la notion de région, au-delà des particularismes communaux, seul
moyen de remonter une pente de lente régression de population et de
vieillissement. C'est une manière d'aimer son petit pays austère et beau.

De nombreux sujets ont été abordés ces derniers mois : l'activité du
Ciné-Club et du Ciné-Club de jeunes, la vie du collège régional (kermesse,
fin d'année et avenir), des reflets de conférences importantes (les pro-
fesseurs Schaller et Hartung, si opposés), la vie culturelle aux Mascarons,
la description de ce musée et de ses projets, des spectacles et expositions
qui y furent organisés, le musée Rousseau, la piscine à quatre reprises
(son état actuel et son avenir, technique et financier). Le tourisme de
masse a été abordé au travers d'hôtes des Bayards et des Verrières.
Le problème des communications intérieures et extérieures a fait l'objet
d'une page spéciale en mars, et d'un rêve futuriste. Où va l'ADEV nous
demandions-nous il y a quelques semaines avant de présenter le sixième
comptoir. A travers « Le Val-de-Travers - une région », L'Impartial
apporte chaque semaine sa contribution au développement d'un district
attachant entre tous. (sh\

Prochaine inauguration du château de Môtiers

Si le Comptoir sixième du nom
s'ouvre ce jour , dans quatre semai-
nes aura lieu un autre événement
important pour la région : l'inau-
guration du château de Môtiers.
L'Association pour le développement
économique du Val-de-Travers
(ADEV) avait reçu il y a quelques
semaines du Conseil d'Etat, d'en-
tente avec les communes du Val-
de-Travers, double mission :

a) Etudier un projet de statuts
pour la future éventuelle fondation
du château. Une rencontre avec les
présidents de communes . est fixée
.au 2& septembre. Là commencera de
se jouer l'avenir du château à moyen
terme. Oh' saura si le châteatr*rie
sera rien de plus qu'un restaurant
ou s'il deviendra vraiment une pièce
maîtresse sur l'échiquier culturel et
artistique du Vallon. Rien n'est dit ,
rien n'est joué, rien n'est gagné,
rien n'est perdu.

b) Préparer l'inauguration pro-
prement dite, avec large marge de
manœuvre. M. Claude Montandon
(Fleurier) fut chargé de présider une
petite commission composée de MM.
Bernard Jeanneret et René Krebs
(Couvet) qui travailla en étroite
relation avec MM. Rode, premier
secrétaire au Département cantonal
des Travaux publics, et Weber, in-
tendant des bâtiments de l'Etat. Au
nom de cette commission, M. Mon-
tandon vient de nous fournir les
premiers renseignements sur l'inau-
guration.

LA JOURNÉE OFFICIELLE
Elle aura lieu le vendredi 6 octo-

bre, dès 16 h. 30. Invitées par l'Etat,
cent vingt personnes y participeront:
représentants des autorités canto-
nales et de certaines commissions,
députation du Vallon , représentants

des communes et de groupements,
presse, radio et télévision. Trois
conseillers d'Eta: viendront ce jour-
là au Val-de-Travers, M. François
Jeanneret , président du gouverne-
ment, et MM. Grosjean et Schlaeppi.
Visite du château, apéritif et dîner-
cabaret-aux-chandelles avec dis-
cours officiels rempliront la soirée.
Le repas aura lieu dans la grande
salle de la Grange où sera dressée
une scène de cabaret. C'est une
équipe jeune de la «Petite Rincette»
qui animera la soirée, durant le
repas. Le groupe « Sial » (les ex-

.. Messagers dirigés .par Bernard Com-
tesse) interprétera des'-' folksongs,

- W;""a*Claude"*": Montandon chan-
tera six chansons de son cru , trois
anciennes et trois nouvelles, puis il
dira quelques textes ; M. J.-A.
Steudler brossera des portraits de
chez nous et des élèves du Gymnase
pédagogique prêteront leur concours
pour plusieurs sketches.

Les clairons de la fanfare « L'Hel-
vétia » retentiront dans une cour
d'honneur éclairée aux flambeaux.
Ce devrait être une belle fête.

SOIRÉES POPULAIRES
Un château pour les seuls officiels

serait condamné à mort , ou pres-
que. Le public du Vallon et celui de
partout sera associé à son inaugura-
tion, selon des formules différentes
au choix de chacun.

Le programme de la journée offi-
cielle sans les discours sera répète
pour le public les samedi 7, vendredi
13 et samedi 14 octobre. Il en coû-
tera sur inscription vingt francs
pour le tout, apéritif , cabaret et
repas aux chandelles avec au menu
soupe aux pois, jambon à l'os, fro-
mage du Jura et coupe Prieuré.

Les mardi 10 et mercredi 11, un
programme sans apéritif ni repas
sera proposé pour le prix de cinq
francs. En cas d'affluence, d'autres
soirées pourront être organisées.

Dès le 16 octobre, le château sera
ouvert librement au public, pour
autant que le tenancier soit désigné
et puisse entrer en fonctions. Que
pourra-t-on y voir ? L'historique ra-
conté par M. J.-A. Steudler lors de
l'inauguration nous éclairera. Pour
le moment, on sait qu 'une exposition
de gravures de Calame. comprenant
vingt-cinq lithos du siècle dernier
qui proviennent de collections par-
ticulières, pourra être visitée pen-
dant toute la période de l'inaugura-
tion et qu'on pourra y admirer des
oeuvres du sculpteur Léon Perrin.

L'Etat, moralement et financière-
ment, a fait un gros effort pour
soutenir la préparation de l'inaugu-
ration du château de Môtiers. Le
présent est brillant. Nous revien-
drons sur l'avenir lorsque nous ver-
rons mieux quelles possibilités offre
le château rénové.

Freddy LANDRY



ONZE COMMUNES
UN VALLON8| TRAVERS

G| LA CÔTE-AUX-FÉES

Qp) MÔTIERS

(jp) LES BAYARDS

Ç| BUTTES

Les dix jours
du Comptoir

JEUDI 7 SEPTEMBRE
Journée d'ouverture — Dîner of-

ficiel — le Comptoir reçoit Fleu-
rier.
VENDREDI 8 SEPTEMBRE

Le Comptoir reçoit Les Verrières
et Les Bayards.
SAMEDI 9 SEPTEMBRE

Journée de Ste-Croix — joutes
sportives — visite du pavillon —¦
dîner officiel

Le Comptoir reçoit Noiraigue.
DIMANCHE 10 SEPTEMBRE

Journée paysanne — visite du
pavillon — dégustations — dîner
officiel.
LUNDI 11 SEPTEMBRE

Le Comptoir reçoit La Côte-aux-
Fées et Buttes.
MARDI 12 SEPTEMBRE

Journée des Autorités villageoi-
ses — réception des Conseillers
communaux et des présidents des
Conseils généraux du Val-de-Tra-
vers.

Le Comptoir reçoit St-Sulpice.
MERCREDI 13 SEPTEMBRE

Concert par la fanfare l'Helvé-
tia de Couvet.
JEUDI 14 SEPTEMBRE

Le Comptoir reçoit Môtiers et
Boveresse.
VENDREDI 15 SEPTEMBRE

Le Comptoir reçoit Travers.
SAMEDI 16 SEPTEMBRE

Journée de clôture — le Comp-
toir reçoit Couvet.

Journée des Anciens Fleurisans.

* Comité du Comptoir
Président : M. Biaise Galland ; mem-

bres : MM. André Junod , président de
commune de Fleurier ; Frédy Juvet,
protocole, presse, propagande ; Jean
Hùgli, caissier ; Jacques Benoist, res-
ponsable des soirées villageoises, et
Frédy Zill, montage de la cantine.

* Renseignements utiles
Emplacement du Comptoir : Fleurier,

place de Longereuse. Exposition des
peintres du dimanche : Fleurier, salle
Fleurisia. Dates : du jeudi 7 au samedi
16 septembre 1972. Heures d'ouverture
des stands : de 18 h. SÔ' à 22 heures —
Samedi et dimanche : de 13 à 22 heures.
Heures d'ouverture des restaurants : de
18 à 24 heures. — Samedi et dimanche:
de 11 à 24 heures. Accès : gare RVT
à cinq minutes ; parc à voitures aux
abords du Comptoir. Numéro de télé-
phone du Comptoir : (038) 61 30 30.

-k En général
Stand d'animation: forge artisanale.
Hôte d'honneur: Sainte-Croix.
Soirées villageoises : Le Comptoir

reçoit chaque soir une commune du
Vallon.

Village neuchâtelois : restaurants,
stands de dégustation, fanfares, danse.

A retenir: la Journée paysanne, l'ex-
position des peintres du dimanche, la
Journée des Anciens Fleurisans.

Exposants : 21 commerçants et 4
restaurants.

Le Vallon
terre attachante

Celui qui pour la première fois vient
au Val-de-Travers découvre avec en-
chantement un Vallon accueillant et
souvent méconnu. Depuis quelques
mois son accès est entravé par les
imposants travaux de La Clusette qui
amélioreront grandement les liaisons
avec le Vignoble. L'obstacle hypothé-
tique ne sera ainsi plus qu'un mau-
vais souvenir. Les relations ferroviai-
res sont bonnes et défendues avec ar-
deur par les vallonniers.

Lorsque l'on séjourne dans le dis-
trict en été, d'innombrables possibili-
tés sont offertes : piscine, sentiers des
Gorges de l'Areuse, Gorges de la Poët-
ta-Raisse, réserve du Creux-du-Van,
Chapeau de Napoléon, Musée Rous-
seau et Maison des Mascarons à Mô-
tiers, Buttes-Chasseron par le télé-
siège, etc.

En hiver, le complexe sportif du
Vallon avec ses patinoires naturelles
ct artificielle, ses nombreuses remon-
tées mécaniques et la liaison Buttes -
La Robella par le télésiège, est bien
fréquenté mais malheureusement trop
peu connu.

Le promeneur trouvera également
au Vallon, de magnifiques pâturages,
de belles forêts qui sont visitées par
des spécialistes comme des amateurs
du monde entier, et où l'on jouit d'un
air salubre et d'un ensoleillement par-
ticuliers.

Les habitants de ce Vallon sont at-
tachés à leurs terres ; seuls quelques
jeunes après avoir étudié ou fait un
apprentissage dans les écoles ou usi-
nes le quittent pour la ville. Ils cè-
dent ainsi à un attrait souvent fac-
tice, puisque un jour ou l'autre ils
ont la nostalgie de ces lieux et y re-
viennent avec plaisir.

J.-H. SCHULÉ.

COUVET (âj

NOIRAIGUE |Ip

LES VERRIÈRES |j§P

SAINT-SULPICE H

BOVERESSE |j|p



P| dictionnaires et atlas pour tous:
î pH Nouveau petit LAROUSSE 35.— Nouveau LAROUSSE en couleur 65.—

Ptm-r POUSSE LAROUSSE des débutants 9.80 Dictionnaires :

¦ 

WF? Petit dictionnaire français 8.— français-allemand 8.—

Dictionnaire des mots croisés 27.50
Dictionnaire des synonymes 22.—

a

laraussc Dictionnaire des difficultés
de la langue française 22.— Micro Robert 22.—

| Q» 
LAROUSSE de poche s 3.60 Quillet-Flammarion 33.—

Atlas mondial HATIER 32.— p i .  Mff l , jf f  „- WtKmmWwS gB̂ Lhii
Nouvel atlas illustré 14.— ï^^my: fi  . 'y» f §$ illf  ̂''¦¦ «lil KL. "' '̂ MmHACHETTE | 1W 1 i VI 1 B̂ T 7̂Encyclopédie, série Pourquoi,
comment ? le volume 16.- mMÊmsm DANS LES MARCHÉS MIGROS

cherche
¦ J pour tout de suite ou à convenir:

m* jpjyiL̂ ÉiL̂ -^-î -fi - ¦¦ il

1 de bureau 1
H Conditions sociales H
H avantageuses. H

Pour renseignements et inscriptions : BELL S. A.,

j Charrière 80 a, La Chaux-de-Fonds ;
Tél. (039) 22 49 45 ]

Ogi va f, .
engage pour tout de suite ou date
à convenir

DÉCOTTEUR
EMBOÎTEUR
mai à w
PERSONNEL

FÉMININ
pour différents travaux d'embal-
lage et de contrôle.

'. .'*!- ' .V : .

Personnes habiles ct conscien-
cieuses seraient formées.

Travail uniquement en atelier.

Faire offres : rue des Ormes 22 ,
ou téléphoner au (039) 23 24 31.

w J 3

Nous cherchons pour notre crèche une

NURSE
pour un groupe d'enfants âgés de 3 à 5 ans.

Les candidates sont invitées à soumettre leurs offres ou à prendre
contact au service du personnel de l'entreprise.
Tél. (038) 53 33 33.

Ĥ n̂> V ŝ^ ĤÇsCT f̂lT V̂sH^̂ T̂s ŝ B̂^̂ ^̂ ^̂ HS ŶV^Ml

Pour la Direction Recherche et Développement SSIH, nous souhaitons
nous assurer les services d'une personne ayant effectué un appren-
tissage de

mécanicien
de précision
ou d'

horloger
ou de

droguiste
Ce collaborateur sera formé par nos soins et devra travailler de façon
indépendante dans un laboratoire réalisant des éléments essentiel s de
la MONTRE A QUARZ.

Les personnes intéressées sont invitées à s'adresser à OMEGA , Dépar-
tement du Personnel Technique et de Production , 2500 Bienne, tél. (032)
41 09 11, interne 2591.

Wf muWi Ifflf!Megi!i IBBBHHSUUîI
SE DÉPLACER DANS LES ENVIRONS DE LAUSANNE
pour des raisons personnelles, familiales ou professionnelles :

POSSIBILITÉS DE TRAVAIL :

chauffeurs poids lourds
faconneur d'aciers d'armature
aides-façonneurs
personnel de préparation
des commandes

connaissant si possible la branche aluminium, fers ,
raccords
DANS EXPLOITATION ULTRA-MODERNE
(en construction)
Emplois permanents - Rémunération mensuelle
Avantages sociaux
Possibilités de logement à prix raisonnables.

S'adresser à M. A. FALCY - Tél. (021) 34 16 16
FRANCILLON & Cie S. A. LAUSANNE-CRISSIER

HOTEL DE LA FLEUR-DE-LYS
La Chaux-de-Fonds
Avenue Léopold-Robert 13

cherche

portier de nuit
et

garçon d'office
Téléphone (039) 23 37 31.

CAFÉ MÉTROPOLE, Léop..-Robert 80,
cherche

sommelière
Entrée tout de suite ou date à convenir
Se présenter ou téléphoner au (039)
22 44 33.

Maison CORNU & Cie S.A.
cherche pour son département
bracelets

ouvriers et
ouvrières
pour travaux propres et faciles
en atelier.
Entrée immédiate ou à convenir ,

se présenter au bureau rue Jar-
dinière 107 ou téléphoner au 039
23 11 25.
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La croisière
inattendue
(Ed. Denoël - Droits réservés Opera-
Mundi)
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Anne-Marie Desmarest

Elle sentait subitement des larmes monter
à ses yeux et fut heureuse d'avoir mis des
lunettes sombres. Mais, bientôt , elle ne pourrai t
plus les garder sans paraître ridicule. Le cré-
puscule, déjà , déployait sur la mer ses voiles
multicolores. Sur cette partie du pont , ils
étaient seuls à présent , dans l'ombre douce
de cette heure émouvante.

D'un geste irrésistible, Renaud l'attira vive-
ment contre lui. Un instant, il la sentit frémir
et se débattre. Mais il la tenait serrée et ses
lèvres étouffèrent son cri de révolte. Ce ne
fut que lorsqu'il sentit sous son baiser le
goût salé de ses larmes qu 'il la libéra avec,
au fond du cœur, le poignant regret de l'avoir
peut-être blessée profondément.

Quand elle se fut enfuie, sans un mot , il
resta longtemps immobile, appuyé au bastin-

gage et perdu dans un monde de pensées con-
fuses , qu 'il s'efforça vainement de discipliner

CHAPITRE V

Depuis le baiser qu 'il lui avait en quelque
sorte imposé, Nathalie fuyait Renaud. Bien
qu 'elle se refusât à l'admettre, elle conservait ,
de cet instant , un trouble étrange. Jusqu 'à
ce jour , elle avait considéré l'ingénieur comme
un garçon moqueur , léger , qui , en dehors de
ses qualités professionnelles , manquait totale-
ment de sérieux. Il représentait pour elle le
genre d'homme qu 'elle détestait.

Et pourtant elle ne pouvait plus oublier ses
lèvres éloquentes et douces, leurs lentes cares-
ses. Pourquoi l'avait-il embrassée ainsi ? La
croyait-il donc une de ces filles libres et faciles
qu 'une aimable et fugitive avanture pouvait
tenter ? A cette pensée, le rouge de l'indigna-
tion montait aux joues de Nathalie.

« Je lui dirai son fait à la première occasion »
décida-t-elle avec rage.

Mais on eût pu croire qu'un destin malicieux
s'amusait à contrecarrer ce désir. Renaud était
rarement seul. Et quand cela se produisait,
c'était elle qui ne l'était pas. D'ailleurs, il ne
semblait pas souhaiter une nouvelle rencontre.
Peut-être regrettait-il son geste et , trop or-
gueilleux pour lui présenter des excuses, pré-
férait-il , par son attitude distante , lui faire
comprendre que cet instant d'abandon n'avait

eu , pour lui , aucune importance.
Oui ! ce devait être cela. Mais cette nouvelle

façon d' agir apparaissait à Nathalie plus mor-
tifiante encore que l' autre. Elle était cependant
trop fière pour lui laisser voir le trouble
et la colère qu 'elle en ressentait. Pour des yeux
non avertis, elle demeurait envers tous sembla-
ble à elle-même, souriante, réservée, sereine.

Un seul, sans doute , parce qu 'il l'observait
beaucoup à la dérobée , devinait quelque chose
de son intime détresse : Sébastiâo. Mais sa
délicatesse naturelle le retenait. Ce qu 'il savait
de l'hôtesse, du côté distant de sa nature,
lui interdisait de poser les questions qui l'eus-
sent peut-être gênée. Il se contentait donc de
se montrer amical , avec cette pointe de galan-
terie chevaleresque que les hommes de son
pays manifestent toujours à l'égard des fem-
mes.

D' ailleurs, il avait suffisamment à faire avec
la capricieuse et autoritaire Héléna. La star
s'était prise à son propre jeu. Ce musicien qui
n'avait eu, jusqu 'à présent , aucune importance
à ses yeux, lui apparaissait soudainement com-
me un amant désirable. Ses yeux de feu, la pas-
sion qu 'il mettait dans ses interprétations musi-
cales, sa manière chaleureuse de tourner les
compliments apparaissaient à l'Anglaise comme
autant de signes prometteurs qui ne faisaient
qu 'exalter son caprice.

Trop égoïste pour imaginer la peine que ce
garçon simple pourrait un j our ressentir de son

abandon , car elle n 'entrevoyait qu 'une passade,
elle prenait un vif plaisir à exciter son désir ,
ne lui accordant , pour l'instant, que de menues
privautés, car il leur fallait attendre la prochai-
ne escale pour se rencontrer seul à seule.

Nathalie n'avait pas été sans remarquer le
manège d'Héléna et le changement que cette
passion naissante entraînait chez Sébastiâo Ro-
driguez. Lui, toujours si gentil, si empressé à
son égard , maintenant, ne s'entretenait plus que
rarement avec elle. Il n'avait d'yeux que pour
cette fille audacieuse dont le corps superbe se
trouvait encore avantagé par les robes courtes
et gainantes qui la déshabillaient avec un art
des plus suggestifs. Quand Nathalie voyait la
star prendre devant les hommes présents l'une
des poses soigneusement étudiées qui faisaient
partie de son arsenal de séduction , elle sentait
la colère et le dégoût s'emparer d'elle.

« Elle est à gifler » songeait-elle alors, avec
tant de conviction que ses yeux s'emplissaient
de flammes. Elle ignorait que Renaud, à plu-
sieurs reprises, s'était aperçu de cette subite
flambée de violence et qu'il souriait alors d'un
sourire énigmatique, qui eût sans doute profon-
dément déplu à Nathalie s'il lui avait été donné
de le voir. Mais parce qu 'elle le fuyait systéma-
tiquement elle avait peu l'occasion de l'obser-
ver.

(A suivre)
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Le feuilleton illustré des enfants

par Wilhelm HANSEN

Petzi, Riki et Pingo



Fabrique de bijouterie,
boites de montres

cherche

bijoutiers
tourneurs
boîtiers
Offres à H. DEGOUMOIS
20, rue du Marché, 1204 Genève
Tél. (022) 24 86 49
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engageraient dès que possible un

emboîteur !
i

soigneux, habitué aux montres de I
première qualité. Place stable. ¦

Prière de téléphoner pour prendre .
rendez-vous, Combe-Grieurin 37 bis,
La Chaux-de-Fonds, tél. 039/23 17 15. I
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UBM
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ZENITH - LE CASTEL
50 modèles en stock

dès Fr. 265.-

von GUNTEN
av. Léopold-Robert 23

Tél. (039) 22 38 03

«Le Mazot »
loue chalets et ap-
partements pour la
saison d'hiver (6
mois dès Fr. 1350.-,
et pour les fêtes.
Toutes régions.
Bureau : Aigle (025)
2 18 92.

Lisez L'IMPARTIAL

Pour une bonne torrée

saucisses
neuchâteloises

SOCIÉTÉ DES MAITRES BOUCHERS

La Chaux-de-Fonds — Le Locle
Les Brenets — Les Ponts-de-Martel
La Sagne — La Brévine

Livraisons à domicile — Les clients sont priés de
passer les commandes la veille ou avant 8 heures
du matin. 1
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L'haltérophile russe Vassili Alexeiev
reste P«homme le plus fort du monde»

Médaille d'or au Hongrois Fenyvesi, à l'épée
Sans établir un nouveau record, le « géant » so-

viétique Vassili Alexeiev, champion du monde des
super-lourds à deux reprises, a confirmé une nouvelle
fois qu'il demeurait bien « l'homme le plus fort du
monde », à Munich. En finale du tournoi des super-
lourds, l'haltérophile russe n'a pas dû forcer outre
mesure pour s'imposer et succéder ainsi/ au palmarès
olympique, à son compatriote Jabotinski, champion
olympique à Tokyo et à Mexico. En soulevant 640 kg
500, il n'approchait même pas sa meilleure perfor-
mance de l'année. Son exploit lui permettait toute-
fois de distancer nettement l'Allemand de l'Ouest
Rudolf Mang, un des favoris, qui ne totalisait « que »
610 kilos au total de ses trois mouvements.

Deux surprises ont été enregistrées au cours de
cette compétition des super-lourds : le Belge Serge
Reding, médaille d'argent à Mexico, et l'Américain
Kenneth Paiera, deux concurrents « valant » 600 kilos,
n'ont pu se qualifier pour la finale. A leur place, c'est
l'Allemand de l'Est Gerd Bonk qui s'adjugeait la mé-
daille de bronze avec 572 kg 500.

Cette lutte des « hommes forts » n'a pas déchaîné

les passions, contrairement à ce que l'on pouvait atten-
dre. Faisant preuve d'un très grand calme, Alexeiev
a su se concentrer suffisamment pour l'emporter sur
son jeune rival allemand. Déjà après le développé, il
totalisait 235 kilos, soit 10 de plus que Mang, lequel
l'avait battu à ce mouvement et à l'arraché lors des
derniers championnats d'Europe.

Alexeiev accusait le poids de corps le plus élevé
des favoris du concours avec ses 159 kg 800. Le Russe,
mis en garde par les mésaventures de ses compatrio-
tes, ne prit aucun risque inutile. Il ne visa que la
place et se refusa à des tentatives éprouvantes contre
l'un ou l'autre des records du monde de la catégorie.
L'Allemand Mang était le moins monumental de ses
haltérophiles de choc avec ses 129 kg 750.

RÉSULTATS

1. Vassili Alexeiev (URSS) 640 kg. (235-175 - 230) ;
2. Rudolf Mang (All-O) 610 kg. (225-170 - 215) ; 3.
Gerd Bonk (All-E) 572,5 kg. (200-155 - 217,5);  4. Jou-
ko Leppa (Fin) 572,5 kg. ; 5. Manfred Rieger (All-E)
557,5 kg. ; 6. Peter Pavlasek (Tch) 557,5 kg.

Le Russe Alexeiev (à gauche) a devancé l 'Allemand de l'Ouest Mang, en
catégorie super-lourds, (asl)

Médaille d'argent au Français Ladegaillerie, à l'épée
Le tournoi à l'épée s'est terminé

par la victoire attendue d'un escri-
meur hongrois. Toutefois, la médaille
d' or n 'est pas revenue au favori et
champion olympique de 1968, Gyoe-
zoe Kulcsar, mais à son compatriote
Csaba Fenyvesi.

Kulcsar a dû se contenter du troi-

sième rang derrière le Français Lade-
gaillerie. Le Suédois Endling et le
Roumain Pongratz partaient battus
d'avance dans cette poule finale mar-
quée par la supériorité numérique de
la coalition franco-hongroise. Pon-
gratz , ex-champion du monde junior ,
faillit pourtant arracher la médaille

de bronze. Il ne fut  battu qu 'au plus
grand nombre de touches reçues.

Le Hongrois Fenyvesi (29 ans) en-
leva quatre victoires et sa seule dé-
faite , contre le Français Ladegaille-
îie, après un doublé 5-5, fut en fait
un match nuL

Le Suisse Daniel Giger, ainsi que
les trois Russes, parmi lesquels le
champion du monde Kriss, avaient
été éliminés en demi-finales. Résul-
tats : .

1. Csaba Fenyvesi (Hon) 4 victoi-
res ; 2. Jacques Ladegaillerie (Fr)
3 v. (23-19) ; 3. Gyoezoe Kulcsar
(Hon) 3 v. (20-19) ; 4. Anton Pon-
gratz (Roum) 3 v. (19-20) ; 5. Rolf
Edling (Su) ; 6. Jacques ¦Brodin. (Fr)
0 v. . ¦ • «£.* Wac :

Les Suisses «modestes»
en lutte gréco-romaine

Aucune victoire n'a été enregistrée
hier en soirée à l 'occasion de la re-
prise de la compétition. Au premier
tour toujours, le Bernois Robert Bla-
ser s'est incliné aux points f a c e  au
Finlandais Tapio dans la catégorie
des 74 kilos. Dans la catégorie des
S2 kg., Jimmy Martinetti a été en-
core moins heureux puisqu'il a perdu
par  « tombé » devant le Roumain
Gabôr. C'est également aux points
qu 'a perdu le Fribourgeois Jean-Ma-
rie Chardonnens. Enfin, dans la ca-
tégorie des 100 kilos, Rudolf Luscher
rehaussait sensiblement la tenue des
Suisses en obtenant un match nul
avec le Libanais Bechara. Le boucher
bâlois ; prenait d'ailleurs le premier-

la direction des opérations. Mais il
se faisait remonter sur la f i n  par
son rival en meilleure condition
physique.

Coach et entraîneur des Suisses à
Munich , Armin Meier n'était guère
déçu des performances de ses lut-
teurs : « Les résultats sont conformes
à ce que l' on pouvait attendre. Il n'y
a véritablement que deux vrais spé-
cialistes de gréco-romaine en Suisse :
le Bâlois Heinz Rhyn, qui a d'ailleurs
remporté son premier combat, et
Jean-Marie Chardonnens. Mais le
Fribourgeois est encore inférieur
techniquement. C'est ce qui explique

& sa.déf aite », reconnaissait-il. .

Les Cubains dominent en boxe
Toujours des contestations sur I arbitrage

Le ton était à nouveau à la contesta-
tion à la Boxhalle. à l'occasion des der-
niers , quarts de finale. Une:. .''nouvelle
fois, un arbitre s'est signalé par une
décision qui n'a pas plu aux 7000 Spec-
tateurs et qui a lésé le champion d'Eu-
rope des poids coqs, l'Espagnol Juan
Francisco Rodriguez. Celui-ci a été dé-
claré battu par k. o. par l'arbitre thaï-
landais Tapsuwan Sakchye, lequel l'a
renvoyé dans son coin au troisième
round. Le pugiliste espagnol avait été
envoyé au tapis par le Mexicain Alfon-
so Zamora et lorsqu'il se baissa pom
ramasser son protège-dents, le direc-
teur du combat ne l'autorisa pas à
poursuivre sous les huées du public.
Les autres combats ont permis aux
concurrents cubains de faire un nou-
veau pas vers les titres. Après les
quarts de finale de six catégories (sur
les onze), quatre d'entre eux sont qua-
lifiés pour la suite de la compétition.
Résultats :

LEGERS : Alfonso Ferez (Col) bat
Eraslan Doruk (Tur) aux points; Laszlo
Orban (Hon) bat Tai Ho Kim (Corée
du Sud) aux points.

MOUCHE : Douglas Rodriguez (Cub)
bat Boris Zoriktuev (URSS) par arrêt
au troisième, . round . ;. Léo , Rwabogq
(Oug) bat Neil Me Laughlifi "(Irl) par
arrêt au troisième TOuhdy ' ' ¦'-

COQ : Ricardo Carreras (EU) bat
Vassili Solomine (URSS) aux points ;
Alfonsa Zamora (Mex) bat Juan Ro-
driguez (Esp) par k. o. au troisième
round.

WELTERS.: Emilio Correa (Cub) bat
Gunter , Meier (Ail. O.) aux points ; Jes-
se Valdez (EU) bat Anatoli Kholov
(URSS) aux points ;¦¦

MI - MOYENS : Peter Tiepold (Ail.
E.) bat Emeterio Villanueva (Mex) aux
points ; Wieslaw Rudkowski (Pol) bat
Rolando Garbey (Cub) aux points.

LOURDS : Ton Alex (Rou) bat Jur-
gen , Fanghaenel (Ail. E.) aux points ;
Hasse Thomsen (Sue) bat Carroll Mor-
gan (Can) par k. o. au troisième round.

L'Allemand, de l Ouest Gunter Meier
(notre p hoto), favori  de la catégorie
welters, a été battu par le Cubain

Emilio Correa.(ASL)

Succès des favoris en handball
Les compétitions par équipes

Les trois favoris du tournoi , l'URSS,
la Roumanie et la Yougoslavie, ont
remporté des victoires significatives.
Contre les Hongrois , toujours aussi piè-
tres réalisateurs, les Roumains ont
triomphé aisément , malgré la mauvaise
journée de leur buteur Varga. Gruia
inscrivit huit buts. Face aux Allemands
de l'Est, les Russes se détachèrent en
seconde mi-temps seulement. Les You-
goslaves ont donné une leçon au Alle-
mands de l'Ouest. Plus homogènes, les
handballeurs balkaniques ont eu leur
meilleur homme en Lazarevic (6 buts).
Résultats et classements :

Groupe 1 : Allemagne de l'Est-URSS
8-11. — Classement : 1. URSS 2 matchs

3 points (22-19) ; 2. Tchécoslovaquie
2-2 (27-26) ; 3. Allemagne de l'est 2-2
(22-24) ; 4. Suède 2-1 (23-26).

Groupe 2 : Roumanie - Hongrie 20-14;
Allemagne de l'Ouest - Yougoslavie
15-24. — Classement : 1. Yougoslavie
2-4 ; 2. Roumanie 2-4 ; 3. Hongrie 2-0 ;
4. Allemagne de l'Ouest 2-0.

Fin des espoirs
ouest-allemands en f ootball
Le match Hongrie - Allemagne de

l'Ouest s'est terminé par le net succès
des Magyars sur le score de 4-1. Le
Bâlois Hitzfeld se chargea d'inscrire
le seul but germanique. Les Allemands
de l'Ouest ne peuvent plus prétendre
à la médaille d'or. Seule une victoire
contre le République démocratique
(DDR) leur permettrait de se qualifier
pour le match des 3 e et 4e places.

Au stade olympique de Munich , cette
rencontre, qui hisse virtuellement les
Hongrois en finale, fut suivie par 75.000
spectateurs. Résultat et classement :

Groupe A : Hongrie bat Allemagne
de l'Ouest 4-1. — Classement : 1. Hon-
grie 2 matchs 4 points (6-1) ; 2. Alle-
magne de l'Est 2-2 (7-2) ; 3. Allemagne
occidentale 2-1 (2-5) ; 4. Mexique 2-1
(1-8).

Certaines équipes n'ont plus
d'ambition en basketball

Après le forfait de l'Egypte, le tour-
noi de basketball ne réunit plus que
trois formations pour les places 13 à
16. Hier soir, le Sénégal a perdu contre
le Japon. Victorieuse de l'Egypte 2-0
par forfait , l'équipe philippienne ren-
contrera ainsi les Japonais pour la
treizième place, alors que la Pologne
disputera la neuvième place à l'Austra-
lie. Les Polonais se sont imposés in
extremis, face à l'Espagne. L'Espagne
sera opposée à l'Allemagne de l'Ouest
pour le onzième rang. Résultats : pla-
ces 9 à 12, Pologne - Espagne 87-76
(38-33) ; places 13 à 16, Japon - Séné-
gal 70-67 (34-39).

L'ÉQUIPE ÉGYPTIENNE
EST DE RETOUR AU CAIRE

M. Ahmed Demardache Touni ,
membre du Comité olympique inter-
national , qui accompagnait la délé-
gation égyptienne aux Jeux de Mu-
nich, a regagné Le Caire, hier soir.

Auparavant, l'équipe égyptienne
des Jeux de Munich était arrivée au
Caire, venant de la capitale bava-

roise à bord d'un avion spécial. M.
Touni a déclaré à son arrivée que
M.  Abdel Moneim Wahbi, président
du Conseil supérieur du sport égyp-
tien, et M.  Abdelaziz Chafei , prési-
dent de la délégation égyptienne,
ainsi que certains responsables de
l'équipe, restés à Munich, regagne-
ront Le Caire, vendredi prochain.

Les Allemands de l 'Est
en demi-f inales de volleyball

Champions du monde, les Allemands
de l'Est disputeront les demi-finales du
tournoi de volleyball. Ils se sont qua-
lifiés grâce à leur succès par 3-0 sur
la Roumanie et rencontreront le 8 sep-
tembre l'URSS, championne d'Europe
et championne olympique à Mexico.
L'autre demi-finale mettra aux prises
le Japon et la Bulgarie, vice-champion-
ne du monde.

Pour sa part , Cuba a créé une sur-
prise en disposant finalement du Bré-
sil , à l'issue d'une rencontre très serrée
qui dura cinq sets. Les Cubains seront
opposés aux Polonais pour la neuvième
place du tournoi. Résultats du groupe
B : Cuba - Brésil 3-2 ; Roumanie - Al-
lemagne de l'Est 0-3. — Classement :
1. Japon et Allemagne de l'Est, 5-3 ;
3. Roumanie 5-4 ; 4. Brésil 5-4 ; 5. Cu-
ba 5-4 ; 6. Allemagne de l'Ouest 5-0.

Meta Antenen prendra part , aujour-
d 'hui , aux demi-finales du 110 m

haies, (asl)

Réclamation britannique
Pentathlon moderne

Dans une déclaration faite au cours
d' une réunion extraordinaire de la Fé-
dération internationale de pentathlon
moderne, le directeur de l'équipe bri-
tannique , le major Mortimer, a déposé
une réclamation au sujet du cas des
14 concurrents accusés de dopage.

« Sur la base des résultats du con-
trôle antidopage, effectué après l'épreu-
ve du tir , 14 concurrents se sont dopés ,
en prenant des produits tranquilisants» ,
a-t-il déclaré.

« En tant que responsable de la délé-
gation britannique de pentathlon mo-
derne, a-t-il ajouté, je déplore le secret
qui a entouré cette situation. La délé-
gation britannique demande le nom des
concurrents accusés de dopage, la liste
des produits dopant , la raison pour la-
quelle les athlètes n'ont pas été dis-
qualifiés , et à l'avenir que cette forme
de dopage (produits tranquilisants) soit
introduite dans les règlements , de la
fédération »..

Des médailles d' or seront décer-
nées à litre posthume à quatre des
sport i f s  israéliens tués à Munich.
Ce ne sont pas des médailles olym-
piques , mais les médailles habituel-
lement décernées aux championnats
du monde de lutte.

Son président , M.  Milan Ercegan
(Yougoslavie), a annoncé , hier soir,
avant la reprise du tournoi de lutte
gréco - romaine, que le Conseil exé-
cuti f  de la Fédération internatiohale
de lutte avait , à l'unanimité , décidé
de décerner ces médailles à Josef
Gutfreund , capitaine de la sélection
israélienne , Moshe Weinberg, en-
traîneur, et à. Mark Slavin et Iliezer
H a l f i n , qui étaient tous deux enga-
gés dans les épreuves olympiques.

(ats)

Médailles d'or
à titre posthume

A l'issue de la lie journée ; dans
l'ordre, or, argent et bronze :
URSS 27 21 16
Etats-Unis 24 25 21
Allemagne de l'Est 16 14 19
Japon 12 6 8
Allemagne de l'Ouest 8 7 9
Australie 5 6 2
Italie 5 3 6
Pologne 4 3 2
Suède 4 2 3
Hongrie 3 7 12
Bulgarie 3 7 1
Grande-Bretagne 3 3 4
Norvège 2 1 0
Tchécoslovaquie 1 3  2
France 1 2  5
Kenya 1 1 1
Nouvelle-Zélande 1 1 0
Finlande 1 0  2
Corée du Nord 1 0  2
Hollande 1 0  1
Danemark 1 0  0
Ouganda 1 0  0
Canada 0 2 2
Mongolie 0 2 0
Suisse 0 2 0
Roumanie 0 1 3
Autriche 0 1 2
Iran 0 1 1
Argentine 0 1 0
Belgique 0 1 0
Colombie 0 1 0
Liban 0 1 0
Corée du Sud 0 1 0
Turquie 0 1 0
Brésil 0 0 2
Ethiopie 0 0 1
Jamaïque 0 0 1
Cuba 0 0 1

Répartition
des médailles



Une émouvante cérémonie du souvenir
devant un stade absolument comble

Les épreuves ont repris hier après-midi
Dans le stade où devaient se poursuivre hier matin les épreuves d'ath-

létisme, c'est une cérémonie du souvenir et de recueillement qui a lieu.
Les gradins sont abondamment garnis. Sur la pelouse ont été placées
des chaises où prennent place des délégations sportives de la majorité
des pays participants. Tous les regards se portent sur les Israéliens, qui
arrivent, le visage crispé. Les filles sont au bord des larmes. Beaucoup
portent sur la tête la calotte traditionnelle. Un important service d'ordre
les entoure pour éviter toute manifestation. Le drapeau olympique et
ceux de toutes les nations participantes ont été mis en berne.

Dans la tribune d'honneur ont pris place, parmi de très nombreuses
personnalités en complet noir, M. Gustav Heinemann, président de la
République fédérale allemande, le chancelier Willy Brandt, le président
du Parlement de la « Bundesrepublik », M. Kai Uwe von Hassel, M.
Avery Brundage, président, entouré des membres du CIO.

Le silence est impressionnant au moment où l'Orchestre philharmo-
nique de Munich commence à jouer la marche funèbre de la Symphonie
héroï que de Beethoven. Les délégations continuent à arriver dans le
recueillement. Le stade est maintenant comble.

Les Israéliens quittent les JO mais reviendront aux prochains
La plupart des athlètes de l'Allema-

gne de l'Ouest portent au revers du
veston un crêpe en signe de deuil. Une
délégation de policiers en grand uni-
forme est là , à côté des sportifs. Leur
présence rappelle que l'un des leurs est
mort mardi dans la tuerie de Fuersten-
feldbruck.
• M. Willi Daume, -président du Comité
d'organisation des Jeux , prend le pre-
mier la parole : « Nous avions préparé
ces jeux en comptant sur la bonne
volonté des hommes » déclare-t-il. Un
crime sans précédent a mis fin à la
trêve olympique. Nous ne pouvons que
considérer avec horreur le forfait qui
a été accompli ».

M. Samuel Lalkin, chef de la mission
israélienne, s'adresse ensuite à la foule.
Il fait l'éloge des victimes : « ce sont
de véritables camarades dans le sport
qui sont morts » dit-il. Puis il exprime
sa gratitude au CIO, qui a suspendu
les épreuves en signe de solidarité
avec son pays. Il énumère les noms des
victimes. D'un seul élan , 80.000 person-
nes se lèvent dans le stade. Une salve
d'applaudissements éclate spontané-
ment lorsque M. Lalkin déclare, en

La délégation d'Israël quitte le stade après la cérémonie du souvenir
(Bélino AP)

conclusion : « malgré ce crime abomi-
nable , nous avons décidé de continuer
à partici per aux Jeux olympiques dans
un esprit fraternel et pacifique ».

L'ambassadeur d'Israël à Bonn devait
préciser que la délégation israélienne
allait quitter l'Allemagne dès mercredi
mais qu'elle continuerait dans l'avenir
à participer aux Jeux olympiques.

Prenant ensuite la parole, M. Gustav
Heinemann , président de la République
fédérale allemande , déclare dans un
discours ponctué de salves d'applaudis-
sements que « la responsabilité des cri-
mes commis incombait aussi aux pays
qui n'empêchent pas ces hommes de
perpétrer de tels actes ».

M. Brundage :

Les JO continuent
M. Avery Brundage, président du

Comité international olympique, prend
le dernier la parole. « Tout homme
civilisé, dit-il, en substance, est para-
lysé par la terreur. Il est incroyable
qu 'un tel acte ait pu être commis dans
une enceinte olympique. Il faut propa-

ger partout l'esprit olympique. Il faut
que les Jeux continuent. Cela est pos-
sible. Ils se poursuivront à Munich
avec une journée de décalage ».

L'Orchestre philarmonique de Mu-
nich joue ensuite les créations de Pro-
méthée, peu à peu les gradins se vi-
dent. Toutes les délégations sportives
écoutent dans un silence religieux. La
cérémonie s'achève. Le président Hei-
nemann quitte la tribune suivi des
athlètes. Seuls les membres de la délé-
gation israélienne restent assis. Beau-
coup d'athlètes viennent les embrasser.
Ils se lèvent, regardent longuement
leur drapeau puis, les derniers , quittent
le stade par la sortie des athlètes , sa-
lués par la foule debout. La cérémonie
est terminée. Il est 10 h. 45 GMT
(11 h. 45 heures suisses). Déjà un spea-
ker annonce le programmé des épreu-
ves de l'après-midi. Mais pour beau-
coup d'athlètes, le coeur n'y est pas. Le stade durant la cérémonie du souvenir. (béli?io AP)

Des médailles changent de titulaires
A la suite des contrôles antidopage

La Commission executive du CIO
a décidé mercredi de disqualifier le
nageur américain Rick Femont, vain-
queur du 400 m. libre et le coureur
cycliste hollandais Add Van Den
Hoek , ainsi que toute l'équipe de
Hollande classée troisième des 100
kilomètres contre la montre. Voici
le communiqué officiel à ce sujet :

« Après avoir entendu le rapport
de la Commission médicale du CIO
donné par le prince Alexandre De

Merode , la Commission executive a
décidé de retirer la médaille d'or du
400 m. libre à Rick Demont , Etats-
Unis.

» M. Van Den Hoek, membre de
l'équipe cycliste des Pays-Bas ayant
pris part à la course sur route des
100 km. est disqualifié et, par con-
séquent, les médailles de bronze re-
prises à toute l'équipe. »

Programme modifié encore très chargé
Le programme des Jeux de Munich, qui vient de subir un décalage de 24 heures,
est en effet encore très chargé et nombreux sont les athlètes, de disciplines
diverses, qui n'ont pas encore entamé leurs compétitions. Seuls en effet , lundi
soir, la natation , l'aviron, la gymnastique, le pentathlon moderne et le tir avaient
désigné leurs champions. D'autres sports , la lutte libre , le cyclisme, le judo, l'es-
crime, le canoë et l'athlétisme avaient « élu » leurs premiers lauréats. Dans
d'autres spécialités , avant la dramatique journée de mardi, les concurrents

s'apprêtaient à s'affronter.

Cérémonie de clôture
lundi 11 septembre

Cent vingt-quatre champions olym-
piques avaient été couronnés durant
les dix premières journées. Deux au-
tres auraient dû l'être mardi. Il s'agit
de ceux qui s'affirmeront les plus forts
dans la catégorie des super-lourds en
haltérophilie et dans le tournoi indivi-
duel à l'épée. Puis il restera encore G9
médailles d'or dans le coffre du comité
d'organisation. Avec le décalage enre-
gistré, 15 seront attribuées le 7 sep-
tembre, 3 le 8, 15 le 9, et 35 le 10. La
dernière journée, celle réservée aux
lauréats du Grand Prix olympique de
sauts d'obstacles par équipes, verra se
dérouler, le lundi 11 septembre, la cé-
rémonie de clôture.

La natation aux Jeux de Munich a
permis la réalisation d'un nombre in-
croyable d'exploits et, en premier lieu,
ceux de l'Américain Mark Spitz , avec
ses sept médailles d'or. Vingt-deux re-
cords du monde ont été améliorés. Les
athlètes avaient commencé à prouver
qu'ils ne voulaient pas être en retrait
des nageurs.

Le public, envahissant chaque jour
la grande arène de 80.000 places, atten-
dait impatiemment l'heure d'autres lut-
tes farouches et belles à la fois. Il eut

Le drapeau olympique en berne
(Bélino AP)

été dommage de l'en priver , comme il
l'eut été davantage de ne pas permet-
tre aux athlètes d'atteindre un but
poursuivi depuis quatre ans.

Nombreux sont ceux qui estiment
que pour eux, il fallait que les « Jeux
continuent » et qu'ils continuent pour
tous, même si le but poursuivi par cet-
te réunion « de toute la jeunesse du
monde » paraît s'éloigner toujours da-
vantage au fil des Olympiades.

Après le tragique «exploit»
— De notre envoyé spécial, de Munich, André RICHARD —

La flamme olympique a failli s'éteindre avant l'heure. Mais, M. Avery
Brundage n'a pas voulu accepter une seconde défaite. L'affaire de la Rho-
désie l'a déj à assez fortement touché. Un homme comme lui ne pouvait
pas terminer en vaincu. Les Jeux continuent. Les opinions étaient très
partagées. Finalement , cette décision a tout de même causé un certain sou-
lagement. Si l'on avait abrégé les Jeux : quel succès pour l'organisation
terroriste. Et puis, quel bouleversement aurait provoqué cette chute abrupte.

Déj à avant le début de la cérémonie qui eut lieu au stade olympique,
on savait que le sport ne capitulerait pas. Dès aujourd'hui , les Jeux ne
seront peut-être plus comme avant. L'explosion qui secoua l'oasis laissa
beaucoup de traces, sans doute. Au village olympique, la vie s'écoule au
ralenti. Le compte des exploits et des médailles apparaît tout à coup déri-
soire. Parce qu'il s'est passé quelque chose.

Mais à y réfléchir et malgré les morts, on a eu raison de ne pas aban-
donner , de ne pas céder. Cet attenta t est encore un obstacle à surmonter.
Comme beaucoup d'autres. Il y aura à l'arrière-plan des compétitions de
ces cinq derniers jours le souvenir de cet acte odieux.

Il sera pourtant atténué par le retour des athlètes. Ils apporteront le
témoignage de leur droiture , de leur loyauté , de leur fraternité. C'est aussi
un élément de ces Jeux olympiques. Un élément important dont on a
besoin. Dont le monde entier a besoin. II ne faut pas le négliger. Surtout
pas maintenant.

« La délégation suisse est consternée par les événements tragiques et cri-
minels de la journée du 5 novembre, à Munich. Elle exprime sa profonde
sympathie aux familles des victimes, à la délégation israélienne et au
comité organisateur des Jeux. Bien que conscients de la portée de ces
événements sur le déroulement des Jeux de Munich, après avoir examiné
et discuté tous les aspects du drame, elle a décidé de respecter la déci-
sion du CIO de poursuivre les Jeux jusqu'à leur terme. Les délégations des
sports qui ont terminé leur programme peuvent fixer librement la date

de leur retour ».

Aux sportifs de décider...
Par ce communiqué , la délégation

helvétique aux Jeux olympiques pre-
nait position officiellement à la suite
de la décision du CIO de poursuivre
les compétitions. « Ce n'est nullement
de la résignation », déclarait au cours
d'une conférence de presse impromptue ,
M.  Raymond Gafner . Le président du
Comité olympique suisse ajoutait :
« Cette position représente l' attitude
générale de ' la délégation. Mais toute
liberté a été laissée à chacun de pour-
suivre ou non » .

Si au départ les avis étaient partagés
parmi les dirigeants , les athlètes eux
ont offert un front commun : tous vou-
laient reprendre les épreuves après les
durs sacrifices consentis durant plu-
sieurs années pour leur préparation.

Le président du COS se félicitait d' ail-
leurs de cette attitude : « Lorsque en
1056 la Suisse avait décidé de ne pas se
rendre aux Jeux de Melbourne , c'est
tout le sji ort helvétique qui en a souf-
f e r t  durant de nombreuses années »,
se souvenait-il.

« Les Jeux étaient en route. Il fallait
donc continuer », estimait pour sa part
Philippe Clerc. « Nous avons tous été
f rappés  durement par ces événements ,
mais en tant que sporti fs  nous ne som-
mes pas directement concernés par cet-
te af faire  purement politique », pour-
suivait-il. Le champion vaudois émet-
tait pourtant une réserve. « J' ai l'im-

pression que cette aecision a eie -aiciee
avant tout pour des motifs financiers »,
confiait-il.

Les athlètes helvétiques continuer ont...

— Trois délégations arabes ont
quitté le Village olympique hier. Les
Egyptiens sont partis les premiers
dans la matinée, laissant seulement
sur place le chef de la délégation
qui avait démenti dans la journée
le départ de Munich de ses compa-
triotes. Les équipes de Koweit et de
Syrie ont suivi leur exemple dans
l'après-midi ; mais un sondage télé-
phonique effectué par l'A. P., a per-
mis d'apprendre que les Algériens,
les Libanais et les Tunisiens comp-
tent rester jusqu 'à la fin des Jeux ,

— La direction de la sélection
olympique d'Allemagne de l'Ouest
a fait savoir que les athlètes ouest-
allemands décideront librement de
leur participation ou non à la suite
des compétitions.

Les Arabes quittent
le village olympique
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Visitez notre département

DISCOUNT
MEUBLES ET TAPIS
Ouverture de 8 h.àl2h.et de13h.30à18h.30

Fermé le lundi
Téléphone (039) 223777

Bd. des Eplatures 44 - Face à l'aérodrome
La Chaux-de-Fonds
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Noyer véritable Fl\ 690.—

Canapé avec lit, 2 fauteuils FF. 950.—

TAPIS EN GRANDE LARGEUR / 360 cm.
PRIX DISCOUNT Fr. 16.— le m2

B COURS DU SOIR H

1 Correspondance I
I Orthographe 1

I pour personnes de langue ma- I !
I ternelle française — 1 soir par 1 ;

i semaine et par branche

I Bënëdscl I
I 15, rue de la Serre, tél. 23 66 66 I

I Secrétariat ouvert lundi , mardi I
j et jeudi jusqu 'à 20 h. ! j
j dès le mois de septembre

De la chasse...
Profitez dès le début de cette vian-
de si appréciée des amateurs de
gibier. Nous vous offrons cette
semaine un merveilleux civet de
chevreuil, au prix avantageux de
Fr. 5.- le V2 kg.

Notre traiteur vous propose : croustade Forêt-Noire, la pièce Fr. 2.30.

A <Dril1 <&>n0f -€P t̂ W

les épreuves automobiles
les plus sévères

ont lait sa renommée: f
FordCortina.
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Plus d'ennuis avec dcs<

fausses dents
qui ne tiennent pas

De nombreuses personnes sont embarras-
sées parce que leur prothèse dentaire se
déplace ou tombe au mauvais moment.
Ne vivez pas dans la crainte que cela
vous arrive. Saupoudrez simplement votre
appareil d'un peu de Dentofix. Cette pou-
dre spéciale assure l'adhérence des den-
tiers et contribue à votre confort. Dento-
fix élimine «l'odeur de dentier» qui peut
être la cause d'une mauvaise haleine.

A vendre
j à conditions avantageuses

ou

à louer
Appartement confort moderne, 4
pièces, cuisine installée, ascenseur
Fr. 455.— par mois charges com-
prises. •.

Possibilité de louer un garage.
Libre tout de suite. '

S'adresser à Fierre-A. Nardin &
Cie, Beau-Site 13, 2400 Le Locle,
tél. (039) 31 11 21.

ÛLa C* C* A* P.
garantit l'avenir
de vos enfants.
Agence générale
W. Hildbrand
La Chaux-de-Fonds

Av. Ld-Robert 34 Tél. 039/22 69 95

CHRISTIAN BLASER

peinture en bâtiment
2114 FLEURIER

Tél. (038) 61 27 85

DEVIS — RENSEIGNEMENTS
sans engagement.

A LOUER A LA CHAUX-DE-FONDS

rue Abraham-Robert
beaux apparterrîents de ' 3 */i et 4 '¦''/s piè-
ces, tout confort , cuisinette équipée, bal-
con, ascenseur, TV Coditel , service de
conciergerie, place de jeux. Loyers men-
suels 'de Fr: 365.— à Fr. 525.—, charges
comprises. Date d'entrée i tout de suite
ou date à convenir.
rue du Parc
magnifique appartement de 4 Vs pièces,
tout confort , service de conciergerie.
Loyer mensuel Fr. 490.—, charges com-
prises. Date d'entrée : 31 octobre 1972.

avenue Léopold-Robert
appartement de 4 '/j pièces, situé au der-
nier étage d'un immeuble moderne, cui-
sinette équipée, TV Coditel , balcon, as-
censeur, service de conciergerie. Loyer
mensuel Fr. 530.—, charges comprises.
Date d'entrée : 31 octobre 1972.
S'adresser à la
Gérance des immeubles de l'Etat
Rue du Seyon 10 - 2001 Neuchâtel
Tél. (038) 21 11 81, interne 263

Fiduciaire et
_ . régie immobilière
\̂ Jean-Charles AUBERT

U ŝ\ Avenue Charles-Naine 1
A/\ (Tour des Forges)

2300 La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 26 75 65

LES BRENETS
A VENDRE

MAISON
LOCATIVE

de 5 appartements, située au cen-
tre de la localité.
Possibilité de moderniser.
Prix très intéressant.

OUVERTURE DU CABINET

Docteur Izzet 0RGUL
oculiste de l'hôpital , annonce l'ouverture de son cabinet

LUNDI 11 SEPTEMBRE 1972, La Chaux-de-Fonds, rue du Grenier 23
(ancien cabinet du Dr P. Zwahlen) tél. (039) 22 15 96

REÇOIT SUR RENDEZ-VOUS

Anciennement : Assistant à la Clinique universitaire d'ophtalmologie
de Francfort (Directeur : Prof. Dr Thiel) , 1961-1966. — Assistant à la
Clinique ophtalmologique et l'Ecole _ orthoptique et pléoptique de
l'Hôpital cantonal de Saint-Gall, 1966-1970 (Directeur : Prof. Dr Ban-
gérter). — Chef de la section orthoptique dans la Clinique universitaire

ophtalmologique d'Istanbul (Directeur : Prof. Sezer), 1971



I Prêts I
1 express 1

de Fr. 500.- à Fr. 20 000.—

9 Pas de caution:
Votre signature suffit

U) Discrétion totale
Adressez-vous unique- I
ment à la première
banque pour
prêts personnels.

Banque Procrédit
2300 La Chaux-de-Fonds,
av. L.-Robert 23, tél. 039/231612

tek jtfft ouvert 08.00-12.15 et 13.45-18.00
^m\ ^MB fermé le samedi

TBaJffiy Nous vous recevons¦--f discrètement en local
JeÀ Bk privé

Bf ^Jk | NOUVEAU Service express

I ||
j Nom j B

1 Ruo I ¦

' Endroit ' By à i i ¦

SERVICE DE
TRADUCTIONS
FRANÇAIS — ALLEMAND
ALLEMAND — FRANÇAIS
pour le commerce et l'industrie.

Tél. (039) 31 37 08, Le Locle. .

PERSONNALITÉ CHERCHE SITUATION
STABLE

CADRE
SUPÉRIEUR

Aime grandes responsabilités, preuve
de capacité dans vente-achat-organi-
sation-direction.
Expériences et- habiletés commercia-
les, aisance et dynamisme dans con-
tacts humains.
Aptitudes à traiter avec fermeté et
diplomatie.
Langues : français , allemand , anglais.

Prière d'envoyer offres soùs chiffres
AN 19539 au bureau de L'Impartial.

JEUNE
INGÉNIEUR-
TECHNICIEN

ayant repris petite affaire s'équi-
perait pour diversification dans
secteur horlogerie, micromécanique
ou électronique.

I JE iEtudie toute proposition.

Faire offres sous chiffre 100 072
aux Annonces Suisses SA «ASSA»
case postale 532, 1002 Lausanne.

p̂  L'œuf du Vaîanvron...
SÉ# extra bon...

SAKI
9 fermé exceptionnellement
£à samedi 9 septembre M

if RÉOUVERTURE |9
M mardi 12 septembre ra

avec les toutes dernières
nouveautés

d'automne-hiver 72/73
Enl Coupes nouvelles - Teintes nouvelles En|

ffosjl Hommes - Dames - Enfants ksj

DU
D?SRA GRAND CONCOURS HIPPIQUE

SAMEDI . SOIR AU MANÈGE t s
CRÊTETS 128 BAL PUBLIC \ 350 DÉPARTS •

9 If) OppT CANTINE COUVERTE avec <<LA CHAUXOISE» j 150 CHEVAUX -1  ̂ OL.l l. RESTAURATION 15 musiciens Enfants gratuit . • •
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-^--La pollution devient -si grave qu'elle nous concerne-tousrVotre '**""» .*aj
brûleur qui fonctionne à votre entière satisfaction depuis de
nombreuses années ne correspond peut-être plus aux nouvelles
exigences sévères mais justifiées de la lutte contre la pollution.
Votre installation de chauffage pourrait-elle affronter avec succès
le contrôle de l'inspecteur cantonal ?
Mieux vaut prévenir que guérir... nous vous offrons actuellement
le contrôle gratuit de votre brûleur (ce sera notre contribution
à la lutte contre la pollution).
Nous espérons qu 'il est parfaitement en ordre ; peut-être que
nous vous conseillerons simplement de le régler , ou de rem-
placer quelque élément usé, ou encore de l'échanger. De toute
façon nos spécialistes vous feront un devis précis.
A propos savez-vous que nous faisons cette saison des condi-
tions d'échange particulièrement avantageuses ? Si vous vous
décidez pour cette solution , vous aurez alors un brûleur à ma-:
zout parfaitement au point, silencieux , économique , bénéficiant
des recherches très poussées que nous faisons dans le domaine
de la pollution.
Vous pourrez attendre l'inspecteur cantonal la conscience tran-
quille... ce sera votre contribution à la lutte contre la pollution. •

Profitez de notre action et envoyez-nous le bulletin-réponse
. ' ci-joint.
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Envoyez ce bon à: Ateliers des Charmilles SA
. Thunstrasse 87 3000 Bern
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: •
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Z ÀW ça va mieux! J

• Do l'air pur •

• Le Sanamatic jura assuro un air sain, car il *
• humecte et punfio on mémo temps. La doso #
• d'humidité est réçjléo automatiquement. Il no •• provoquo ni dépôts calcaires , ni dôgûts dus •
T à l'humidité. Autro point important: sa con- •
• sommation de courant est minimo. Attoniionl •
• Avant d'acheter un humidificateur , domandoz #
• la brochure bleuo «Humiciilicutours éloc- m
• triques». Elio contient dos renseignements •
• intéressants. •

: PUT C'A Les Ponts-de-Martel :

l l M^ m t  \
Z Les Verrières :
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Collectionnez les 6 gardes i?®% >'
Queen's porte-chance: : '̂ Mk-i
Q-u-c-e-n'-s. On les trouve Par_ Qnjwnis
tout: annonces, cafés, restau- :.:̂ ^'~~,L
rants, magasins d'alimentation. ;<̂ _^J
Découpej-les, collez-les sur le talon
(ou simplement sur carte postale)
et adressez à Queen's SA, Concours,
8099 Zurich. Dans les cafés , restau-
rants, magasins d'alimentation et chez
Queen's SA, 8002 Zurich, vous
recevrez un talon de participation
gratuit. O
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invitent tous leurs amis skieurs
à venir voir leur nouveau SKISHOW

de Hollywood

I LES JOIES DU SKI I
any snow any mountain

90 minutes de couleurs éblouissantes
Un film pour toute la famille -

du débutant au champion

Saint-Imier La Chaux-de-Fonds
Jeudi 7 septembre _ . ,. „ .

A nn u ™ Vendredi 8 septembrea zu n. ou , n_ , _ rt
Cinéma LUX a 20 h' 30

Location: Librairie ABC Maison du Peuple
En collaboration avec le Service culturel Migros Neuchâtel 19297

L'inflation est encore et toujours à la porte
Tour d'horizon conjoncturel du Conseil fédéral

- D un de nos correspondants à Berne, Jean STEINAUER -

« Les mesures prises par la Suisse ont contribué, sans aucun doute, à cal-
mer la spéculation dans un délai relativement bref. Toutefois, une cam-
pagne systématique a atténué l'effet de dissuasion recherché ». Voilà
comment, dans un rapport publié hier et destiné aux Chambres pour leur
session d'automne, le Conseil fédéral apprécie les premiers effets des
arrêtés et ordonnances prises par lui, entre le 26 juin et le 5 juillet, pour
assurer la sauvegarde du franc face à l'invasion des capitaux flottants.

Les barrages resteront élevés aussi
longtemps que la situation le com-
mandera, et le gouvernement — qui
réaffirme son regret de manquer à
ses principes libéraux — ne cache
pas sa conviction sur le seul remède
qui puisse ^gir 

en profondeur : « Les
divers pays devraient s'employer
sans tarder à mieux adapter leur
politique en matière de balance des
paiements au libre développement
international du commerce et des
services » . Voyez les USA...

Les barrages dressés autour du
franc suisse, qui gênent-ils ? D'abord
les banques. « Des six textes légaux
publiés, quatre s'adressent exclusive-
ment ou principalement aux banques
et restreignent sensiblement, dans
l'intérêt général, leurs activités in-
ternationales ». Mais le Conseil fédé-
ral n'oublie pas que, « depuis bien
des années, l'évolution leur a été
nettement bénéfique » et ne doute

pas qu'elles comprennent leur « res-
ponsabilité toute particulière » dans
la lutte pour la stabilité de la mon-
naie. Voilà qui devrait consoler les
banquiers des deux conséquences les
plus tangibles pour eux des mesures
gouvernementales — un manque à
gagner et... un surcroît de travail ,
à cause des contrôles et des procédu-
res qui entravent certains mouve-
ments de fonds.

LE BATIMENT,
SECTEUR TOUCHÉ

Autre secteur touché, le bâtiment.
Le Conseil fédéral , qui a comme on
le sait gelé toute vente de terrains
ou d'immeubles à des étrangers, re-
connaît qu'il peut avoir causé quel-
ques perturbations « dans les régions
touristiques, où une part importante
des constructions est destinée à la
clientèle étrangère » . On s'en conso-
lera en rappelant que l'industrie du

bâtiment souffre d une pénurie de
main-d'oeuvre suraiguë, et l'on re-
grettera même que sur ce front « le
ralentissement soit vraisemblable-
ment peu sensible, bien qu'une cer-
taine détente eut été souhaitable
pour l'économie tout entière » .

Enfin, les finances publiques se
ressentiront de la lutte contre les
capitaux flottants. Les droits de
timbre et l'impôt anticipé seront
moins juteux pour la Caisse fédérale
qu 'ils ne l'auraient été en cas de li-
berté complète des transactions sur
le papier-valeurs et de placement
des capitaux. Cantons et communes,
de leur côté, pourraient enregistrer
des moins-values fiscales, en raison
du freinage des opérations immobi-
lières dans certaines régions. Le sec-
teur commercial, lui, n'est pas tou-
ché, de sorte que notre capacité con-
currentielle n'est pas entravée, en
principe du moins. L'industrie s'en
félicitera. Elle aurait couru des ris-
ques certains si le Conseil fédéral
— au lieu d'abriter le franc dans
un bunker de prescriptions protec-
tionnistes — l'avait laissé flotter, ce
qui aurait provoqué une montée en
flèche de son cours.

TOUR D'HORIZON
Le rapport du Conseil fédéral, bien

sûr, contient également un historique
de la crise monétaire de juin et un
« tour d'horizon » conjoncturel. Pé-
chons à ce chapitre-là une confirma-
tion du pronostic plusieurs fois lancé
par les observateurs économiques de
la Confédération ces derniers temps :
le second semestre de 1972 , et l'année
prochaine surtout, pourraient bien
être marqués par une nouvelle flam-
bée de la demande. L'inflation est
toujours à la porte.

PTT: éphémère bénéfice
Au premier semestre 1972 , le pro-

duit d'exploitation a atteint 1604 ,9
millions de francs, soit 172,3 millions
de plus que l'année précédente. A
cet accroissement des recettes — ac-
croissement dû aux mesures tari-
faires entrées en vigueur au début
de cette année — les services de télé-
communications ont contribué à eux
seuls pour 132,6 millions de francs,
alors que seulement 14,9 millions
proviennent des services postaux. Le

total des autres produits s'élève à
24,8 millions de francs.

Les charges d'exploitation se sont
élevées à 1579 ,3 millions de francs,
soit 117,3 millions de plus que le
premier semestre de l'année précé-
dente.

Ainsi, l'entreprise des PTT a réali-
sé, au premier semestre 1972 , un
bénéfice d exploitation de 2a ,b mil-
lions, alors que l'année dernière, on
avait enregistré un déficit d'exploi-
tation de 29 ,4 millions. Toutefois, si
l'on tient compte du paiement au

: personnel, vers la fin de l'année,
, d'un treizième mois de salaire, et des
allocations de renchérissement, ainsi
que le report du déficit 1971, ie
compte financier 1972 se bouclera
avec un déficit considérable, (ats)

Le Conseil fédéral condamne le terrorisme
Après la tragédie de Munich

Lors de sa séance hebdomadaire de mercredi, le Conseil fédéral a pris connaissance
des événements du Munich. Voici sa déclaration à ce sujet : « Le Conseil fédéral
a appris avec consternation et avec un sentiment de profond regret les événe-
ments tragiques qui se sont déroulés à Munich dans le cadre des Jeux olympiques.
Il condamne une nouvelle fois tout recours à des actes de terrorisme, et en parti-
culier la prise d'otages innocents. A cette occasion, il exprime la sympathie du

peuple suisse aux familles des victimes de cet attentat ».

Le gouvernement a, d'autre part , pris
diverses décisions, et approuvé le texte
d'un message et d'un rapport aux
Chambres.

Il a donné mandat au Département
fédéral de l'économie publique d'ou-
vrir une procédure de consultation au-
près des cantons, des partis politiques
et des associations centrales de l'éco-
nomie, au sujet de l'initiative sur la
participation des travailleurs. (Voir
l'article de M. Steinauer) .

L'INTRODUCTION
DES RÉACTEURS

A HAUTE TEMPÉRATURE
Le Conseil fédéral s'est occupé éga-

lement du « projet Dragon », c'est-à-
dire du projet international visant à
introduire les réacteurs à haute tem-
pérature en Europe. Il a autorisé le
Département de l'intérieur à prolonger

pour une nouvelle période de trois ans
l'accord — qui arrivera à échéance à
fin mars de l'année prochaine — assu-
rant la participation de la Suisse à ce
projet , aux côtés des pays de la CEE,
de l'Autriche et de la Suède. La con-
tribution suisse s'élève à environ un
million par année.

Comparativement aux réacteurs à
eau légère utilisés actuellement dans
les centrales nucléaires, le réacteur à
haute température semble mieux ré-
pondre aux exigences de l'environne-
ment, étant donné qu'il engendre de
moins grandes quantités de chaleur ré-
siduelle, indique le communiqué à ce
sujet. Les travaux de recherche portant
sur ce type de réacteur prennent donc
un intérêt tout particulier sur le plan
de l'écologie.

ASSISTANCE AUX SUISSES
DE L'ÉTRANGER

Le message concerne un projet de loi
sur l'assistance des Suisses à l'étran-
ger, prévoyant que la charge de cette
assistance soit désormais assumée par
la Confédération. Il s'agit avant tout
de garantir un traitement uniforme des
cas d'assistance, ce qui n'est pas garan-
ti dans la réglementation actuelle par
les cantons et les communes. Les can-
tons d'origine devront continuer à se-
courir leurs ressortissants en France et
en République fédérale d'Allemagne,
dans les limites des conventions d'as-
sistance. La Confédération prendra à
sa charge tous les autres frais et rem-
boursera aux cantons les dépenses
éventuelles qu 'ils auront engagées pour
les Suisses de l'étranger durant les trois
premiers mois suivant leur retour en

Suisse. Tous les cantons et organisa-
tions consultés ont approuvé la prise
en charge de l'assistance des Suisses de

n-Téteangep par. :la, Confédération, t

COMPTES DE LA RÉGIE
DES ALCOOLS

Quant au rapport , il s'agit de celui
sur la gestion et les comptes de la Ré-
gie des alcools pour l'exercice 1971 -
1972. Les comptes se soldent par un
bénéfice net de 195,5 millions. Le gou-
vernement propose aux Chambres de
fixer la quote-part à 14 francs (12 fr.
en 1971) par tête de population de ré-
sidence. Ainsi, la part de la Confédé-
ration , pour l'AVS, et celle des cantons
seront chacune de 87,7 millions (75 ,2
millions l'an dernier) . Le solde du bé-
néfice net de 20 millions servira à ali-
menter le fonds de compensation du
bénéfice, le fonds de reconstruction et
de renouvellement et le fonds d'assu-
rance de la Régie des alcools, (ats)

Gardons 12 escadrons de cavalerie
La Commission militaire du National

La Commission militaire du Conseil national siège pendant trois jo urs a Berne.
Elle a décidé, à une faible majorité de ne pas suivre le Conseil fédéral dans sa
proposition de supprimer la cavalerie dans l'armée, mais de laisser subsister 12 des
18 escadrons de cavalerie actuels. Cela signifie que deux bataillons (dont un
romand) doivent être dissouts pour les transformer en compagnies de chars et de
grenadiers de chars qui renforceront les troupes blindées dès la livraison des
nouveaux chars 68. Ce résultat des délibérations de la Commission militaire pré-

sage un long et épique débat au cours de la session de septembre.

LE CONSEIL FÉDÉRAL
DÉSAVOUÉ

Lors de sa première session en mai
dernier , la commission avait demandé
au Conseil fédéral un rapport supplé-
mentaire sur les possibilités de rem-
placer la suppression totale des troupes
montées par une suppression partielle
ou par étapes. Le Conseil fédéral a pré-
senté ses conclusions le 16 août, avec
trois variantes : garder 6, 9 ou 12 es-
cadrons. La première alternative aurait
eu le moins d'inconvénients. Elle n'exi-
geait pas la dissolution d'autres unités.
La deuxième solution rendrait néces-
saire la disparition d'un bataillon mo-
torisé de dragons et d'un bataillon de
cyclistes, tous deux romands. Garder
12 escadrons de dragons, c'est la disso-
lution de deux bataillons cyclistes, l'un
romand, l'autre alémanique. Vu les in-
convénients majeurs de ces trois solu-
tions , le Conseil fédéral est resté logi-
que et conséquent : il faut supprimer
toute la cavalerie.

Après trois jours de délibérations
pénibles, les résultats des votes par la

Commission militaire du National ont
été commentés devant la presse par son
président , M. Muller (rad., SO). Il a
précisé que la proposition de suppres-
sion de la cavalerie a été repoussée par
11 voix contre 6. Parmi les trois va-
riantes, la commission a choisi celle
qui laisserait intactes 12 escadrons (sur
les 18 que compte la cavalerie actuel-
lement), chaque corps d'armée de cam-
pagne disposant à l'avenir d'un groupe
de dragons à quatre escadrons.

La commission a tenu compte des
voeux de nombreux amis des dragons.
Elle a préféré sacrifier deux bataillons
de cyclistes, malgré le fait que cette
troupe rend de meilleurs services que
les troupes montées. La Suisse roman-
de verrait ainsi disparaître un batail-
lon de cyclistes au profit des nouvelles
compagnies de chars et de grenadiers
de chars. La commission a respecté
aussi les voeux pressants émis par les
cantons, et surtout par les cantons ro-
mands. Elle a reconnu la nécessité du
renforcement des troupes blindées grâ-
ce à la livraison prochaine des 170
chars suisses « 68 », ce qui rend néces-

saire d augmenter le nombre des unîtes
blindées.

Le résultat de cette votation est sur-
prenant : 10 voix pour les 12 escadrons,
et 7 voix pour 9 escadrons. La propo-
sition de ne garder que 6 escadrons a
été repoussée en votation éventuelle.

LES « ROMANTIQUES »
ONT GAGNÉ

Ainsi , les fidèles du cheval ont obte-
nu gain de cause : les romantiques
parmi les membres de la Commission
militaire ont donné une faible majorité
de trois voix pour une solution fort
discutable. Cette victoire n'est pas ac-
quise à coup sûr devant le Conseil
national. Car il est certain que les pro-
positions de minorités vont fleurir, soit
de suivre le Conseil fédéral et de sup-
primer la cavalerie au profit des trou-
pes blindées qu 'il faut réétoffer, soit
de supprimer la moitié des 18 esca-
drons existants.

Le Conseil fédéral devra encore ren-
seigner plus en détail la Commission
militaire du National sur les consé-
quences pratiques du maintien des
deux tiers de la cavalerie. La commis-
sion l'a prié avec insistance de recher-
cher des solutions qui épargneraient
pour l'essentiel les cyclistes. Ce voeu
pie prouve tout de même que la com-
mission se rend compte combien la
solution choisie restera boiteuse...

H. F.

Le Mouvement populaire des
familles, l'Union suisse des loca-
taires et la Fédération romande
des locataires ont décidé, le 2
septembre à Lausanne, de lancer
ensemble une initiative fédérale
« pour une protection efficace des
locataires ».

Cette initiative, qui sera sou-
mise à la votation populaire au
moment où l'arrêté fédéral insti-
tuant des mesures contre les abus
dans le secteur locatif viendra à
échéance, vise à prohiber toute
hausse de loyer sauf autorisation
administrative, et à accroître la
protection des locataires contre
les résiliations en permettant au
juge d'annuler le congé, (ats)

Nouvelle initiative
fédérale pour la

protection des locataires

Initiative syndicale pour la participation

Très perplexe, le Conseil fédéral !
L'initiative syndicale pour la partici-
pation l'a placé devant un problème
relativement nouveau sous nos climats.
Il s'est donc donné jusqu'en août de
l'année prochaine pour adresser au
Parlement un rapport sur l'initiative,
et il a chargé le Département de l'éco-
nomie publique (l'OFIAMT, plus pré-
cisément) d'amasser et d'ordonner les
matériaux nécessaires.

Non moins perplexe, l'OFIAMT a
commencé une vaste collecte d'infor-
mations. Ce fut , voici quelques semai-
nes, l'envoi d'un questionnaire à 560
entreprises : un institut privé collabore
à cette enquête. Hier, deuxième étape :
l'ouverture d'une classique « procédure
de consultation » a reçu l'agrément du
Conseil fédéral.

Berne s'adresse donc aux cantons,
aux partis, aux associations centrales
de l'économie aussi , pour leur deman-
der ce qu 'ils pensent de l'initiative syn-
dicale ; rappelons brièvement la teneur
de celle-ci : « La Confédération a le
droit de légiférer sur la participation
des travailleurs et de leurs organisa-
tions aux décisions dans les entrepri-
ses et administrations ». Et le conseiller
fédéral Ernst Brugger de jeter aussitôt
cette remarque : « L'initiative ne sou-
lève pas seulement des questions de
fond ; elle touche également à des pro-
blèmes de compétences concernant en
particulier les partenaires sociaux, les
cantons et les communes ».

UNE ESPÈCE D'AVEU
Suit une espèce d'aveu, en même

temps qu'un appel. On a écrit tout et
n 'importe quoi sur le thème de la par-
ticipation, constate en substance le con-
seiller fédéral , si bien qu'il est presque
impossible de faire le tour de la ques-
tion. Alors, ne vous bornez pas à nous
adresser votre point de vue sur l'ini-
tiative, mais faites-nous connaître aus-
si « vos propositions éventuelles d'ad-
jonctions et d'améliorations ». Berne
attend les réponses jusqu'au 15 décem-
bre. Et pour stimuler la réflexion des

collectivités et groupements consultes,
les services de M. Brugger leur font
tenir, avec le texte de l'initiative, les
« manifestes » adoptés par ses promo-
teurs (Union syndicale suisse, Confé-
dération des syndicats chrétiens, Asso-
ciation des syndicats évangéliques,
ainsi qu'un document de quelque no-
nante pages élaboré à l'OFIAMT.

En voici le titre, qui est tout un pro-
gramme : « Origine et évolution de
l'idée de la participation , illustrées par
des exposés sur la situation dans di-
vers pays ». L'Allemagne fédérale et la
France offrent sous ce rapport le plus
grand intérêt, non pas en raison de
leur proximité géographique, mais par-
ce que la première a fait les plus
grands efforts d'analyse théorique et
d'application pratique de la participa-
tion , tandis que la seconde a poussé
très loin l'institutionalisation des rap-
ports sociaux dans l'entreprise. Mais
Berne n'est pas à la recherche d'un
modèle préfabriqué. La participation
s'invente, elle ne s'impose pas.

Jean STEINAUER.

Nos sept Sages sont perplexes
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A Genève

Le parti du travail présentera ven-
dredi au Grand Conseil du canton de
Genève un projet de loi proposant
la reprise des biens de la Compagnie
genevoise des tramways électriques
(CGTE) par l'Etat.

Pour une étatisation
des transports publics

Près d'Appenzell

Un restaurateur de 29 ans, M. Karl
Signer, d'Obérer Hirschberg, près
d'Appenzell, a été trouvé sans vie,
lundi soir , gisant au fond d'un puits
d'une profondeur d'un mètre et de-
mi. Le malheureux était descendu
dans la fosse de béton pour y mettre
en marche une pompe à eau. Il s'y
attarda et inhala les gaz mortels de
l'oxyde de carbone s'échappant du
moteur, (ats)

Il meurt
dans un puits

Suspension des JO

La direction de là Fédération suis-
se des communautés Israélites a
adressé un télégramme au président
du comité olympique suisse lui de-
mandant, après le tragique incident
de Munich, d'intervenir auprès du
comité international olympique en
faveur  de l 'interruption des Jeux.

L' ambassadeur d 'Israël à Berne a,
d' autre part, été prié de transmettre
à son gouvernement ainsi qu'aux f a -
milles des victimes, les condoléances
les plus sincères des j u i f s  de Suisse.

(ats)

Une requête des
communautés israélites
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î$(tî &y 'J-^Zur "'' ' a'ns' 'i '" '  rl "' '''; Leghorn

"Bu^àa^^  ̂ Hampshire de 2 '/« à 6 mois.
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L'aide au développement : charité ou collaboration ?
L'économie helvétique déploie une

intense activité dans les pays en
voie de développement. Elle ne re-
vêt pas uniquement l'aspect d'échan-
gés de marchandises avec ces Etats,
mais aussi et plus celui d'investis-
sements dans les domaines les plus
divers. Ce que la Suisse apporte par
cette voie sous forme de capitaux,
de connaissances techniques, d'ex-
périence commerciale, de savoir fai-
re n'apparaît pas dans les statisti-
ques de l'aide au développement,
mais représente à certains égards la
partie la plus importante de celle-ci.

En 1971, l'ensemble des presta-
tions suisses au tiers monde s'est
monté à 1009 millions de francs.
Plus des quatre cinquièmes de ce
montant, soit 837 millions de fr.,
ont été fournis par le secteur privé.
Cela s'est principalement fait sous
ferme d'investissements directs et de
crédits à l'exportation, mais aussi
sous forme d"autres genres d'ap-
ports de capitaux.

Ces chiffres, récemment publiés,
ont une fois de plus suscité des ré-
serves et des critiques de la part de

ceux qui voudraient voir l'aide au
développement être une affaire re-
levant exclusivement des pouvoirs
publics.

MOYEN EFFICACE
Ces milieux reprochent aux in-

vestisseurs privés de rechercher un
profit , ce pourquoi il ne s'agirait
plus à proprement parler d'une aide
au développement. Les expériences
faites ont pourtant démontré depuis
longtemps que les distributions d!'ar-
gent dans les pays intéressés ne per-
mettent pas d'y créer des bases
économiques solides. Un document
des Nations Unies sur la stratégie
pour la deuxième décennie du déve-
loppement (approuvé en automne
1970 par tous les membres de l'or-
ganisation, y compris les pays en
voie de développement) reconnaît
expressément la valeur et l'utilité
des investissements privés directs,
lesquels sont un moyen efficace du
progrès économique des pays bénéfi-
ciaires. La pratique a en effet dé-
montré que ce genre de placements
contribue beaucoup à créer de nou-
velles places de travail, à fournir les

connaissances techniques et indus-
trielles nécessaires, et à faciliter
l'insertion des pays en développe-
ment dans le mouvement du com-
merce mondial; c'est ainsi seulement
que l'on peut jeter les bases d'une
croissance économique saine, stimu-
ler la construction des infrastructu-
res indispensables et permettre d'ac-
croître, les rentrées de devises. Si
cela n 'était pas le cas, on ne verrait
d'ailleurs pas les pays en voie d'e
développement solliciter sans cesse
de nouveaux investissements de ce
genre.

SÉLECTION
Il est clair que les prestations

fournies par l'économie privée n'ont
pas un caractère charitable; plus
encore, elles' ne peuvent pas l'avoir
parce que toute entreprise saine
doit réaliser des gains si elle veut
être en mesure de rétribuer son
personnel, de servir des intérêts aux
capitaux investis, de financer les
investissements nécessaires et de
payer des impôts à l'Etat. Il faut
donc appliquer les principes de la
rentabilité également aux investis-
sements directs dans les pays en
développement. Cela comporte cf'ail-
leurs l'avantage d'encourager une
sélection des meilleurs projets d'in-
vestissement; par contre-coup, cette
forme d'aide déploie lçs effets les
plus dynamiques, permettant à l'é-
conomie des pays cîu tiers monde de
devenir peu à peu viable et d'occu-
per dans les échanges internatio-
naux non pas une position de qué-
mandeurs d'aumônes, mais de par-
tenaires.

M. d'A.

Un centre de triage près de Bienne
Conseil d'administration des CFF

Le Conseil d'administration des Che-
mins de fer fédéraux suisses a tenu
séance à Berne le 31 août, sous la
présidence de M. R. Meier, Dr h. c,
annonce un communiqué des CFF. Il a
d'abord été renseigné d'une manière
circonstanciée sur les résultats d'ex-
ploitation et les variations de l'effectif
du personnel, puis il a pris acte, en
l'approuvant, du rapport de la direc-
tion générale sur la gestion de l'en-
treprise pendant le deuxième trimestre
de 1972.

Les délibérations ont aussi porté sur
la révision des statuts de la caisse de
pensions et de secours des CFF, elles
ont abouti à l'adoption d'un Vile sup-
plément , qui doit être encore soumis
à l'agrément du Conseil fédéral. Les
nouvelles dispositions ont notamment
pour ' objet d'adapter les ' conditions
a assurance a la situation résultant ae
la 8e révision de l'AVS, d'instituer le
régime du libre passage tel que le
prévoit désormais le Code, des obliga-
tions, de relever les rentes en cours
et d'améliorer les rentes de veuve. Le
Conseil a ensuite confirmé la réélec-
tion des chefs de division de la direc-
tion générale pour la période admi-
nistrative de quatre ans qui commen-
cera le 1er janvier 1973.

L'amélioration de la ligne du Sim-
plon étant encore à l'ordre du jour , le
Conseil , qui avait déjà approuvé le
doublement de la voie entre Loèche
et Viège, s'est prononcé pour la trans-
formation de cette dernière gare. Le
projet prévoit d'importants change-
ments en ce qui concerne les voies et
branchements, de même que l'installa-
tion d'un appareil d'enclenchement à

circuits géographiques et à itinéraires
de manœuvre enclanchés. Un quai inj
termédiaire avec passage souterrain ,
une nouvelle halle à marchandises et
une cour de débord d'une capacité ac-
crue figurent également au program-
me des travaux.

Tout est mis en œuvre, sur le réseau
des CFF, pour que les opérations de
formation des trains soient concen-
trées dans 15 gares de triage dotées
des équipements les plus modernes.
C'est ce qui fait envisager l'implanta-
tion dans la région comprise entre
Bienne-Mâche' et Perles d'un chantier
de triage du type classique, avec fais-
ceaux de réception , de classement et de
départ. Le Conseil d'administration a
pris connaissance, en l'approuvant, du
projet d'ensemble et il a autorisé la
Direction générale à entamer la pro-
cédure d'approbation des plans et à
acquérir les terrains nécessaires.

La séance s'est achevée par l'adop-
tion d'un projet relatif . au dévelop-
pement de la' sous-station de Bienne.
Deux nouveaux transformateurs de
réglage de 10 MVA doivent y être ins-
tallés, le poste de couplage sera agran-
di et le tout pourra être commandé
à partir du poste convertisseur de
Chiètres. (ats)

L'Association européenne de libre-
échange sera maintenue au cours des
prochaines années, malgré l'adhésion
de trois de ses membres, le Danemark,
la Norvège et le Royaume-Uni, au
Marché commun. C'est ce qu'affirme le
douzième rapport annuel de l'AELE,
publié à Genève, qui souligne que
l'année écoulée entre juillet 1971 et
juin 1972 a été marquée par cette
adhésion et par les négociations des
six autres pays de la zone, non-candi-
dats à l'adhésion , en vue d'accords de
relations spéciales.

Au fur . et à mesure que les négocia-
tions progressaient, l'examen des
moyens spécifiques permettant de sau-
vegarder dans la nouvelle configura-
tion de l'Europe occidentale le libre-
échange déjà établi entre les pays de
l'AELE a constamment figuré à l'ordre
du jour des Conseils de l'Association.
Les six pays non candidats à l'adhésion
sont convenus qu'ils" désiraient mainte-
nir le libre-échange réalisé entre eux
au sein de l'AELE, en plus des accords
de libre-échange qu'ils se proposaient
de conclure avec les Communautés
élargies. L'Autriche, la Finlande, l'Is-
lande, le Portugal, la Suède et la
Suisse sont donc d'accord que la Con-
vention de Stockholm (avec l'accord
Finlande-AELE), modifiée en consé-
quence, reste l'instrument légal destiné
à administrer le libre-échange entre
eux. Ainsi un organe exécutif et un
secrétariat permanent continueront à
faire fonctionner l'Association.

Le rapport examine ensuite les
échanges de l'AELE en 1971, qui , au
total , ont continué à progresser rapide-
ment, bien qu'à un rythme plus lent
qu'en 1970. Les exportations totales ont
augmenté de 10,7 pour cent (1970 :
12,9 pour cent), atteignant 47 milliards
881 millions de dollars, tandis que les
importations totales augmentaient de
7,9 pour cent seulement (1970: 16,1 pour
cent), totalisant 55 milliards 243 mil-
lions de dollars. Le plus fort taux de
croissance (13,8 pour cent) dans les
exportations totales, a été enregistré

par la Grande-Bretagne, le seul pays
de l'AELE dont les exportations ont
progressé en valeur plus rapidement
en 1971 qu'en 1970.
. Le rapport évoque encore briève-
ment divers aspects de l'évolution inté-
rieure dans l'AELE, dont les droits de
douane et les contingents, les obstacles
techniques et administratifs aux échan-
ges ou l'agriculture et la pêche. Enfin ,
il analyse l'évolution de la situation
économique en 1971 de chacun des neuf
pays de l'AELE.

EN SUISSE
¦ En ce qui concerne l'évolution de la
situation économique en Suisse, le rap-
port de l'AELE « estime que la crois-
sance du produit national brut de la
-Suisse (en termes réels) a légèrement
régressé, passant de 4,60 pour cent en
1970 à 4,2 pour cent en 1971. Toutes les
composantes de la demande intérieure,
.en particulier les investissements, ont
contribué à maintenir une expansion
économique continue. La demande res-
tée à un haut niveau, assortie d'un
manque de main-d'œuvre, a entraîné
une nouvelle accélération de la montée
des coûts et des prix. Entre décembre
1970 et décembre 1971, les prix à la
consommation ont augmenté de 6,6 pour
cent. La politique économique a con-
servé son orientation restrictive. Les
mesures restrictives sur le plan moné-
taire devaient comprendre l'application
du système de réserves minimales dé-
cidé avec le secteur bancaire et, en
ce qui concerne la stabilisation du mar-
ché de la construction, une interven-
tion régionale directe en matière de
démolition d'immeubles et d'exécution
de nouveaux projets de construction.
Les importations et exportations de
marchandises ont progressé de plus de
11 pour cent en valeur. Le déficit com-
mercial est passé de 1 milliard 330 mil-
lions en 1970 à 1 milliard 464 millions
en 1971. On admet que le haut niveau
d'activité économique se maintiendra
en 1972 et on prévoit une progression
en termes réels de près de 4,5 pour
cent du PNB. (ats)

Douzième rapport annuel de l'AELE
sous le signe des négociations avec la CEE

,ï7* Cours communiqués par : SOCIETE DE BANQUE SUISSE

A = Cours du 5 septembre B — Cours du G septembre

NEUCHATEL A B ZURICH A
Cr. Fonc. Neu. 750 d 750 d TT _ c . „.„
La Neuchâtel. 1500 1475 d £? ,S; _ . *£™
Cortaillod 300 2980 Credlt Sulsse 4510

Dubied 1800 1800 o^;
S- ^440

Bally 1330 c
Electrowatt 3570

LAUSANNE Holderbk port. 545
_ _ . ,., , „ Holderbk nom. 498
Bque Cant. Vd.i300 1400 Interfood <(A » 1350 cCdit Fonc. Vd. 930 930 Interfood «B» 7350Cossonay 2500 2490 Juvena hold. 2680
Chaux & Cim. 775 77 D 0 Motor Colomb. 1780
Innovation 460 455 italo_Suisse 291
La Suisse 3075 d 2950 d Réassurances 2625

Winterth. port. 1690
GENÈVE Winterth. nom. 1030
Grand Passage 630 630 d j£?S *££ To ,

Fin. Parisbas 183 , 183.50 J™ ^
SSKk - 1; i :vo j 0̂u nom- il2975 2975 g£* «g

Landis & Gyr 15'25
Lonza 2215

ZURICH ' Globus port. 3900
, „ . . . . . Nestlé port. 3770(Actions suisses) NegUé nQm 2gQ5
Swissair port. 703 705 Alusuisse port. 2280
Swissair nom. 606 610 Alusuisse nom. 1050

B ZURICH A B

4590 Sulzer nom. 3820 3820
4520 Sulzer b. part. 545 545
2440 Schindler port. 2840 2810

. 1350 Schindler nom. 500 d 520
3530
541
500

i 1350 d ZURICH
7300 cl
2650 (Actions étrangères)
1770
288 ' Akzo 8772 86V2

2600 Ang.-Am. S.-Af. 347s 36
1700 Machine Bull 65 66'/.i
1040 Cia Argent. El. 42 41' .'a
7525 De Beers 35 34:l/ i

1 870 Imp. Chemical 27Vs 277-id
1410 Pechiney 132 133
1910 Philips 65;|A 65:Vi
1280 Royal Dutch 14772 146'/ .'

240 Unilever 175 173
1425 A.E.G. 2IOV2 209'/2
4525 d Bad. Anilin 194 195
1500 d Farb. Bayer 1647s 165

2200 Farb. Hoechst 184 185
3850 d Mannesmann 2467a 24672
3720 Siemens 335 336
2505 Thyssen-Hutte 931/, 94
2290 V.W. 179 179
1045 Ang.Am.Goldl. 103 102

BALE A B
(Actions suisses]
Roche jee 2i7500 216500
Roche 1/10 21750 21650
S.B.S. 4140 • 4150
Ciba-Geigy p. 2780 2765
Ciba-Geigy n. 1580 1610
Ciba-Geigy b. p. 2500 2510
Girard-Perreg. 700 720
Portland 3600 3600
Sandoz 3900 3900 d
Von Roll 1515 1510 d

BALE
(Actions étrangères)
Alcan 90V« 90Vi
A.T.T. 16572 165 '
Burroughs 798 d 793
Canad. Pac. 61'Aid 62 d
Chrysler 119 117
Contr. Data 284 275
Dow Chemical 374 368 d
Du Pont 687 d 690
Eastman Kodak 498 492
Ford 255 250 d
Gen. Electric 256 253VB
Gen. Motors 300 295
Goodyear I15'/a 114
I.B.M. 1543 1534
Intern. Nickel 136 l36Vs
Intern. Paper 139 139
Int. Tel. & Tel. 210V« 20872
Kennecott 07 97
Litton 46'/4 44'Ai
Marcor 92!1/iex 92
Mobil Oil 256 d 25572
Nat. Cash Reg. 139 140
Nat. Distillers 747* 72 d
Pern Central 13:lAi d 13Vad
Stand. Oil N.J. 307'/s 307
Union Carbide 1887a 186 d
U.S. Steel 11372d 112 d

Billets de banque étrangers
Dollars USA 3.72 ; 2.32
Livres sterling 9.— 9.40
Marks allem. 117,— 120.—
Firancs français 77.— 80.—
Francs belges 8.45 8.85
Lires italiennes -.6IV2 -.647:
Florins holland. 116— 119.—
Schillings autr. 16.25 16.65
Pesetas 5.80 6.1C
Ces cours s'entendent pour
de petits montants fixés par
la convention locale, f
NEW YORK

1 Ind. Dow Jones A B
Industries 969,37 963,42
Transports 231,93 229 ,81
Services publics 110,85 110,46
Vol. (milliers) 16.500 12.02C

Prix de l'or
Lingot (kg. fin) 8075. - 8215.-
Vreneli 50.— 63 —
Napoléon 56.— 60.—
Souverain 68.— 72 —
Double Eagle 320.— 340 —

/"SN FONDS DE PLACEMENT COMMUNIQUÉS
(UBSjPAR L'UNION DE BANQUES SUISSES¦ xQy

Cours hors bourse
Dem. en Fr. s. Offre en Fr. 5.

AMCA 69.50 70.50
BOND-INV. 105.— 107.—

I CANAC 166.— 169.—
. DENAC 107.50 109.50

ESPAC , , 260.— 262 —
EURIT 178.— 180.—
FONSA 121.50 123.50
FRAKCIT 118.— 120.—
GERMAC 140.— 142.50
GLOBINVEST 102.— 104.—
ITAC 193.— 197.—
PACIFIC-INV. 109.— 111 —

, SAFIT 259.— 264.50
SIMA 170.— 172 —
HELVETINVEST 109.50 110 —

y7V~ Dem. Offre
V V  Communiqué ' _
\-y^ par la BCN IFCA 147Q _

FONDS DE PLACEMENT Dem. Offre Dem. Offre
JAPAN PORTFOLIO 505 — 510.— SWISSVALOR 284.— 287.—
CANASEC 947.— 962.— UNIV. BOND SEL. 113.50 114.50
ENERGIE VALOR 112.50 114.50 UNIV. FUND 135.— 136.50
SWISSIM. 1961 1085.— 1100.— USSEC 1105.— 1115.—

¦̂¦¦ B Fonds de la Banque Populaire Suisse
|\ #1 Automation 140,5 Pharma 290 ,5
I ^T I Eurac- 49t'- 5 Siat 1280,0
Liiiwi W Intermobil 121,5 Siat 63 960,0

INDICE BOURSIER 5 sept. 6 sept.
Industrie 467 ,4 465,9
Finance et assurances 352,4 352,4
INDICE GENERAL 424,4 423,5

X BULLETIN DE BOURSE

Soixante-six entreprises industrielles
ont cessé leur exploitation pendant le
premier trimestre et 55 durant le
second. Cinq ne sont plus considérées
comme entreprises autonomes à la- suite
de fusions, écrit la « Correspondance
syndicale suisse » dans son dernier
numéro.

Pour nombre de travailleurs, poursuit
l'organe de .'.'l'Union, syndicale ' Suisse,
les conséquences de Cp5„..deçisions,.sont
rigoureuses. Livrés à eux-mêmeŝ  ils
dépendent de la.bonne ou de la mau-
vaise volonté des . employeurs. Seuls
des syndicats forts peuvent leur assurer
toute la protection dont ils ont besoin :
imposer le paiement d'indemnités de
départ équitables, la garantie des droits
acquis en matière de prévoyance so-
ciale, une mise à la retraite anticipée,
le versement d'indemnités de déména-
gement. Le transfert à une autre entre-
prise ou une reconversion profession-
nelle ne doivent impliquer ni perte de
gain , ni dépenses supplémentaires. Les
modifications des structures comman-
dées par la tendance . à la concentration
économique et par le progrès technolo-
gique appellent une nouvelle concep-
tion de l'assurance-chômage, qui doit
couvrir tout ensemble les risques con-
joncturels , structurels et technologi-
ques. L'Union syndicale a développé
cette conception dans un mémoire sou-
mis au Département fédéral de l'écono-
mie publique... En aucun cas et d'au-
cune manière, conclut la « Correspon-
dance syndicale suisse », les travailleurs
ne doivent être les victimes du dyna-
misme économique, (ats)

Fermetures d'entreprises
et protection des travailleurs

Au cours de l'exercice écoulé, la
Société Anonyme Moewenpick Hol-
ding a obtenu les meilleurs résultats
qu'elle ait atteints depuis sa fonda-
tion. Le chiffre d'affaire global s'esl
accru de 17,2 °/o pour s'établir à 137,8
millions de francs, alors que l'excé-
dent d'exploitation a augmenté de
17,3 °/o, passant ainsi à 8,05 millions
de francs, amortissements compris. Le
bénéfice net de l'exercice est de 1,44
million de francs, soit un accroisse-
ment de 5,9 °/o, déduction faite de l'a-
mortissement des frais d'émission de
290.000 francs de l'emprunt de 8 mil-
lions à 6 Vs %> lancé l'an dernier.

Réunie à Zurich, l'assemblée géné-
rale des actionnaires a décidé, sur
proposition du Conseil d'administra-
tion , de verser un dividende de 14 °/o
sur le capital-actions de 6 millions de
francs (4 millions en actions nomina-
tives et , 2.-millions en actions au por-
teur) , et d'affecter 572.000 francs aux
réserves qui se montent ainsi à 4,76
millions de francs, soit 80 °/o du capi-
tal-actions.

Pour la première fois , Moewenpick
Holding a publié un bilan consolid é
du groupe, bilan atteignant un total
de 95,26 millions de francs. Sont ins-
crits à l'actif , les liquidités et la for-
tune (14 millions de francs), les réser-
ves de marchandises (20,71 millions),
les installations et les biens immobi-
liers pour un total de 60,53 millions.
Figurent au passif les dettes à court
et moyen terme pour 34,02 millions,
et les dettes à long terme se montant
à 30,67 millions. Les obligations en-
vers des tiers sur le capital et les ré-
serves atteignent' 6,35 millions et les
moyens propres 24,22 millions.

Sur les 137,8 . millions du chiffre
d'affaires global, 84,6 millions ont été
îéalisés par les sociétés d'exploitations
suisses gérées par la holding, (ats)

Moewenpick Holding:
meilleurs résultats

L'an passé, la consommation de tabacs
bruts, étrangers et suisses, a régressé
très légèrement. Le volume utilisé dans
notre pays a atteint environ 34 millions
de kilos. Il comprend des tabacs recons-
titués artificiellement — appelés homo-
généisés — pour plus d'un million de
kilos, soit une augmentation de 25 °/o
sur l'année 1970.

Les importations de tabacs bruts se
sont élevées à 29,8 millions de kilos ; ce
tonnage représente une valeur de 231
millions de francs.

Le volume de la récolte du tabac en
Suisse a atteint l'an passé quelque
17.400:i.'quintau3ç!..soit 2110 quintaux de
moin%ai4en. 19J0. (cria).. 'j j g B

Tabacs bruts en régression

Plus de 12 000 tonnes, tel était, au
début juillet, l'état des stocks de con-
centré de jus de pommes et de poires ,
en Suisse. Par rapport à l'an dernier, on
note une diminution de quelque 800
wagons. Il y en reste cependant assez
pour satisfaire toutes les demandes car
les stocks au 1er juillet comprennent
quelque 6500 tonnes de concentrés « mis
de côté » au titre de réserve de compen-
sation des récoltes. Au début de la nou-
velle récolte, les stocks de concentrés
seront encore d'environ 9000 tonnes, ce
qui équivaut à quelque- 65 000 tonnes
de fruits ou à 60 °/o de la quantité uti-
lisée annuellement par les cidreries
pour la fabrication de boissons.

Selon la Régie fédérale des alcools ,
il existe d'abondantes réserves tant
pour la fabrication de boissons de fruits
que pour l'eau-de-vie de fruits à pé-
pins, (cria)

Abondante réserve
de jus de f ruits

Une annonce dans «L'Impartial»
fait souvent l'affaire !



Samedi 9 septembre % Dimanche 10 septembre
n A I à la Cantine chauffée du Moto-cross % ^-.-|̂ ^«^#^11M mmmmà M«%V j%MBAL Coffrane $ cyclomoteur sur gazon
9mWÊr%mmm Orchestre : Outside Crazy S terrain du cross, Coffrane dès 14 h. Entrée libre

¦̂Poulets étrangers Raisin Régina Vendredi et sam
f

i: Samedi seu,ement : 
^S 1 OC 1 *ÏC cake pyramide - dessert ananas _ B

H !•#*? la livre I•*?«¦# le kg. au kirsch 4aWmm la pièce 4awmm M

K Dans nos boucheries, dès vendredi: Baby bœuf bo&iiBlI 5.- la livre — Baby bœuf ragoût 6.- la livre M

an tous points digne de la grande ^  ̂ y-" . * * B
tradition des Unimatic et Adora : -g. S

* prêt au raccordement 220 ou 380 V, sans <j| ï3jl 8

| * capacité :4 kg effectifs de linge sec ¦- i S

Wtfs^^H -J : fŶ '̂̂ ŝr  ̂ \J-A f I

K̂ ^^^̂ \̂®?<$>* \zuG/ l

Comptoir : halle 28, stand 2822

POUR VOS

travaux de peinture
Grand choix en VERNIS ÉMAIL
VERNIS ANTIROUILLE, GOPAL
DISPERSION INTÉRIEUR et EXTÉRIEUR
DÉCAPANTS, DÉTERGENT

j PINCEAUX, ROULEAUX, ÉPONGES
; TOUS PRODUITS TECHNIQUE»

Demandez conseil
à notre droguiste spécialisé

DROGUERIE BAUMANN
SAINT-IMIER - Tél. (039) 41 22 50

LiyçaJjSQn à domicile ; ̂ ¦r̂ iruf^if|frm»ftipjV,|j n
Mercredi» ; Sonvilier, Renan
Jeudi : Villeret, Cormoret , Courtelary

CONGÉLATEURS COLLECTIFS
CASIERS A LOUER de 100, 150, 200 litres
et plus dans nos congélateurs à la

RUE DES ENTREPOTS 19
ENVERS 16
PASSAGE DU CENTRE 5

PROFITEZ DE L'OCCASION POUR CONGELER DES
FRUITS - LÉGUMES - VIANDES
CHAMPIGNONS, etc.

Pour tous renseignements s'adresser au bureau de la
SOCIÉTÉ D'AGRICULTURE — Passage du Centre 5

Tél. (039) 23 12 07

m ^V H1
BI B% #B  Sk CONSTRUCTIONS A FORFAIT

t\ f il  \l | t\ J.-L. BOTTINI, arc hitecte
# »V^ I I W I # »  Bureau d'architecture
NEUCHATEL-SERRIÊRES, tél. (038) 31 55 44, rue Pierre-de-Vingle 14
fabriques - immeubles locatifs - maisons familiales - villas

Demandez nos collections, nos devis et nos maquettes
Sont compris dans nos prix : permis de construction, plans et

démarches bancaires

Enchères publiques
à la Halle

La Direction de police de la ville de La Chaux-de-
Fonds fera vendre par voie d'enchères publiques, à
la Halle aux enchères, le MERCREDI 13 SEPTEM-
BRE 1972, dès 14 heures, les objets perdus et non
réclamés, tels que :

effets vestimentaires, horlogerie, bijouterie, porte-
monnaies, parapluies, et quantité d'autres objets
dont le détail est supprimé.

VENTE AU COMPTANT.

Le Greffier du Tribunal :
André Boand
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^ X̂w^̂  Tout le monde

EXPOSITION D'INTÉRIEURS
à Phôtel Rotonde — « Maison du Peuple», Bienne
Entrée libre !

# Rabais d'exposition
# Loterie gratuite

Les articles commandés ferme seront réservés j usqu'à fin décembre 72

Profitez-en !
Nous nous réjouissons de votre visite.

m . :. s;..j . ..trmw. (Sl lvftril l I *' "''"' '-^l *#
i- . - Ĵ'̂ Uu. mm

H pour tout de suite 11
H ou à convenir une H

1 vendeuse 1
1 charcuterie 1

Travail intéressant. Débutante serait mise au courant t:y;
^

| Bonnes conditions de salaire. Caisse de retraite f.- v j

Faire offres à BELL S. A. K y i
Charrière 80 a, La Chaux-de-Fonds i '-; ;

Tél. (039) 22 49 45 WÊi

cherche pour sa division micro-horlogerie (Incabloc)
un

chef de fabrication
ingénieur-technicien ETS

dont la mission essentielle sera :

— d'exécuter les commandes commerciales sur la
base de programmes, en appréciant les résultats :
coûts, délais, qualité ; , '*

— d'étudier des plans d'actions d'amélioration de
la rentabilité. :

•
Il s'agit d'une fabrication . de très grandes séries
journalières qui impose la maîtrise des problèmes
de préparation du travail , d'ordonnancement , de
planning, d'approvisionnement, de lancement et de
sous-traitance, dont les données sont traitées par »
ordinateur.

; La préférence sera donnée à un ingénieur ayant
complété sa formation technique en micro-technique
ou en mécanique par une formation en gestion de
production (niveau ingénieur BTE ou Institut de
l'organisation industrielle EPF).
Age idéal : 35 ans.
Faire offres avec curriculum vitae, copies de certi-

î ficats , photographie et prétentions de salaire à
PORTESCAP, service du personnel , Numa-Droz 165,
2300 LA CHAUX-DE-FONDS.

Bg ¦¦ INSTRUCTION
H PUBLIQUE

m\ Wé Université
_̂ W de Neuchâtel

MISE AU CONCOURS
La Bibliothèque de l'Université de Neu-
châtel met au concours un demi-poste d'

aide-bibliothécaire
à la Bibliothèque de l'Institut de géologie.
Entrée en fonction : 1er octobre 197â ou
date à convenir.
Traitement légal.
Obligations légales.
Les offres de services (lettres manuscri-
tes), accompagnées d'un curriculum vitae,
seront adressées à l'Office du personnel
de l'Etat , Château , 2001 Neuchâtel , jus-
qu'au 15 septembre 1972.
Tous renseignements complémentaires
peuvent être obtenus auprès de M. Alain
Jeanneret , bibliothécaire de l'Université
(tél. (038) 25 38 51) ou à l'Institut de
géologie (tél. (038) 25 18 27).

Fabrique de boîte or de la place
cherche :

jeune personnel
à former
sur travaux de :

perçage,
fraisage,
soudage

Faire offres ou se présenter pen-
dant les heures de bureau chez :
JUNOD & Cie - Grenier 24
2300 La Chaux-de-Fonds

Méroz "pierres* s.0,
; i Manufacture de pierres d'horlogerie

Avenue Léopold-Robert 105
2301 La Chaux-de-Fonds

engagerait

personnel masculin
de nationalité suisse, frontaliers ou étrangers pour
différents travaux propres et soignés.

Les personnes n'ayant jamais travaillé dans la partie
seront mises au courant.

Prière d'adresser offre ou de se présenter à nos
bureaux entre 16 h. et 17 h. 30.

Service d'Etudes juridiques, fiscales et financières
cherche tout de suite ou pour date à convenir, pour
son bureau de Lausanne

deux secrétaires
sténodactylo

Les candidates, de nationalité suisse ou en posses-
sion d'un permis C, désireuses de travailler dans
une entreprise dynamique, au sein d'un petit groupe
de travail , permettant le contact avec l'étranger,
voudront bien adresser leurs offres manuscrites avec
curriculum vitae, copies de certificats, prétentions
de salaire, sous chiffre PW 902804 , à Publicitas,
1002 Lausanne.

On s'abonne en tout temps à « L'IMPARTIAL »

+ CONCIERGE
La Société de Tempérance la Croix-
Bleue de La Chaux-de-Fonds, cherche
couple ou dame pour la conciergerie
à temps partiel pour son immeuble
Progrès 48.
Appartement avec chauffage et élec-
tricité est à disposition plus rétribu-
tions en rapport du travail.
Entrée : Date à convenir.
Pour tous renseignements, s'adresser
à Marcel Robert , XXII-Cantons 19,
tél. (039) 22 48 31.

Machines et matériel pour
TILLE S. A. boulangeries, pâtisseries, hôtels
cherche en vue de l'extension

de son organisation de vente

REPRÉSENTANT
pour rayon : canton de Neuchâtel ,
Jura bernois , Bienne, le Vully.

Offres écrites ou téléphonez à :
TILLE S. A. - 1032 Romanel

- Tél. (021) 35 56 97-98.

III Ml 1, 1.  NI , 0



Point de vue
Munich:
le drame

Les exploits étaient admirables,
le spectacle splendide : c'était une
vraie fête. Et Munich faisait ou-
blier Berlin. L'absurde a éclaté : la
fête est morte, les Jeux continueront
pourtant. Et cette immense émotion ,
pourquoi ?

Quelques jours avant l'ouverture
des Jeux de Mexico , la police tirait
sur des étudiants. Il y eut de nom-
breux morts. Les Jeux eurent lieu.
L'émotion, il y a quatre ans, fut-elle
aussi forte ? Je ne sais plus. Je ne
le crois pas : cela s'était passé pres-
que sans témoins. Cette fois , à Mu-
nich , il y eut des millions de té-
moins. Ou aurions-nous déjà oublié
ces autres morts de Mexico ?

L'émotion serait-elle aussi forte
si les moyens d'information n'étaient
pas présents ? Pourquoi faut-il, sans
presque pouvoir s'en défendre, vou-
loir tout savoir immédiatement, en
écoutant la radio , en suivant la TV ?
Pourquoi vouloir d' abord cette in-
formation brute , des faits aussitôt
contredits parce que fournis hâtive-
ment ? Pourquoi n 'avons-nous pas la
retenue d'exiger une meilleure in-
formation ?

Celle-ci vient , dans la presse écri-
te, qui ne peut faire autrement par
le recul. Et aussi sur les diverses on-
des. La TV romande, hier soir , pro-
posa un « Carrefour spécial » pour
tenter de commencer d'y- voir un
peu plus clair. Tenter seulement...
MM. Gaston Nicole, R. Gafner — en
liaison téléphonique avec le studio
— F. Landgraf , A. Smadja , F. Gross,
participaient au débat.

Il y a la politique et il y a le
sport : utopie. Tout se mêle : et nous
avons tenté d'exprimer notre malai-
se dans la chronique de lundi inti-
tulée « Les Jeux et les nations » .
Seulement , « politique », maintenant
sous-enlend mal absolu — alors que
la politique pourrait contribuer au
bonheur de l'homme. La politique
pourtant est bonne quand elle fait
participer aux Jeux Allemands de
l'Ouest et Allemands de l'Est. Elle
est en défaut quand il faut expulser
la Rhodésie. Elle devient criminelle ,
Wer... j j f j §  ' „ î

Une idée lâchée dans le débat de
la TV romande m'obsède, celle-ci :
Israël ne pouvait ni ne voulait cé-
der au chantage. D'ailleurs, des Is-
raéliens à l'étranger sont des gens
qui prennent des risques... Si cela
est vrai , pourquoi Mme Meir de-
mande-t-elle la fermeture des Jeux?
Mais c'était l'avis , probablement jus-
te, d'un journaliste. Dès lors, pour-
quoi s'émouvoir si un « combattant »
tombe ? La politique — la mauvai-
se — dans les Jeux , c'est peut-être
cela : cette interprétation qui lait
d'un athlète israélien un combat-
tant en mission pacifique à l'étran-
ger.

La vraie politique, celle au ser-
vice de l'homme, conduit à exiger
autre chose ,l'impossible : l'avis des
hommes, des morts comme des au-
tres. Se savent-ils le jouet de la
politique et l'acceptent - ils ou
croyaient-ils seulement participer à
une fête ?

Freddy LANDRY

Sélection de jeudi21.45 - 22.10 Musique, où es-tu ?
Avec Jean-Luc Bideau,
comédien, et Suzanne Hus-
son, pianiste.

Il y a quelques mois, le produc-
teur Peter Perret demanda à Arié
Dzierlatka , auteur de plusieurs mu-
siques pour la télévision (In Memo-
riam , La Lune noire, La Fusillade
en Réponse à Dostoïevsky, etc.), s'il
voualit réaliser une émission, en
n'utilisant que trois caméras et un
studio sans décor. Cette proposition
insolite séduisit le musicien, qui se
mit au travail avec le réalisateur,
Christian Liardet.

En effet, il y avait là pour Dzier-
latka une possibilité d'exprimer un
mode de pensée tout personnel , en
démystifiant dans une émission à
caractère humoristique la musique
trop souvent guindée dans un habit
sombre, pour essayer de retrouver
son côté vivant et actuel.

« Aujourd'hui, on joue Mozart en
costume de soirée, on parle de son
œuvre d'un ton austère, en oubliant
que le public des grands composi-
teurs d'autrefois était celui qui , au-
jourd'hui , va au cinéma. Une cer-
taine minorité s'est emparée de la
musique, masquant son actualité et
sa vérité sous une apparence de sé-
rieux. »

C'est pourquoi , dans « Musique, où
es-tu ? » il règne une ambiance to-
talement débridée, où le sketch al-
terne avec l'exécution d'une œuvre ;
le protocole rigide et l'expression
musicale « momifiée » sont ainsi les
victimes de la malice de Christian
Liardet et Arié Dzierlatka...

Jean-Luc Bideau et Suzanne Husson, ce soir, à 21 h. 45 , à la Télévision
romande. (Photo TV suisse)

TVF I

21.30 - 22.30 Aventures australes.
« Les Evadés ».

Tout comme l'autre stop, le
« yacht stop » peut être fort dange-
reux. Peter Sheldon et sa jeune
femme Ray en font l'expérience un
beau matin en apprenant que les

trois rescapés qu 'ils ont pris à bord
sont des criminels évadés. Après
avoir mis Peter knock out , les trois
hommes tentent de s'emparer du
bateau... C'était compter sans l'ingé-
niosité de la jeune femme qui réussit
à désamorcer l'arrivée d'essence du
moteur. Moss Andrews, qui vient
d'apercevoir le yacht voguant à la
dérive, décide de passer à l'action...

Il va monter à bord... C'est là que
commence la bagarre entre l'autorité
et les trois criminels... Ceux-ci vont
d'abord triompher en s'enfuyant à
bord du « Safari I », la vedette ra-
pide de Moss. C'est une poursuite
infernale, sur mer, le long de la
côte- et à travers la campagne.

TVF II

20.30 - 22.00 « L'Homme qui a
sauvé Londres», d'après un
livre de Georges Martel.

Avec : Marcel Cuvelier , Marius
Laurey, Jacques Serres, Claude Le-
gros, Van Doude. Cette histoire vraie
retrace les exploits du réseau de
résistance « Agir » et de son fonda-
teur Michel Hollard. Cet homme
décida , en 1940, de faire seul de la
Résistance par ses propres moyens,
en renseignant les Anglais sur les
activités des troupes allemandes en
France et en portant lui-même les
informations recueillies, à pied , à
travers la frontière suisse qu 'il tra-
versa quatre-vingt-seize fois.

Il fut ainsi l'un des premiers à
informer les Anglais de l'installa-
tion de rampes de lancement de V-l
en Normandie. Cette information
permit la destruction immédiate des
rampes de lancement et évita
l'anéantissement de la ville de Lon-
dres. Pour mettre en scène cette
dramatique, la décoration a recons-
truit en Normandie une rampe de
lancement d' après les documents
communiqués par le Musée de la
Guerre, retrouvé au Musée de l'Air
un des deux seuls V1 encore en
France, recherché un imposant ma-
tériel de chantier et de maçonnerie
de l'époque.

«Barbe-Bleue»
OPÉRETTE DE WILLIAM AGUET

Ce soir à 20 h. 30

Premier programme

C'est en 1943 que fut  écrite et réalisée
cette opérette où William Aguet s'est
amusé à paraphraser le fameux conte de
Perrault. Son sinistre héros est affublé
d'un appendice pileux ridicule et miteux
qui le fait surnommer Barbe-broche.
Mais la teinture peut transformer
à la fois la barbe et l'homme. Barbe-
broche était timide et introverti.
Barbe - Bleue est agressif , domina-
teur , égocentrique. Mais , si l'on peut
dire, sa barbe reste son talon d'Achille.
Et c'est pour défendre son secret que
Barbe-Bleue trucide ses femmes, trop
curieuses. Telle est la version que
William Aguet a imaginée en modi-
fiant d'autres détails du conte. Il n'y
a pas de sœur Anne, mais un frère
Anne, brave ecclésiastique naïf et un
peu niais qui ajoute au pittoresque de
l'action.

La partition musicale, originale et
spirituelle, a été composée par Jacques
Ibert qui dirige lui-même chœurs, so-
listes et orchestre. Cette opérette a
trente ans. Elle ne porte aucune ride.
On demandera cependant à l'auditeur
quelque indulgence à l'égard de la
qualité technique de l'enregistrement.

(sp)

INFORMATION RADIO

SOTTENS
Informations à 12.30, 14.00, 15.00, 1G.0O ,
17.00 , 18.00, 19.00, 22.30, 23.55. — 12.25
Communiqués. Météo. 12.29 Signal
horaire. 12.30 Miroir-midi. 12.50 Le
journal des Jeux. 13.00 La radio raconte
l'Histoire (1923). 14.05 Réalités. 15.05
Concert chez soi. Entre 16.00 et 17.00 :
Jeux olympiques de Munich. 16.05 Le
rendez-vous de 16 heures. Les Hasards
du Voyage (9). 16.50 Bonjour les en-
fants! 17.05 Domaine privé. 17.30 Bon-
jour-bonsoir. 18.20 Le journal du soir.
Le micro dans la vie. 18.40 Le journal
des Jeux. 19.00 Le miroir du monde.
19.30 Magazine 72. 20.00 Plages pri-
vées. 20.30 Discanalyse. 21.30 Barbe-
Bleue, opéra bouffe de William Aguet
et Jacques Ibert (1943). 22.40 Club de
nuit. 23.30 Jazz-live. 23.55 Miroir-der-
nière. 24.00 Hymne national.

2e programme
14.00 Musik am Nachmittag. 17.00 Mu-
sica di fine pomeriggio. 18.00 Le jour-
nal romand. Edition fribourgeoise. 18.30
Rhythm'n pop. 19.00 Emission d'ensem-

ble. Per i lavoratori italiani in Svizzera.
19.30 Novitads, informations en roman-
che. 19.40 Musique pour la Suisse. 20.00
Informations. 20.05 Cinémagazine. 20.30
Ecrit sur l'onde. Visages. 21.15 Musique
pour les poètes. 21.45 Tribune des poè-
tes. 22.30 Plein feu sur l'opéra. 23.00
Hymne national.

BEROMUNSTER
Informations-flash à 12.30, 15.00, 16.00,
ÎË .OO , 22.15, 23.25. — 12.40 Rendez-vous
de midi. 14.00 Feuilleton. 14.30 Musique
populaire autrichienne. 15.05 De maison
en maison. 16.05 Feuilleton. 16.30 Thé-
concert. 17.30 Pour les enfants. 18.15
Radio-jeunesse. 19.00 Jeux olympiques.
19.15 Actualités. 20.00 Chorales de jeu-
nes. 20.30 Ensemble champêtre Tony
Fuchs. 20.45 Magie de l'opérette. 21.30
Chances égales pour tous les apprentis.
22.25 Jazz. 23.00 Jeux olympiques.
23.30-1.00 Divertissement populaire.

MONTE-CENERI
Informations-flash à 14.00, 16.00, 18.00,
— 12.15 Revue de presse. 12.30 Actuali-
tés. 13.00 Jeux olympiques. 13.30 Allô,
qui chante ? 14.05 Radio 2-4. 16.05

Feuilleton. 16.30 Ensemble M. Robbiani.
17.00 Radio-jeunesse. 18.05 Ecologie 72.
18.30 Suite pour les instruments de
l'orchestre, Gagnebin. 18.45 Chronique
régionale. 19.00 Tangos. 19.15 Actuali-
tés. Sports. 19.45 Jeux olympiques. 20.15
Musique récréative. 20.40 Le Radio-
Orchestre et solistes. A l'entracte : Cau-
serie musicale et informations. 22.05
Jazz. 22.30 Orchestre de musique lé-
gère de la RSI. 23.00 Actualités. 23.25-
24.00 Nocturne musical.

VENDREDI

SOTTENS
Informations à 6.00, 7.00, 8.00, 9.00 ,
10.00, 11.00, 12.00. — 6.00 Bonjour à
tous ! Miroir-première. 6.35, 8.10 La
route , ce matin. 6.59 Horloge parlante.
7.00 Le journal du matin. 8.05 Revue
de presse. 8.15 Cent mille notes de
musique. 9.05 A votre service ! Aux
ordres du chef ! Entre 10.00 et 12.00 :
Jeux olympiques de Munich. 10.05 Let-
tres ouvertes. 11.05 Spécial vacances.
12.00 Le journal de midi. La trans-
histoire, jeu-concours.

2e programme
10.00 Panorama quotidien de la musi-
que en Suisse romande. 10.15 Radio-
scolaire. Centre d'intérêt du mois: La
promenade. 10.45 Cours d'anglais de la
BBC. 11.00 Connaissance de la photo-
graphie. 11.30 Initiation musicale. 12.00
à 18.00 Programme musical interrégio-
nal. 12.00 Midi-musique.

BEROMUNSTER
Informations-flash à 6.15, 7.00, 8.00,
10.00, 11.00. — 6.10 Bonjour champêtre.
6.20 Musique populaire. 6.50 Méditation.
7.10 Auto-radio. 8.30 Succès d'hier à la
mode nouvelle. 9.30 L'habit matinal da
Dame Musique. 10.20 Radioscolaire.
10.50 Miniature pour piano, Roussel.
(11.05 à 19.00 sur OUC-D 1 : Radio
olympique.) 11.05 Schweiz-Suisse-Sviz-
zera.

MONTE-CENERI
Informations-flash à 6.00, 7.00, 8.00,
10.00. — 6.00 Disques. Concert matinal.
7.10 Sports. Arts et lettres. Musique
variée. 9.00 Radio-matin. 12.00 Musique

SUISSE ROMANDE

12.30 (c) Jeux olympiques - Munich
Résultats et résumé filmé de la veille.
Cyclisme - Athlétisme.

19.05 Cher Oncle Bill
19.40 Téléjournai
20.00 Carrefour (édition spéciale)

400e anniversaire du Jeûne genevois.

20.25 Temps présent
. . . Le magazine de l'information.Î

1.45 Musique où es-tu,?..*, *-*.*» • « *
¦
«**

Oeuvres de Mozart , Strawinsky, Schubert, Ravel
et Dzierlatka. (2e diffusion.)

22.10 (c) Jeux olympiques - Munich
Panorama de 'la journée. — Hippisme.

23.30 env. Téléjournai

SUISSE SUISSE
ALÉMANIQUE ITALIENNE

12.30 (c) Jeux olympiques 12.30 (c) Jeux olympiques
15.50 (c) Jeux olympiques En Eurovision de Mu-
19.30 (c) Sur les traces des nich

Stauffer 15.50 (c\ Jeux olympiques
Série avec Hans Leip- En Eurovision de Mu-
nitz , Ingeborg Schoe- nicn

ner, Hans Pôssenba- 19-40 Téléjournai
cher etc 19.50 (c) L'Amérique des

20.00 Téléjournal f
rantU, es^\ , .

„„„„ . , ... , Série de J.-C. Spahni:20.20 (c) M.ro.r du temps Du chm aux Arau.
La fm d'un dialogue : cangPhela Ndaba docu- 20 20 Téléjournalmentaire sur les con- 20.45 Trente ans d'histoireditions de vie des Noirs g^ de Suzanne Ba_
en Afrique du Sud ron . La Seconde Gue,_

21.05 (c) Mister Barnett re moneiale
D'après une pièce de 21.50 (c) jeux olympiques
Jean Anouilh, adapta- Panorama filmé des
tion allemande de Fr. épreuves de la journé e
Geiger 23.50 Téléjournal

22.00 Téléjournal 24.00 Les programmes
22.10 (c) Jeux olympiques du lendemain

ALLEMAGNE I
16.15 (c) Téléjournal
16.20 (c\ Cet été-là...
16.45 Un Village français
17.05 (c) Fazz et Zwoo
17.55 (c) Téléjournal
18.00 (c) Programmes

régionaux
20.00 (c) Téléjournal
20.15 (c) L'Héritage
22.00 (c) Tu dois aimer

le gris
22.45 (c) Téléjournal

.. .̂O&La ̂ enéjtre .̂«a ,
0.20 (c) Téléjournal

ALLEMAGNE II
Programme en couleur

consacré uniquement aux
Jeux olympiques

8.50 Athlétisme : Penta-
thlon ; Lancement du
poids messieurs ; Saut
en longueur mes-
sieurs - Canoë : De-
mi-finales - Lutte -
Volleyball - Hockey

13.00 Propos et interviews
14.00 Boxe : Demi-finales.
15.00 Athlétisme : Penta-

thlon ; 100 m. haies ;
1500 m. messieurs -
Escrime - Basketball
- Handball - Football
- Volleyball

19.15 Propos et interviews
20.15 Interviews et com-

mentaires - Escrime :
Fleuret, dames, " par
équipes, finale -
Boxe : Demi-finales -
Lutte : Demi-finales
- Tir - Basketball :
Finale - Football :
Demi-finales - Hand-
ball - Volleyball.

23.00 Epreuves du jour

FRANCE I

12.30 Les Corsaires
10. Le Trésor du Hollandais. Avec : Michel Le
Royer.

13.00 Télémidi
18.00 Pour les jeunes

La séquence du jeune spectateur. Japy et le Cheval
- Un bon 100 mètres de Mack Sennett. 18.20 Réser-
vé aux curieux. 18.33 Epinettes et guimbardes.

18.55 Les Aventures de l'Ours Colargol
fy .#* Enfin libre.

19.00 Actualités régionales
M% •mtsum, m m  °

19.25 Réponse à tout
19.45 Télésoir
20.15 Danse sur un Arc-en-Ciel (6)

D'après le roman d'Utta Danella. Avec : Eckart
Aschauer.

20.30 L'actualité en question
21.30 Aventures australes

11. Les Evadés. Avec : Ty Hardin , Jeff Ashby.

22.30 Jeux olympiques - Munich
Résumé filmé.

23.30 Télénuit

FRANCE II

14.00 (c) Jeux olympiques - Munich
Volleyball. Hockey. Athlétisme. Basketball.

19.30 (c) Des chiffres et des lettres
20.00 (c) 24 heures sur la II
20.30 (c) L'Homme qui a sauvé Londres

D'après le livre de Georges Martell.

22.00 (c) Italiques
23.00 (c) 24 heures dernière
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Atelier d'horlogerie cherche

TERMINAGES
éventuellement emboîtages, posages ,
de cadrans.

Faire offres sous chiffre 470 514 à
Publicitas 2900 Porrentruy.

ON CHERCHE

jeunes représentants
débutants seront formés, bonne possibi-
lité de gain très élevé.
Nous offrons :
Fixe — Frais de voyage — Forte com-
mission — Bons avantages sociaux .
Tél. (037) 31 24 24 - 31 24 25

DAIM
Nettoyage parfait
des vestes Fr. 22.—
Teinture en brun-
nègre Fr. 39.— tout
compris.
Délai 2 à 3 jours.
Teinturerie spéciale
pour daim ct four-
rures
1434 EPENDES S/
Yverdon
Tél. (024) 3 64 16

A VENDRE A LA BEROCHE

maison
très bien située avec 4000 m2 de
TERRAIN. Belle vue.

Ecrire sous chiffre P 28-21998 à Publi-
citas, 2001 Neuchâtel.

ACHAT - VENTE - ÉCHANGE
de tous genres de meubles
Débarras de chambres-hautes

Marcel ROBERT
TAPISSIER
Ronde 37 - Tel (039) 23 14 23
.¦ ,—„¦„¦ , «f
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¦&&. en m fcs ŝ&k I\ n /*@è BIS BISB* A& ESSE H ^&»k B\ nDEMONSTRATION
DE CET APPAREIL ÉTONNANT

À NEUCHÂTEL
Casino de la Rotonde

SAMEDI 9 SEPTEMBRE 1972
de 10 h. à 12 h. et de U h. à 17 h.
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Ingénieur EPZ — Office électro-technique
4, rue de l'Orangerie NEUCHÂTEL Tél. (038) 25 28 00

L'AVENIR appartient au REPRÉSENTANT !

Entreprise avec une importante équipe de représen-
tants cherche encore quelques

représentants
doués d'initiative, même débutants Seuls les repré-
sentants décidés à consacrer toutes leurs forces au
service de l'entreprise sont priés de s'annoncer. Les
représentants seront formés et seront constamment
soutenus dans leur activité par le chef des ventes.
On offre : fixe dès le premier jour, remboursement
des frais élevé, commission, vacances payées, ainsi
que le service militaire, publicité à la télévision.
Les candidats sont priés de retourner le coupon
rempli à :
Paul Wirth, 5316 GIPPINGEN, tél. (056) 45 16 33 /
45 16 43.

Nom : Prén om :

Né le : Profession :

Localité : Rue : 

Tél. : Entrée : 

S 

demande

personnel féminin
pour divers travaux d'horlogerie en fabrique.

Entrée tout de suite ou date à convenir.

S'adresser au département de fabrication :
MONTBRILLANT 3 — LA CHAUX-DE-FONDS
Tél. (039) 23 13 55

engage pour entrée immédiate ou époque à convenir:

un jeune homme
ou une jeune fille

i ayant connaissance de l'anglais ,
pour son département administration vente.

HORAIRE FLEXIBLE - AVANTAGES SOCIAUX

Prière de prendre contact avec M. Grisel ,
i tél. (039) 23 74 74 (interne 17)

W 

Société d'Apprctage d'Or S. A.

La Chaux-de-Fonds

cherche :

étampeurs or-acier
et

personnel à formel
pour ses ateliers de production.

Places stables et bien rémunérées.

Avantages sociaux d'une entreprise moderne.

i

Se présenter au bureau , rue de la Loge 5 a, tél. (039)
22 10 23.



IN MEMORIAM

A notre cher époux et papa

Christian
WENGER

7 septembre 1937
7 septembre 1972

Cher époux et papa ,
déjà 35 ans que tu nous a quittés,

mais ton bon souvenir
reste gravé dans nos cœurs.

Ta famille

Madame Arthur Dreyfus ;
Monsieur et Madame Armand

Dreyfus ;
Monsieur et Madame Pierre

Dreyfus ;
Mademoiselle Simone Dreyfus,
les familles parentes, alliées et
amies ont la douleur de faire
part du décès de

Monsieur

Arthur DREYFUS-INCLAIR
. survenu à La Tour, le 29 août

1972 à l'âge de 77 ans.
Ses obsèques ont été célébrées
le jeudi 31 août 1972 dans la
plus stricte intimité à Anne-
masse et à Genève.
Domicile mortuaire :
c/o Monsieur A. Dreyfus
1, rue Lamartine
1203 Genève.

Important week-end hippique
à La Chaux-de-Fonds

Le traditionnel concours hippique,
organisé par la Société de cavalerie de
La Chaux-de-Fonds, va ' connaître ce

prochain week-end son ambiance des
grands jours.

150 chevaux s'aligneront dans une
participation qui s'annonce brillante
et parmi laquelle on remarque notam-
ment Jurg Notz, champion d'Europe
junior et Francis Racine, champion
suisse ainsi que nombre d'autres es-
poirs de l'hippisme helvétique.

La Société de cavalerie qui dévelop-
pe depuis plus de 75 ans une activité
intéressante a pu, comme à l'accoutu-
mée, mettre tout en oeuvre pour assu-
rer une organisation sans bavure à cette
manifestation dont la popularité est
croissante. Un pavillon des prix riche-
ment garni atteste de la faveur qu 'a
trouvé une nouvelle fois ce concours
auprès des industriels et commerçants
de la place.

Au programme du week-end hippi-
que, relevons encore la traditionnelle
soirée avec restauration permanente,
qui sera animée cette année par la
Chauxoise ainsi que par une formation
de musique champêtre. (Imp)

C'est bien parti en quatrième ligue
Championnat de l'Association cantonale neuchâteloise de football

Bien qu'il soit encore bien trop tôt pour se faire une juste idée des valeurs
des équipes de quatrième ligue, certaines formations se révèlent déjà redou-
tables, plus particulièrement Hauterive II qui a marqué 27 buts en deux
matchs (!), Espagnol Ib qui en a signé 14 (contre 5 reçus) et Gorgier la

(14 buts marqués) dont le gardien est invaincu.

Groupe I
Dans ce groupe, deux équipes ont

pris la tête sans avoir connu la dé-
faite, il s'agit de Buttes et Travers
II. Classement: 1. Buttes, 2 matchs,
4 points; 2. Travers II, 2-4 ; 3. Fleu-
rier lia , 1-2; 4. Blue Stars, 2-2; 5.
Couvet II, 2-2; 6. L'Areuses II, 2-1;
7. Fleurier Ilb, 2-1; 8. Saint-Sulpice,
2-1; 9. Noiraigue, 2-1; 10. Môtiers,
2-0.

Groupe II
Là encore on trouve deux leaders,

Marin Ha et Boudry Ha. Par contre,
trois équipes sont encore bredouil-
les. Classement : 1. Marin Ha , 2
matchs, 4 points; 2. Boudry Ha , 2-4;
3. Pal Friul, 1-2; 4. Cortaillod" II,
2-2; 5. Colombier II, 2-2; 6. Espa-
gnol la , 1-0; 7. Saint-Biaise Ilb, 2-0;
8. Comète II, 2-0; 9. Auvernier II,
2-0.

Groupe III
Les écarts sont plus nets dans ce

groupe et si l'on trouve en tête
quatre équipes avec deux victoires,
il y en a également quatre qui ont
subi deux défaites. D'emblée un
groupe de tête s'est formé. Classe-
ment: 1. Serrières, 2 matchs, 4 pts;
2. Audax II, 2-4; 3. Espagnol Ib,
2-4 ; 4. Gorgier la, 2-4; 5. Saint-
Biaise Ha, 2-2; 6. Dombresson II,
2-2; 7. Boudry Ilb, 2-0; 8. Marin Ilb,
2-0; 9. Salento, 2-0; 10. Dynamic,
2-0.

Groupe TV
Cinq équipes sont encore bre-

douilles alors que Le Landeron et
Hauterive II se sont installés en tête.
Voici le classement: 1. Le Landeron,
2 matchs, 4 points; 2. Hauterive II,
2-4; 3. Helvetia, 2-3; 4. Béroche II,
2-3; 5. Cressier, 1-2; 6. Lignières,
1-2; 7. Gorgier Ib, 2-0; 8. Bôle II,
2-0; 9. Châtelard II, 2-0.

Groupe VIKI -. Wilj HfiH ' Jt jjfa jfijpt1
Dans le haut du canton, Les Bois

ont pris résolument la tête avec la
ferme intention de s'y maintenir,
mais Fontainemelon II a immédia-
tement emboité le pas tandis que
La Chaux-de-Fond's II, Coffrane et
Les Geneveys-sur-Coffrane, qui
comptent un match de retard, n'ont
pas encore dit leur dernier mot ! On
s'en doute, après une reprise si ré-
cente. Classement: 1. Les Bois la,
2 matchs, 4 points; 2. Fontainemelon
II, 2-4; 3. Coffrane, 1-2; 4. Les Ge-
neveys-sur-Coffrane 1-2; 5. La Chx-
de-Fonds II, 1-2; 6. Floria II, 2-2;
7. Sonvilier II, 1-0; 8. Les Bois Ib,
1-0; 9. Etoile Ha, 2-0; 10. Saint-
Imier III, 2-0.

Groupe VI
Les Loclois sont très bien partis.

On trouve Ticino et Le Locle III en
tête en compagnie de Deportivo,

mais Les Brenets paraissent égale-
ment en mesure de se bien com-
porter car ils ont débuté, à La
Chaux-de-Fonds, par une victoire
sur Le Parc II. Classement: 1: Tici-
no II, 2 matchs, 4 points; 2. Le Lo-
cle III, 2-4; 3. Deportivo 2-4; 4.
Les Brenets, 1-2; 5. Centre espagnol,
2-2; 6. Les Ponts-de-Martel, 2-2; 7.
La Sagne II, 2-2; 8. Etoile Ilb, 1-0;
9. Le Parc II, 2-0.

A. W.

] Football

Championnat de France
1ère division (5e journée) : Nice -

Metz 6-0 ; Bordeaux - Angers 1-2 ; FC
Paris - Olympic Marseille 1-3 ; Stras-
bourg - Red Star 2-2 ; Nantes - Rennes
1-6V Sedan - Saint-Etienne 1-3 ; Bas-
tia - Sochaux 3-1 ; Lyon - Valenciennes
1-0 ; Nîmes - Ajaccio 2-1 ; Nancy -
Reims 3-0. — Classement : 1. Nice, An-
gers et Marseille, 9 pts ; 4. St-Etienne,
8 ; 5. Strasbourg et Nîmes, 7.

Coupe des vainqueurs
de Coupe

En match aller de la Coupe d'Europe
des vainqueurs de Coupe, au Grand
Duché du Luxembourg, l'AC Milan a
battu Red Boys Differdange par 4-1.
La rencontre fut suivie par 6000 spec-
tateurs. Les buts milanias furent mar-
qués par Prati (2), Golin et Chiarugi.
Klein sauva l'honneur pour les Lu-
xembourgeois à la 90e minute,. Le
match retour aura lieu le mercredi 27
septembre, à Milan.

Une réalisation exemplaire à Bienne
• CHRONIQUE HORLOGÈRE « CHRONIQUE HORLOGÈRE «

La manufacture de boites de montres
Maeder-Leschot SA a inauguré hier
la nouvelle usine qu 'elle a édifiée aux
Champs de Boujean , et qu 'elle occupe
depuis le début de l'année avec un ef-
fectif complet de plus de cent ouvriers,
une trentaine de membres du person-
nel administratif et des cadres supé-
rieurs.

La visite du bâtiment a démontré
aux invités — parmi lesquels MM.
Marcel Hirschi , préfet , Raoul Kohler ,
conseiller national et municipal , Witt-
wer, directeur de la Chambre suisse de
l'horlogerie — que tout avait été conçu
de façon particulièrement rationnelle
et agréable. Aussi , lors de l'agape qui

suivit , MM. Hirschi et Wittwer ne man-
quèrent-ils pas d'adresser de très vi-
ves félicitations au directeur, M. Tri-
pet , et à MM. Léon et Jean-Jacques
Maeder.

La maison Maeder-Leschot, créée en
1913, est «ne entreprise familiale qui
en est à sa troisième génération de
responsables. Spécialisée dans la fabri-
cation de la boîte de montre de quali-
té, elle cherche depuis quelques années
à développer sa production — quelque
50.000 pièces mensuellement — et à
mettre en place une cellule de fabri-
cation d'articles économiques. Les nou-
veaux espaces de travail dont elle vient
de se doter sont de nature à satisfaire

ces exigences, pour combler la clien-
tèle, et notamment respecter des dé-
lais d'exécution rapides, elle a choisi
une certaine mobilité de fabrication.
Les difficultés de recrutement du per-
sonnel l'ont conduite sur la voie de
l'automatisation, une nécessité absolue
de l'époque.

POSSIBILITÉ D'AGRANDIR
Aux Champs de Boujean , la manu-

facture Maeder-Leschot dispose de la
place suffisante pour s'agrandir lorsque
les besoins s'en feront sentir. Elle qui a
surmonté les difficultés énormes cau-
sées par la crise des années 1930 et la
dernière guerre, saura certainement
sortir de la récession actuelle et s'é-
tendre à sa mesure, c'est-à-dire en se
développant selon les plans initiaux
prévus pour l'occupation de près de
200 personnes. Les soucis causés par
une implantation aux portes de Bien-
ne sont déjà écartés, grâce à une sage
politique sociale, tant en ce qui con-
cerne les transports que les repas ser-
vis à prix fort modique dans le foyer
de l'entreprise. Aujourd'hui mieux que
jamais , la fabrique de boîtes Maeder-
Leschot est équipée pour préserver sa
réputation qui la place dans le peloton
de tête des fabricants de boîtes de
montres suisses.

. . . A. F.

Dernièrement, le 1er concours local
de pupilles et pupillettes a eu lieu
dans les pâturages du Neuf-Lac. U a
connu un beau succès. Septante-qua-
tre concurrents, âgés de 7 à 15 ans,
ont participé aux disciplines suivan-
tes :

Saut en longueur ; saut en hauteur ;
jet du boulet (4 kg.) ; courses 60 m.,
80 m., 600 m. ; lancer de balle (80 g.).

Voici les principaux résultats :
Pupillettes catégorie A: 1. Erard Ca-

therine ; 2. Donzé Sophie ; 3. Roy Car-
men.

Catégorie B : 1. Pelletier Gisèle ; 2.
Clémence Agnès ; 3. Bigler Chantai.

Catégorie C : 1. Boillat Mercedes ;
2. Beuret Marie-France et 2. exaequo,
Filippini Isabelle.

Pupilles catégorie A : 1. Choulat Da-
niel ; 2. Pelletier René ; 3. Willemin
Léon.

Catégorie B : 1. Beuret Gérard ; 2.
Jodry Roberto ; 3. Willemin Yves.

Catégorie C : 1. Cuenat Damien ;
2. Brunello Flavio ; 3. Bigler Cyrille.

(pf)
i 'imm' : f

Concours local des
pupilles et pupillettes

aux Breuleux

Le Sport - Toto organise un concours
supplémentaire sur les matchs de cou-
pes d'Europe des 12 et 13 septembre.
Une modification est intervenue après
l'impression des coupons de participa-
tion : le match No 6 entre Slavia Sofia
et Schalke 04 aura lieu à Gelsenkirchen
et non à Sofia. Conformément au rè-
glement du Sport-Toto, la façon de
pronostiquer ne change pas. Pour une
victoire de Slavia, il faut donc pronos-
tiquer « 1 ».

D'autre part , le match Bastia - Atle-
tico Madrid (No 5), aura lieu le jeudi
14 septembre seulement. La liste des
gagnants, qui devait être publiée le
14 septembre, le sera donc ultérieure-
ment.

SPORT TOTO

POMPES FUNÈBRES ARNOLD WALTI
Epargne 20

TELEPHONE jour-nuit (039) 23 43 64
(sonnez longtemps - Cercueils - For-
mantes - Transports - Prix modérés

LE LOCLE

- LA FAMILLE DE MONSIEUR LÉON MOLLIER
profondément touchée par les nombreux témoignages de sympathie et
d'affection reçus durant ces jours douloureux, exprime ses remercie-
ments sincères à toutes les personnes qui l'ont entourée et les prie de
croire à sa profonde reconnaissance.
Les présences, les messages, les dons ou les envoi de fleurs lui ont été
un précieux réconfort.

LE LOCLE, septembre 1972.

Cartes de visite - Imprimerie Courvoisier SA

LA SAGNE

LA FAMILLE DE MONSIEUR MAURICE PETER
profondément touchée des marques de sympathie et d'affection qui lui
ont été témoignées pendant ces jours de deuil , exprime à toutes les
personnes qui l'ont entourée sa reconnaissance et ses remerciements.

LA SAGNE, le 7 septembre 1972.

Deuxième ligue jurassienne

Deux équipes seulement sont encore
invaincues dans le groupe jurassien et
biennois : Aurore qui a toutefois été
tenu en échec par Reconvilier, et cette
dernière formation qui compte actuel-
lement trois résultats nuls... Bévilard
qui a infligé une sévère défaite à Tra-
melan, suit avec un point de retard en
compagnie de Boncourt, vainqueur de
Young Boys II, et des Bernois préci-
sément. Le plus mauvais départ a cer-
tainement été pris par Berne II qui,
après deux défaites cinglantes, a tout
de même tenu Reconvilier en échec.
Boujean 34 est la seule équipe toujours
bredouille. Il est vrai qu'elle n'a dis-
puté qu'une seule rencontre.

CLASSEMENTS
J G N P Pt

1. Aurore 3 2 1 0  5
2. Bévilard 3 2 0 1 4
3. Boncourt 3 2 0 1 4
4. Young Boys II 3 2 0. 1 • 4
5. Reconvilier 3 0 3 0 3
6. Lyss 2 1 0  1 2
7. Longeau 2 1 0  1 2
8. Tramelan . 3 1 0 2 2
9. Courtételle 2 0 1 1 1

10. Berne II 3 0 1 2  1
11. Boujean 34 1 0  0 1 0

Troisième ligue
GROUPE 6

Le relégué en tête
Au commandement de ce groupe, on

trouve déjà USBB, l'ancien pensionnai-
re de la deuxième ligue qui espère bien
retrouver sa place à la fin de la saison.
USBB partage la première place avec
Taeuffelen. Au dernier rang végètent
deux formations que personne ne pen-
sait trouver là : Aarberg, le champion
de la saison écoulée, et Etoile, le néo-
promu. Classement :

J G N P Pt
l. USBB 2 2 0 0 4
2. Taeuffelen 2 2 0 0 4
3. Lyss II 1 1 0  0 2

Mâche b 1 1 0  0 2
5. Aurore II 2 1 0  1 2

Nidau 2 1 0  1 2
7. Grunstern 1 0  0 1 0

La Neuveville 1 0  0 1 0
9. Aarberg 2 0 0 2 0

Etoile 2 0 0 2 0

GROUPE 7
Courrendlin et Tavannes

au commandement
Tavannes est allé gagner à Trame-

lan , ce qui constitue certainement une
solide référence, même si le résultat
n'est que de 2-1. Les autres scores sont
heureusement beaucoup plus nets. En
effet, Mervelier et Courrendlin ont
battu Les Breuleux et Vicques par 5-1,
alors que Courtelary, devant son pu-
blic, a été humilié par Corban : 7-1.
Classement :

J G N P Pts
1. Courrendlin 2 2 0 0 4

Tavannes 2 2 0 0 4
3. Corban 2 1 0  1 2

Mervelier 2 1 0  1 2
Tramelan II 2 1 0  1 2

C. Le Noirmont 1 0  1 0  1
Delémont II 1 0  1 0  1

8. Les Breuleux 2 0 1 1 1
Vicques 2 0 1 1 1

10. Courtelary 2 0 0 2 0

GROUPE 8
Mauvais départ de Courgenay

Deux équipes néophytes, Courfaivre
et Courgenay, connaissent des fortunes
diverses. Le premier nommé est tou-
jours invaincu, alors que le second n'a
pas encore récolté le moindre point.
Pour l'instant, Courtemaîche et Grand-
fontaine occupent la première place du
groupe. Classement :

J G N P Pt
1. Courtemaîche 2 2 0 0 4

Grandfontaine 2 2 0 0 4
3. Aile 2 1 1 0  3

Courfaivre 2 1 1 0  3
Glovelier 2 1 1 0  3

6. Fontenais 2 1 0  1 2
7. Chevenez 2 0 1 1 1
8. Bure 2 0 0 2 0

Courgenay 2 0 0 2 0
Courtedoux 2 0 0 2 0

Aurore déjà seul au commandement



L'attentat de Munich sera lourd de conséquences
SUITE DE LA 1ère PAGE

C'est dire qu 'il n'est pas facile de
remédier à cette carence. Surtout que,
de tout temps, les dirigeants -de la
République fédérale , quelle que soit
leur appartenance politique, se sont
souciés de ne pas retomber, par omis-
sion ou commission , dans les excès
qui avaient caractérisé le IHe Reich. Il
n 'est décidément pas aisé à un Etat de
faire l'apprentissage de la démocratie
et de disposer en même temps d'un
appareil policier satisfaisant.

Blason non redoré
Ce qui est certain cependant , c'est

que M. Brandt qui comptait un peu
sur le bon déroulement des Jeux pour
redorer son blason , notamment grâce
aux nombreux entretiens politiques
dont ils ont été l'occasion et doivent
l'être encore, ne pourra plus miser avec
un tel regain de faveur. A tort ou à rai-
son , il en subira entièrement le con-
tre-coup, même si, normalement, les
responsabilités devraient être mieux ré-
parties.

Dignité atteinte
A la vérité, c'est surtout pour la Ré-

publique fédérale comme telle que cette
tragédie est fort dommageable. Elle
voulait donner d'elle-même au monde
entier une image de solidité politique ,

de pacifisme et de maturi té  démocra-
tique. Par là-même elle entendait mar-
quer la différence qui existait entre
elle et le Ille Reich, illustrée notam-
ment sur le plan sportif par les Jeux de
1936 qu 'Hitler avait organisés pour éta-
ler la puissance de son régime. Ses
qualités ne sont certes pas remises en
cause par le massacre de Munich. Mais
en tant que nation , l'Allemagne en sort
nécessairement diminuée. Non pas tel-
lement dans son.prestige , mais surtout
dans sa dignité. A terme, cela peut
avoir des prolongements. D'autant que
l'autorité du pouvoir a déjà été ba-
fouée à la fin du printemps par son
incapacité, pendant des semaines, à
mettre hors d'état de nuire la fameuse
bande Baader - Meinhof.

L'ordre et la loi
Déjà à l'époque, des voix s'étaient

élevées pour que l'ordre et la loi soient
respectés , fût-ce de la manière forte.
Ces voix pourraient désormais devenir

plus nombreuses et surtout plus pres-
santes , faisant alors courir le risque
de passer d'une tolérance qui est sou-
vent reprochée au gouvernement à une
intolérance qui pourrait alors, ici et là
à l'étranger , réveiller le spectre des
anciens fantômes.

La démocratie-chrétienne ne cesse
depuis des mois de réclamer une plus
grande fermeté à l'égard des extrémis-
tes de tous bords de même qu 'à l'égard
de la recrudescence de la criminalité.
On se demande cependant si , dans
l'hypothèse où elle reprendra it le pou-
voir, elle pourrait traduire vraiment
ses exigences dans la réalité. Car elle
devrait obligatoirement veiller à ne pas
susciter des craintes des nombreux
pays étrangers qui n 'ont pas oublié
que le passé n 'est pas si éloigné et qui ,
dans le même temps, constatent , parfois
pour le déplorer , que la situation ac-
tuelle, sans être anarchique , laisse sé-
rieusement à désirer.

E. K.

Les réactions arabes
SUITE DE LA 1ère PAGE

La plupart des journaux relatent
« l'embuscade » sur la base aérienne
mais la mort des otages israéliens

a ete connue d eux trop tard pour
qu 'ils la publient. Elle a cependant
été annoncée par les radios.

Le roi Hussein .est le seul diri-
geant arabe à avoir condamné l'at-
tentat qu'il a attribué à « des esprits
malades qui ne font pas partie de
l'humanité » . Dans les autres pays ,
et notamment en Egypte, on observe
un silence embarrassé.

Les journaux du Caire mettent
l'accent sur la médiation tentée pat-
Bonn auprès de l'Egypte, précisant
que le gouvernement a refusé de
recevoir les otages israéliens parce
qu 'il n'avait pas obtenu l'assurance
qu 'un accord avait été réalisé avec
les Palestiniens.

Long commentaire algérien
Hier à 21 h. 30 Radio Alger a con-

sacre, pour sa part , un très long
commentaire aux événements qui se
sont déroulés à Munich.

Il a été dit notamment : « Il était
possible aux autorités sionistes et à
celles de l'Allemagne fédérale d'évi-
ter l'effusion de sang. Mais on a
choisi la voie de la haine et de la
traîtrise, provoquant ainsi les événe-
ments que l'on sait.

Le scénario de l'aérodrome de Lod
ne pouvait se répéter. C'est pou-r-
quoi on est en droit de se demander
au nom de quoi on reproche à un
peuple spolié d'utiliser la violence
révolutionnaire, quand en face de
lui l'ennemi ne ménage aucune éner-
gie, aucun subterfuge, aucune ruse
pour dominer ce peuple et bloquer
la marche d'une nation dont l'exis-
tence n 'a jamais été contestée » .

Déclaration
de M. Yasser Arafat

Enfin , M. Yasser Arafat , président
de l'organisation de libération de la
Palestine a déclaré , hier à Beyrouth ,
que « la révolution palestinienne,
porte-drapeau des aspirations du
peuple arabe , pourchassera les traî-
tres où qu 'ils se trouvent » .

(ats , afp, ap)

Nouveau plan social français
«Ce ne sont pas des miettes» précise M. Messme

M. Messmer, qui a succède il y a
deux mois à M. Chaban-Delmas com-
me premier ministre, a présenté hier
le nouveau plan social du gouverne-
ment français.

Ce plan comporte , d'une part , des
mesures concrètes immédiates en fa-
veur des plus défavorisés et , d'autre
part , des mesures de portée plus loin-
taine concernant l'intéressement plus
grand des salariés au développement
de leur entreprise, des restrictions
à apporter au droit patronal de li-
cenciement, un allégement des con-
ditions de travail et une amélioration
du sort des immigrés.

Le coût des mesures décidées par
le gouvernement est évalué à envi-
ron deux milliards de francs. « Ce
ne sont pas des miettes », a dit M.
Messmer, dont le souci est de ne pas
paraître « moins social » que son pré-
décesseur, M. Chaban-Delmas.

Le salaire minimum des ouvirers
va être augmenté, sans qu 'il soit tou-
tefois fait droit à la revendication
syndicale de 1000 francs par mois
pour 40 heures de travail par semai-
ne.

Les personnes âgées verront leur
pension annuelle passer de 3650 fr.
à 4500 fr. Les veuves toucheront à
55 ans au lieu de 65 la part de la pen-
sion qui leur revient de leur mari
décédé.

La demande des syndicats d'abais-
ser à 60 ans l'âge de la retraite dans
le secteur privé avec un minimum
de 800 fr. de pension mensuelle a été
écartée, le gouvernement jugeant son
impact trop lourd pour l'économie.

Les allocations familiales sont uni-
fiées sur l'ensemble du pays , se trou-
vant ainsi relevées de 1 à 4 pour
cent, (ats , afp)

Escalade de la violence?
SUITE DE LA 1ère PAGE

En e f f e t , les terroristes pales-
tiniens compromettent de prop os
délibéré l' avenir même de leurs
concitoyens qui, du reste, se déso-
lidarisent en grande majorité de
leur action. I ls  n'imposeront ni à
Israël ni aux Arabes un règlement
du confl i t .  Quant à la communauté
internationale , trop longtemps in-
d i f f éren te  ou hostile , ce ne sont pas
des actes de ce genre qui la ren-
dront plus compréhensive ou favo -
rable à une intervention quelcon-
que. Au contraire. Jamais le mal-
heureux peup le palestinien n'aura
subi pareille condamnation — au
surp lus en grande partie imméri-
tée — et pareille méconnaissance
de son droit à un sort meilleur.

Bien entendu le drame de Mu-
nich n'a pas encore livré tous ses
secrets. Et les responsabilités exac-
tes n'en sont pas totalement éta-
blies. On sait aujourd'hui que la
préparation du crime avait ete or-
ganisée de longue date. Trois des
terroristes s'étaient fa i t  engager
comme jardiniers et connaissaient
ainsi parfaitement les lieux. Aucu-
ne précaution réelle d' autre part
n'avait été prise en vue de la pro-
tection des sport i fs  israéliens. En f i n
si la police allemande et les tireurs
d 'élite sont intervenus c'est que,
d'une part Israël avait demandé
au gouvernement de Bonn de ne
pas céder et d' autre part , dit-on ,
l 'Egypte avait refusé catégorique-
ment d ' accueillir l' avion transpor-
tant les terroristes et leurs otages.
Le Caire, comme les autres gouver-
nements arabes , souhaitait avant
tout éviter toute comp lication. Ce
qui ne manquera pas de souligner
une fois  de plus l'intransigeance
israélienne et l'inexistence de toute
solidarité entre les Arabes , voire le
désintéressement total a f f i ché  par
les gouvernements du ' Proche-
Orient vis-à-vis de la cause pales-
tinienne.

Ce refus , qui accentuait les res-
ponsabilités de Bonn , serait à l' ori-
gine de l'intervention de dernière
heure qui a si mal tourné.

* * *
En dépi t  de la tragique cassure

intervenue les Jeux continueront.

Et c est logique. Il  ne fau t  pa s que
le terrorisme impose sa volonté ut
que 5 criminels sabotent le rendez-
vous mondial de la jeunesse et du
sport. L'idéal de collaboration et
d' af frontement  paci f ique que re-
présentait si généreusement et po-
pulairement Munich ne sera p as
ruiné et f lé t r i  par l' atroce vague de
violence et de meurtre qui submer-
ge le monde.

En revanche, l' escalade même de
la violence sera-t-elle arrêtée pour
autant ?

On en doute.
En e f f e t , si le terrorisme palesti-

nien n'est pas poursuivi , traqué et
puni, comme il le mérite, il puisera
dans l'impunité de nouvelles rai-
sons d' ag ir et de répandre partout
la terreur et la mort.

D' autre part si l'Allemagne de
Bonn ne saurai t accepter sans autre
l' a f f ron t  qui lui est infligé , Israël
pour sa part ne tolérera pas de lais-
ser impuni le meurtre de ses athlè-
tes, de cette belle jeunesse fauché e
dans la f l eur  de son existence et de
ses espoirs. Déjà de sérieuses me-
naces ont été proférées à l'égard
des pays qui accueillent les terro-
ristes et tolèrent vaille que vaille
leurs agissements. Et la façon dont
le président de la République alle-
mande a été applaudi lorsqu 'il a
dénoncé cette complicité tacite et
ce laisser fa ire  coupable , est signi-
f i c a t i f  des risques courus.

On n'est pas au bout de la tragé-
die, même si elle paraît avoir at-
teint son paroxysme.

Et pourtant , comme on l' a dit
très justement, il f au t  vaincre la
haine si l'on veut gagner la paix.

Malheureusement , même si
l ' idéal olympique reste vivant ,
l'heure de la conciliation n'a pas
encore sonné.

Il f au t  pour que la dignité hu-
maine soit respectée que le terro-
risme soit jugulé , que la violence
cesse et qu 'un minimum de sécurité
et de justice règne dans le monde.

Peut-être n'a-t-on que trop tardé
à s'en douter...

Paul BOUR Q UIN

UN ÉVÉNEMENT PAR JOUR 

La vie est-elle née de l'erreur
ct du hasard ou est-elle la réponse
à une flanllté intelligente '.* Deux
des plus grands généticiens actuels,
les Prix Nobel François Jacob ct
Jacques Monod viennent d'écrire
deux ouvrages contradictoires , mais
complémentaires sur cette question
fondamentale. Ils ne résolvent rien ,
mais il apparaît , de plus en plus,
que la vie n'est, sans doute, qu 'un
accident merveilleux dans un uni-
vers mort.

Cette vie si précieuse , parce que
si rare , il y a toujours eu des gens
pour la nier. Prenant, tout au fil
de l'histoire , des noms, des idéolo-
gies, des justifications différentes,
se parant des attributs des héros
ou des martyrs, ils ont toujo urs pré-
féré le néant à l'existence.

Peu importe l'appellation dont ils
s'affublent donc auj ourd'hui. Ils ne
sont que la répétition d' un phéno-
mène observé depuis longtemps.

Le monde entier, à l'exception de
quelques extrémistes , s'émeut sur
le carnage de Munich. Et ces pleurs
sont normaux , sont sains. Mais ils
ne suffisent pas.

Ce qu 'il faudrait , c'est que le mon-
de, tout aussi entier, décide j usqu'où ,
j usques à quand , il laissera se dé-
velopper presque impunément les
ennemis de la vie. Est-ce que le
respect de la liberté , de la démo-
cratie exige vraiment qu 'on montre
tant de tolérance envers ceux qui
ne visent qu 'à la détruire ?

Ce qu 'il faudrait également, c'est
que le monde, tout aussi entier ,
mette fin à la vague de nationalisme
qui déferle sur les Jeux, car de
l'écume qu 'elle soulève ne peuvent
sortir que des ferments de violence.

Car ne nous y trompons pas : le
carnage de Munich pourrait bien ,
dans quelques années, n 'être plus
considéré que comme un faible tri-
but payé aux artisans de la mort.

Dans les laboratoires de la base
aérienne de Kirtland , non loin de
Los Alamos, des savants, travaillant
sur le laser , sont en train de « fa-
briquer » un véritable rayon de la
mort. Trois hommes suffiront à le
manier ct pourront tuer , sans para-
de, n 'importe qui.

La mise en pratique de l'inven-
tion n 'est plus qu 'une question d'an-
nées, de mois.

— Qu'un petit groupe do fanati-
ques s'en empare, qu 'il procède à un
chantage quelconque, les morts se
compteront par centaines , par mil-
liers.

L'accident « vie » se désintégrera
dans le champ des étoiles ct des
nébuleuses inanimées.

Willy BRANDT

Cet accident
qu'on appelle vie

Le septuple champion olympi-
que Mark Spitz, en escale à Lon-
dres, a affirmé que les disposi-
tifs de sécurité du village olym-
pique de Munich étaient «, bien
meilleurs qu 'à Mexico ».

Le nageur américain , qui avait
quitté Munich peu après l'attaque
du commando palestinien pour
des raisons de sécurité, a préci-
sé que l'annulation des Jeux « ne
changerait rien aux événements
tragiques de mardi ».

« Les mesures prises à Munich
pour protéger le village étaient
suffisantes en ce qui concerne
les athlètes. Il ne faut pas oublier
qu 'il s'agit de la sécurité de 10.000
concurrents », a d'autre part dé-
claré Mark Spitz.

Spitz : < Les mesures
de sécurité étaient

meilleures qu'à Mexico >

Paris. — M. Pompidou et le chance-
lier Willy Brandt , se rencontreront com-
me prévu samedi prochain à l'occasion
du voyage qu'effectuera à Munich le
président de la République française.

Berlin. — Les négociations entre la
RDA et la Finlande pour la normalisa-
tion des relations entre les deux pays
« ont été menées à bonne fin ».

Rome. — Cédant aux pressions des
commerçants, le gouvernement italien
a mis un terme, hier soir, au contrôle
des prix alimentaires qu 'il avait im-
posé il y a dix jours, pour une période
de deux mois, dans la région de Rome.

Orly. — Deux alertes à la bombe
ont été signalées hier à l'aéroport d'Or-
ly. Elles concernaient des avions de la
compagnie ouest-allemande Lufthansa.

Séville. — Deux bandits portant des
uniformes de policiers ont volé quatre
millions de pesetas (240.000 fr.) hier
matin dans une succursale de banque
de Séville.

Charleroi. — Six personnes auraient
trouvé la mort dans l'incendie d'une
péniche en cours de chargement au
port pétrolier de Feluy, entre Bruxel-
les et Charleroi , où se trouve une im-
portante raffinerie.

Après le carnage de l'aérodrome militaire de Furstenfeldbruck

Malgré le flot des dépêches, il était
encore extrêmement difficile , hier soir,
de savoir comment s'était passé exacte-
ment le massacre de l'aérodrome mili-
taire de Furstenfeldbruck.

Premier fait à retenir , le porte-pa-
role du gouvernement de Bonn, M. C.
Ahlers a déclaré que les premiers ré-
sultats de l'enquête avaient révélé que
le chef des terroristes arabes avait par-
ticipé en qualité d'ingénieur à la cons-
truction du village olympique. Abattu
au cours de la fusillade de mercredi
soir , le chef des terroristes parlait cou-
ramment l'allemand.

Second fait , à propos de l'informa-
tion qui a circulé mardi en fin de
soirée, signalant que les otages avaient
été libérés , M. Ahlers a indiqué que la
responsabilité en incombait à la police
du Land de Bavière.

Les terroristes
Il est établi que quatre terroristes

ont été tués sur l'aérodrome, tandis
que trois autres étaient capturés. Ils

ont été légèrement blesses. Il s agit
de Ibrahim Badra n (20 ans), Adbes
Kadir el Naoui (22 ans) , Samer Mo-
hammed Abdullah (22 ans) ; tous trois
sont étudiants , mais on ignore leur na-
tionalité. Ils déclarent avoir vécu en
Jordanie et en Syrie. Au plus , ils ris-
quent la détention à vie , la peine de
mort n 'existant plus en Allemagne.

Les corps des Palestiniens tués n 'ont
pas été identifiés. Certains ont été re-
tirés carbonisés de l'hélicoptère en feu .
mais il semble que tous soient des
hommes. Les Palestiniens étaient armés
de mitraillettes soviétiques et d'un cer-
tain nombre de grenades.

Par ailleurs , une chasse à l'homme
a été déclenchée dans toute l'Allema-
gne pour retrouver 15 Arabes soup-
çonnés d' attentats à la bombe et autres
actes de terrorisme.

Les otages abattus
On connaît les noms des otages is-

raéliens abattus lors de la fusillade. Ce
sont les haltérophiles Zeev Friedman

(28 ans) et David Berger (28 ans), les
lutteurs Mark Slavin (18 ans) et Iliezcr
Halfni (24 ans) et les cinq fonction-
naires et entraîneurs : Gotffroind ,
Shringer . Shpiter . Shor et Shapira.

A ces neuf victimes , il convient
d'ajouter les deux autres victimes tuées
lors de l'attaque du pavillon de la dé-
légation israélienne au Village olympi-
que, l'entraîneur des lutteurs Moshe
Weinberger et l'haltérophile Josef
Romano.

La mort de Zeev Friedman est d' au-
tant plus tragique que toute sa famille ,
sauf ses parents , avait été exterminée
dans les camps nazis , et qu 'il était le
seul à perpétuer ce nom.

Tous les otages, d'un des hélicoptè-
res, ont été abattus par des coups de
feu. Les autres , dans le second appareil ,
ont été tués lorsqu 'un terroriste s'est
suicidé avec une grenade.

Les coups de feu ont été tirés alors
que la base aérienne était dans une
obscurité presque totale.

D'après la version de la télévision ,
deux des terroristes ont été touchés
après avoir inspecté l'avion à bord du-
quel ils pensaient monter.

Policier tué
Du côté allemand ,, il a été confirmé

qu 'un policier a été tué. Il a été touché
d' une balle dans la tête, alors qu 'il
était en position dans un bâtiment du
terrain d'aviation. Il s'agit de l'inspec-
teur Anton Fôiegerbauer (32 ans).

D'autre part , le pilote d'un hélicop-
tère a été grièvement blessé.

Des Israéliens ont négocié
Il s'avère enfin , que des Israéliens

ont pris part aux négociations qui ont
été menées mardi avec les terroristes
palestiniens , en vue d'obtenir la libé-
ration des otages israéliens.- Ils n 'ont
cependant ni dirigé , ni décidé de l'in-
tervention contre le commando. Il se
pourrait , d'autre part , que dés contacts
aient été pris avec l'expert israélien
qui avait , en mai dernier sur l'aéroport
de Tel Aviv, dirigé la prise d'assaut
d'un Boeing de la Sabena , tombé aux
mains de Palestiniens.

Nouvelles menaces
Enfin , l'équipe olympique est - alle-

mande a reçu mercredi soir des mena-
ces par téléphone, annonçant que
« quelque chose se passerait » dans le
quartier des sportifs de RDA au Village
olympique. Les dirigeants de l'équipe
ont renforcé immédiatement leurs pro-
pres mesures de sécurité au village , et
ont effectué une démarche auprès du
maire du Village olympique , M. Wal-
ther Troeger, pour que les conditions
de sécurité y soient renforcées aux
abords des quartiers de l'équipe de
RDA. (ats , afp, ap, Impar)

Les premiers résultats de l'enquête

En Finlande

Seize hommes ont péri hier ma-
tin à Kokkola , à l'ouest de la Finlan-
de, au cours du naufrage d'un dra-
gueur. Les causes de cet incident
ne sont pas encore connues.

(ats)

Naufrage d'un dragueur :
seize morts

La nébulosité sera changeante ,
plus abondante dans l'ouest et les
Alpes, où des averses et des orages
se produiront principalement.

Niveau du lac de Neuchâtel
Hier , à 6 h. 30 i 429 ,21.

Prévisions météorologiques
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